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pour donner la mort, ainsl la grace r6- 
gn&t par la justice, pour donner la vie 
eternelie, pur J6sus-Christ notre Sei- 
gneur, 

CHAFITRE VI. 

I* Que dtfons-nous done? Demeure- 
rons-nous dans le p6ch£, afin que la 
gr&ce abondc? 

2. Nullemcnt. Nous qui sommes morts 
au p6ch<§, comment vivrions*nous en- 
core en liii ? 

3. Ne savez-vous pas que nous tons 
qui avons &t& baptises en Jdsus-Christ, 
nous avons H6 baptises en sa mort? 

4. Nous sommes done ensevelis avec 
lui en sa mort par le bapt&ne. ailn 
que, comine Christ est ressuscite des 
morts par la gloire du Pfere, de mime 
nous marchions, nous aussi, dans une 
vie nouvelle. , , , , 3 

5. Car si, lui devenant semblables dans 
sa mort, nous avons et£ fails une iu£me 
piante avec lui, nous (e serons aussi a 
$a resurrection, 

8. Sacbant que notre vieil houime a 
6t6 crucifix avec lid, afin que le corps 
du p<Sch6 soit d&ruit, et que nous ne 
soyons phis asservis au p6ch£, 

7; Car celui qui est mort, est affranchi 
du p£ch6, 

8. Or, si nous sommes morts avec 
Christ, nous croyons que nous vivrons 
aussi avec lui* 

9. Sachant que Christ, ressuscite des 
morts, ne iueurt plus, et que la mort 
n'a plus de pouvoir sur lui. 

40. Car en mourant, ii est mort une 
seule fois pour le p6ch6; mais ea vi- 
vantjl vitpour Dieu. 

44. Vous aussi, eonsiderez-vous comme 
morts au p£ch£, mais vivants k Dieu, 
en Jdsus-Christ notre Seigneur. 

42, Que ie p£chd ne rSgne done point 
dans votre corps mortel, pour lui ob6ir 
en ses convoitises; 

43, -He livrez point vos membres au 
pech6, pour 6tro des instruments d'ini- 
quit<S; maisdonnez-vousft Dieu, comme 
de morts 4tant davenus vivants, et 
faites de vos membres des instruments 
de justice pour Dieu, 

44. Car le p<*ch6 n'aura point de domi- 
nation sur vous, parce que vous n 1 <Hcs 
point sous la ioi, mais sous la grdce. 

45,Quoidoncl p^cherons-nous parce 
que nous ne sorames point sous la loi, 
mais sous la gr&ce ? Nullement. 

4fc Nc savez-vous pas qu^, si vous 
voiis rendez esclaves de quelqu'un 
pour lui ob&r, vous fites esclaves de 
celui k qui vous ob6issez,soit du p($eh<$ 
pour la mort, soit de l'obtissance -pour 
la justice? 

47. Mais grftces soient vendues k Dieu 
de ce que, apr6s avoir 6t6 esclaves du 
pfohi vous avez ob6i de cceur & la 
r£gle d§ doctrine qui vous a 6t6 don- 



48. Or, affrancbis du p^ch£, vous files 
devenus esclaves de la justice, 

49. Je parle suivant rusage des hom- 
ines, k cause de rinflrmit6 de votre 
chair. En effet, de mtaie quq vous avez 
livre vos membres pour servir & Tim* 
puretS et k l'lnjustice pour I'iniquitl, 
ainsi, livrez-les maintenant comme es~ 
claves k la justice pour ia saintet6. 

20. Car, lorsque vous £tiez esclaves du 
})6ch6 t vous etiez libres k regard de la 
justice. 

21. Quel fruit retiriez-vous done alors 
des cboses dont vous avez bonle pr6~ 
sentcment? Car leur fln est la mort, 

22. Mais maintenant, affrancbis du 
p^che et esclaves de Dieu, vous en retl* 
rez pour fruit la sainted, et pour flu la 
vie 6ternelle; 

23. Car le salaire du p&M, e'est la 
mort; mais le don de Dieu* e'est la 
vie Iternelle, en J6sus- Christ aotre 
Seigneur. 

CHAFITRE Vll. 

4. Fr6res, ne savez-vous pas (car je 

parle k des personnes qui connaissent 

la loi) que la loi n'a de pouvoir sur 

rhotume que pendant qu'il est en vie? 

2. En effet, ia femnie qui est marine 
est liee par la loi k son marl, tant q'u'il 
est vivarit; mais si le marl meurt, elle 
est degagce de la loi du mari. 

3. Si done, durant la vie de son mari, 
elle epouse un autre homme, elle sera 
appeiee adult&re: mois si son mari 
meurt, elle est afTranchie de la loi, de 
sorte qu'elle n'est point adultdre si elle 
(Spouse un autre horome. 

4. Ainsi done, vous aussi, mes fr^res. 
vous 6tes morts k la loi, par le corps 
de Christ, pour 6tre k un autre, sa- 
voir, k celui qui est ressuscite des 
morts, afin que nous portions des fruits 
pour Dieu, 

5* Car, lorsque nous dtions dans la 
chair, les passions des p<*ch£s cxcltdes 
par la loi agissaient dans nos membres, 
de mani&re k produire des fruits pour 
la mort. 

6. Mais maintenant, nous sommfes dd- 
livr^s de la loi, <Hant morts k celle sons 
laquelie nous dtions retenus, de sorte 
que nous servons Dieu dans un esprit 
nouveau, et non selon la lettre, qui a 
vieilli. 

7. Que dirons-nous done? La loi est- 
elle la cause die p£ch6? Nullement, 
N^anmoins, je n'ai connu le n^ch6 que 
par la loi; car je n'eusse point connu 
la convoitise, si la loi n'eftt dit". Tu ne 
convoiteras point. 

8. Mais le p<k k h£, prenant occasion du 
commandement, a produit en moi 
toute sorte de convoitises; car sans la 
loi le p<5che est ynort. 

9. Pour moi, autrefois sans loi, je vi- 
vais; mais le commandenfient Itant 
venu, le p«Sch6 a repri^ vie, 
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10, ElmoS, Je mis mort; el II s'est 
trouveque lecomosandement, qui devait 
medonner ta vie, m'a donn6 la mort 

-H. Car le p£cb6, prenant occasion du 
conimandepient, nra s6duit ( et par lui 
m % a fait niourir. 

42. Ainsi la lot est sainte, et le com* 
martdeme'nt est saint juste el bon. 

43* Ce qui est bon m a-t-il done donn£ 
la. mort? NuIIeiuent; mais e'est le p6- 
che, afln qull parut p6ch6, en me 
donoanl la mort par une chose bonne, 
etquQ le pAcbd devint excess! vement 
pecheur par le commandement. 

14, En effet nous savons que la loi est 
spirituelle; mais moi je suis cbarnel, 
vendu an pecbe. 

15* Car je n'approuve point ce que je 
fais, je ne fais point ce que je veux, 
mais je fais ce que je hais. 

<6. Or, si je fais ce que je ne veux 
pas, je recotmais par id que la loi 
est bonne, 

il* El maintenant ce n'est plus moi 
qui le fais, mais e'est le p6ch6 qui ba« 
bite en moi, 

-18, Car je sais que le Men n'habite 
point en moi, (Test-A-dire dans ma 
chair, parce que j'ai la volont^ defaire 
le Men; mais je ne parvjens pas k Pac- 
complir. 

49. Car je ne fais pas le bien que je 
venx; mais je fais le mal que je ne 
veux pas faire* 

20, Que si je fais ce que je ne veux 
pas, ce n'est plus moi qui le fais, mais 
e'est le pech<5 qui habite en moi, 

21. Je trouve done cetle loi en moi: 
e'est que, quan.d je veux faire le bien, 
le mal est attache k moi. 

.M. Car je prends plaisir k la loi de 
Dieu, selon rhomme intlrieur; 

23. Mais ic vols une autre loi dan's 
mes niembres, qui combat contre la 
loi de mon esprit, et qui me rend cap- 
til sous la loi du pecb6, qui est dans 
mes membres. 

24. Miserable homme que Je suist qui 
me delivrera de ce fardeau de mort? 

2&, Je rends grftces k Dien par J6sus- 
Cbrist notre Seigneur! Je suis done as- 
sujetfi moi-mdme, par, Pesprit & la lot 
de Dieu, mais, par fa cbair, & la loi du 
p£cb& 

CHAP1TRE VIII, 

4. II nV & done maiutenant aucune 
condemnation pour ceux qui sont m 
Jesus-Christ, qui marchent, non selon 
la cbair, mais selon Pesprit; 

2* Parce que la loi de Pesprit de vie, 
qui est en Jesus-Cbrist, m'a affranchi 
de la loi d\i p6ch£ et de la mort. 

3. Car ce qui &ait impossible k la loi 
parce qu'elle £tait enervre par la 
cbair, Dieu Pa fait* Envojant son pro- 
pre Fits dans une chair semblable & 
celledu pecbe, et pour le pdchd, IS a 
condamn6 le p6ch4 dans la cbair; 
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JL Ai & qm la io»*'ce de la loi flkt ac- 

2iW^ e K n «! IOU8 ». ««' marrhons, non 
selon la chair, mais selon Pesprit 

-vT#r a « ceux % ni vivcnt sel0R s « cbair 
s affecuonnent am choses de la cbair* 
mais ceux qui vivent selon Pesprit 
*jtffecttonnmt aux choses de Pesprit 
a Car raffecaon de la chair, e'est la 
mort; mais Paffcction de Pesprit, e'est 
la vie et la pais; 

il-lu C A e que * ral &ction de la cbair est 
immitie contre Dieu; car eile ne se 

InX P 8 k ! a loi de Bieu » «* en effet 
cue ne le pent 

8. Or, ceux qui sont dans la chair ne 
peuvent plaire k Dieu. 

9. pour vous, vous n'dtcs point dans la 
chair, mais dans Pesprit. pourvu one 
PEsprit de Dieu babile en vous; Or, si 
quebniun n'a point PEsprit de Christ 
celui-lft n'est point k lui, • 

10. Mais si Christ est en vous. le 
corps est bien mort k cause du p$cM 
mais Pesprit est vivant k cause de la 
j u slice* 

Jh Pi'- 81 ^Prit de edui qui a ressus- 
die J<§sus des morts habitfe en vous ce- 
lui qui a ressuscit^ Christ d-entre les 
morts rendra aussi la vie k vos corns 

•mortels par son Esprit, qui habile en 

VOUSe 

12. Ainsi I done, frtres, nous ne sommes 
point redevablcs 6 la chair pour vivre 
selon la chair. 

IX En effet, si vous vivez selon la 
chair, vous inourrez; mais si, par PEs- 
prit, vous faites mourir les ceuvres dn 
corps, vous vivrez* 

U. Car tons ceux qui sont conduits 

«. Etyous ifaves point rejii un esprit 
de servitude pour Are encore dans la 
crainte: mais vous aves recu un Esprit 

Abb° P P« "'-I PaP lequel S crlo ^ s J 

46, iar PEsprit lui-m§me rend t«moi- 

gnage * noire esprit que nous sommes 

eiafants de Dieu e uuucai 

it. Et si nous sommes enterals, nous 
sommes aussi . WriUers, l^rifiers de 
Dieu el oob«ritiera de Christ, si touie- 
iois bous souffrons avec iuil afln aue 
nous soyons aussi glorious avec luiT 

i$. Car j'estime qull n'y a point de 
proportlpn enlre les souffrances dn 
iemps present et la gloire k venir, qui 
sera maaifestde en nous. ' q 

«. En effet la creation attend, avec 

n? m ai ? e i nt * d * 8,r ^ uo ^ Ies enfarits do 
Dieu soient manifestos 

20, (Car ce n'est pas voiontairement 

que la creation est assujettie k la va- 

niW t mais pest k cause de ceiui qui 

Py a assujettie), H 

jiHiJ ) 3 n "i r ? 8 P* rai ! oe Wdle sera aussi 
dffllvrde de la servitude de la eorrup. 
lion, pour llrodans la liberty glorieuse 

des enfants de Dscu. 
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M. Car nous savons que, jusqu k pre- 
sent, toute la creation soupire et souf- 
Ire les douleiirs de renfantement; 

33, El non-seulement etle, mais nous 
aussi, qui avons les prgmiccs de ihs- 
prlt, nous soupirons en nouwnftmes, 
en attendant radoption, la redemption 
de noire corps, , . 

24. Car nous sommes sauyes en espe- 
ranee. Or, l'esp&ance realises nest 
plus esp^rance; en effet,, comment es- 
p^rerait-on ce qu'on volt? 

25. Mais si nous esp<5rons ce que nous 
rse voyons pas, e'est que nous ratten- 
dons avec patience. 

26. Et mftroe aussi VEsprit nous sou- 
lage dans nos faiblesscs; car nous ne 
savons ce que nous devons deniander 
pour prier comme il fant; mais l'Es- 
prit lui-m*me intercede pour nous 
par des soupirs qui ne se peuvent 
exprjmer'j m f . . . 

27. Toutefols celui qui sonde les 
cojurs connait quelle est reflection de 
rtisprit, qui prie, selon Dieu, pour les 
m$iiits 

^28. Or, nous savons aussi que toutes 
choses concoureut ou bien de ceux qui 
aiment Dieu, de ceux qui sont appeies 
selon son dessein. „ 

29, Car ceux qu il a connus d'avance, 
il les a aussi predestines a etre con- 
formes ii l'image de son Fils, &&n que* 
celui-ct soit le premier-n6 de plusieurs 
f rdres * 

30. vA ceux qn'il a pr<5dcstin«§s, il Ses 
a aussi appelts; et ceux qtfil a ap~ 
pel^s, il les a aussi Justifies; et ceux 
qn'il a justifies, il les. a aussi glorifies. 

3*. Que dirons-nous done sur cela? 
Si Dieu est pour nous, qui sera contre 

32. Lui , qui n'a point £pargn<5 son 
propre Fils, mais qui Fa Uvre pour 
nous tons, comment ne nous qonnera- 
t-il point toutes choses avec lui? 

33. Qui accusera les 6lus de Dieu ? Dieu 
est celui qui les justifie, 

34. Qui les condamnera? Christ est 
mort, et, de plus, il est ressuscit*. il 
est mdnie assis k la-droite de Dieu et il 
intercede aussi pour nous. 

3$. Qui nous s^parera de 1 amour de 
Christ? Sera-ce rafliiction, ou lan- 
goisse, ou la persecution, ou la faim, 
ou la nudity ou ie pdril, ou l£pee? 

36. Selon qull est ecrit : Nous spmmes 
livrts-4 la mors tons les jours k cause 
de toi, et nous sommes regardes 
comme des brebis destinies a la tuerle. 

37. An contraire, dans toutes ces 
choses, nous sommes plus que vain- 
queurs par celui qui nous a aimes. 

38. Car ie suis assure que m la mort, 
ni la vie, ni les anges, ul les pnnci- 
pantos; nl les puissances, ni les choses 
pr^sentes, ni les choses k venir; 

39. Ni la hauteur, ni la profondeur, 
ni aucune autre crlifurti oe pourra 



nous s^parer de Tamour de Dieu ma« 
nifesU en J£sus-Christ notre Seigneur. 

• CHAP1TRE IX. 

4 ft Je dis la v6rit6 en Christ, je ne 
mens point, et ma conscience me rend 
ce t^moignage par le Saint-Ksprit, 

2. Que Tai unc grande tristesse et un 
continuel tourment dans Se cosur. 

3. Car je d6sirersis moi-mdme d'etre 
anathfcme, loin de Christ, pour mes 
fr^res, mes parents selon la chair ; 

4. Qui sont Israelites, & qui appar- 
tiennent radoption, la gloire, les al- 
liances, l^tablissemcnt de la loi, le 
service divin et les processes; 

5. Qui descendentdes pftres, etde qui 
est sorti, selon la chair, Christ, qui est 
Dieu au-dessus de toutes choses, beni 
6ternellement. Amen i 

6. Ce n'est pas que la parole de Dieu 
ait lailli; car tons ceux qui descendent 
d'Israfilne sont pas Israel; 

7. Et, pour 6tre la posiSntc d'Abra- 
ham, ils ne sont pas tons ses enfants; 
mais il est dit * En Isaac sera une pos- 
ter it6de ton nom; 

8. C'eat-fc-dire que ce ne sont pas les 
enfants de la chair qui sont enfants de 
Dieu, mais que ce sont les enfants de 
la promesse qui sont reputes itre ia 
post£rit6, , 

9. Car voici les termes de la pro- 
messetie reviendrai en cette memo 
saison/'et Sara aura un fils. 

-10. Et noA-seule'rtient ceta; mais H en 
arriva de mime k Rebecca, quand elle 
eut concu en une fois deux enfants^ 
dlsaac, notre pfere. 

i K Car les, enfants n 1 £taient pas encore 
n£s et n'avaient lait ni bien ni mal. et 
ailn que le d£cret d^lection de Dieu 
de'meur&t ferme, non k cause des ceu- 
yres, mai^ 4 cause de celui qui ap- 

V \2. l'l lui fut dit : L'alnfi sera assujetti 
auplus jeune; , , 

13. Selon qui! est 6cnt: J'ai aime Ja- 
cob, et J'ai hai Esaii. 
44. Que dirons-nous done? Ya-t»il de 
Tinjustice en Dieu? Nullement. 
<5. Car il a dit k Moise : Je ferai mis^- 
ricorde ft "celui k qui je ferai miseri- 
corde; et j/aurai piti6 de celui de qui 
j'aurai pitie. , . ^ , . 

-S6, Cela ne vient done ni de celui qui 
veut, ni de celui qui court \ mais de 
Dieu, qui fait mislncorde. 

n. Car l'Ecrlture dit k Pharaon : Je 
t'ai susciti pour ceci, pour faire voir 
en toi raa puissance et pour que mon 
nom soit proclara^ par toute la terre. 

48. 11 fait done misiricorde k qui ii 
veut, et il endurcit celui qu'il veut. 

i9. Or,, tu me diras : Pourquol Dieu se 
plaint-il encore? Car qui pent resisfcer 
&sa volenti? . 

20* Mais plutdt, 6 homme, qui es-tu 
toi qui coatestei &vec Dieu? Le va^ 



m 



i* i.zx *Vf ff^^ !*,* . 



R0MAINS, IX, X, XI. 



&* argil* dlra-t-ll k celui qui ra forme : 
Pourquoi m*as»tu fail ainsi? 

24. Le poller n'a-t-il pas le pouvoir de 
faire, dime mdme masse de terre, un 
vase pour des usages bonorables et un 
autre pour des usages vulgaires? 

22. Et que dire si Dieu, -voulant mon- 
trer sa colore el faire connaitre sa 
puissance, a Support^ aveo one grande 
patience les vases de col&re, prepares 
pour la perdition ? 

23- AfSn de manifester aussi la ricbesse 
de sa gloire sur les vases de mis£ri» 
corde, qu'il a prepares poor la gloire, 

24. Envers nous qn'il a aussi appeies, 
non-seulement d'entre les Juifs, mais 
aussi d'entre les Gentiis? 

25. Selon qu'H te dit en Os6e : J'appel~ 
lerai inon peuple, celui gui n'dtatt pas 
mon people, et la bieh-aini6e, celle qui 
nVtait pas la bien-aimee; 

26. Et if arrivera que, dans le lieu m6me 
o& il leur avail 6t6 dit : Vous n^tes 
point mon peuple, ils seront appeies 
les enfants au Dieu vivant, 

27* Esaie s^crie aussi au sujet d'IsraSI : 
Quand le noinbre des eofants disrafil 
egalerait le sable de la mer, un petit 
reste seul sera sauv& 

28. Car le Seigneur consommera et 
abregera Faffaireavec justice; le Sei- 
gneur fera une grande diminution sur 
is ttpffp 

29. Esaie avail dit de mfime aupara- 
vant : Si le Seigneur des amides ne 
nouse&t laissddes rejetons, nous se- 
rious devenus comme Sodome, et nous 
aurions £i& rendtis semblables k Co- 
Biorrhe* 

30. Que dirons-nous done? Que les 
Gentils, qui ne cbercbaieat point la 

Justice, sonl parvenus k la justice, k la 
ustice qui est par la toi\ 
2H.-Tandis qu'hraM, qui cbercbait la 
lot de la justice, n'est point parvenu k 
la loi de la justice- 

32. Pourquoi? Farce quHls ne Vont 
point chercMe par la foi, nials par les 
wivres de la loi : eo elTet, ils se sont 
tieurtgs contre la pierre d'acboppe- 
snent* 

33. Selon qu'il est Icrit : Yolci, jemets 
en Sioo une pierre d'acboppement et 
une pierre de scandale; el: Quiconque 
croil en lui ne sera point confus. 

CHAP1TRE X. 

i. Frferes, le soubait de mon cceur, el 
ma prifere k Dieu pour les Israelites, 
c'esl qu'ils soicnl sauv&. 

2. Car je leur rends ce teoioignage, 
qu'ils onl du ?Me pour Dieu, mais un 
rMe sans connaissance; 

8. Car ne coonaissant point la justice 
de Dieu # et.chercbant ft dtablir leur 
propre justice, ils ne so 'sout point sou- 
nds k la justice de Dieu, 

4. Car Cbrist est la -Un de la .loi, pour 
la justification d$ tout croyant. 



S.Eneffet, Moise decrit&lns^la jus- 
tice qui vient de la loi : L'bommc qui 
fera ces choses vivra par elles. 

6« Mais la justice qui vient de la foi 
parle alnsi : Ne dis point en ton ccenr . 
Qui raontera au ciel? e'est en faire de* 
cendre Cbrist ; 

7. Ou:Qui descendra dans Fabfsne? 
c*est faire remonter Cbrisl d'entre les 
morts. 

8. Que dit-elle done? La parole estprds 
de toL dans ta boucbe etdans toncoeur* 
Yoil& la parole de la foi que nous prfi- 
chons. 

9. Que si tu confesses de ta boucbe que 
J6sus est le Seigneur et que tu croies 
dans ton cceur que Dieu Va ressuscite 
des morts, tu seras sauve. 

-10. Car on croit du cceur, pour obtenir 
la justice, et Ton fait confession de la 
boucbe, pour le salut, 

ii. En eflet, 1'Ecriture dit: Quiconque 
croit en lui, ne sera point confus, 

42, Car 11 n'y a point de distinction 
entre Je Jnif et le Grec, parce que tons 
onl un ra&me Seigneur, qui est ricbe 
pour tous ceux qui I'invoquent. 

13. Car quiconque invoquera le nom 
du Seigneur, sera sauv£. 

14.- Comment done invoqueront-ils ce~ 
lui auquel ils n'ont point cm? Et com- 
ment croiron Wis en celui dontils n'ont 
pas entendu parler? Et comment en 
entendront«ils parler, s'il n'f a pas 
quelqu'un qui prfiche ? 

45. Et comment pr6chera-t~on, si Ton 
n'est pas envoys? selon 6e qui est 
£crit : Comme ih sont beaux les pieds 
de ceux qui annoncent la pais, deceux 
qui annoncent de bonnes choses S 

-16. Mais tous n'ont pas obiJi k rgvan- 
gile; car Esaiedit : Seigneur, qui a cm 
a noire predication ? 

17. La foi vient done de ce qu'on en- 
tend\et ce qu'on entend vient de la 
parole de Dieu. 

48. Mais je demande : ne l'ont-ils point 
entendue?Au contraire, leur voixesi 
all^e par toutela terre, etleurs paroles 
jusqu aux extr6mites du monde. 

19. le demande encore : IsraSl n % en a- 
t-il point eu connaissance? Moise ditle 
premier : Je vous provoquerai k la ja- 
lousie par ce qui n*est pas mon peuple; 
jevous exciterai k Findignatioa par 
une nation privge d'intelligence. 

20. Et Esale ose dire : J'af 6t6 trouv6 
par ceux qui ne me cberchaient point, 
fai <H<§ connu par ceux qui ne slnfor- 
maientpoint demoi, 

2KMais, k regard dlsrafil. il dit : Tax 
tout le jour gtendu mes mains vers un 
peuple rebelle et contredisant* 

CHiPlTKE XL 

f, Je demande done : Dieu a-t-il re- 
jel^son peuple? Nullement; carjesuis 
moi-m^me Israelite, de la posterite 
d'Abrabam, dela Iribu de Benjamin, 
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a.Dleu n'a point rejet6son peuple 
qu'ilaconnu d'avance.'Ne savez-vous 
pas ce que l'Ecriture rappbrte .d'EUe, 
comment il adressa &,Dieu cetteplainte 
contre Israfil ; 

3. Seigneur, ils ont tni tes prophStes, 
et ils ont d&aoli tes autels; et je suis 
demeurgseul, et ils cherchentd xafdter 
te vie? / ■ , , 

4. Mais que lui dit la rgponse divine? 
Je me suis r&servSsept mille homines, 

Sui n'ont point flgclu le genou devant 
abal. . , . . 

5. II y en a done aussi qui ont m re- 
serves en ce temps, selon Selection de 
la grftce* . . . , 

6. Or, si ctest par grfice, ce west plus 
par !es <euvres;aiitrement, lagr&ce ne 
serait plus one grAce;au contraire si 
e'est par les ceuvres, ce nfest plus par 
la grace; autrementles ceuvres ne se- 
raient plus des csuvres. 

7. ftuoi done? ce qu'Israfil cherchait, 
i\ ne Tapoint obtenu f mais les 6lus 
font obtenu, et les mm$ ont 6t6 en- 
durcis, , 9i . 

8. Selon qu'Jl est £crit : Dieu leur a 
donn6 un esprit d*6tourdissement, des 
yeux pour ne point voir, et desoreilles 
pour ne point entendre jusqu'& ce 
jour. 

9. Et David dit : Que leur table leur 
soit un filet et un pi<5ge, une occasion 
de chute, et leur salaire : 

^0. Que leurs yens sbient obscurcis 
pour ne point voir ; et que leur dos soit 
courb<§ k jamais • 

44. Je demande done : OqMIs bronche 
afia de tomber? ftullement. Mais le 
salut est venu aux Gentils par leur 
chute, afln de les exciter & la jalousie, 

12. Or, si leur chute a 6t6 larichesse 
du monde, et leur diminution la ri- 
chesse des Gentils, combien plus lesera 
leur conversion entidre ? 

13. Car j'e vous le dis, k vous, Gentils i 
Slant Fapdtre des Gentils, je glorifie 
mon ministefe. 5A f J . . 

44. Cherchant k exciter, si- je puis, l'e- 
mulation de ceux de mon sang et k en 
sauver qudquefr-uns. 

45. Car, si leur rejet a 4t£ la reconci- 
liation du monde, que sera leur rap- 
pel, sinon uno resurrection des morts? 

46* Or, si les pr^miccs sont saintes, Sa 
masse Vest aussi; et si la racine est 
sainte, les rameaux le sont egalement. 

17. Mais si quelques-uns des rameaux 
cut 6t6 retranch^s, et.** toi, oiivier 
ftauvage, as 6t6 ente k leur place, et as 
U6 fait participant de la racine et du 
sue de rolivier, 

IS. Ne te glorlfif* pas anx.depens des 
raxneaux; toutefois, si tu te glorifies, 
sache que ce n'est pas toi qui portes la 
racine, ipais que e'est m racine qui te 

49, fq diras 5 Les rameaux ont 6t& re- 
traqebte, alia que moi je fusse eaid 



20, Fort bien ; ils ont 6t& retranch^s & 
cause de leur incrddulitg; mais toi, Ui 
subsistes par la foi; ne t'enorgueillis 
point, mais crains. f 

.24. Car, si Dieu n'a point epargne les 
ramcanx naturels,jpmz<S$ pezrdequ'ilne 
t'lpargne, pas non pins* 
22. Considfcre done la bonte et la seve- 
rity de Dieu : sa s4v£rit6 k regard de 
ceux qui sont tombls. mais sa bbntd 
en vers toi, si tu perseveres dans cctte 
bont£ ; autremeotj toi aussi tu serasre- 
tranche. , 

23; Et, quant k eux, sMls ne persev£- 
rent pas dans rincrldulitg, ils seront 
ent^s ; car Dieu a le pouvoir de ies en- 
ter denouveau. 

24. En eftetj si tu as <He coup6 de roli- 
vier sauvage de sa nature, et sj, contre 
Tordre de la nature, tu as 6t6 ent6 sur 
un oiivier franc, combien plus ceux-ci 
qui sont les rameanx naturels.seront- 
ils ent^s-sur leur propre oiivier? 

25. Car je neveux pas, fr^res, que vous 
ignoriez ce myst^re, afin que vous 
ne soyez pas sages h vos propres ycux; 
e'est qu'une partie d'lsraSl est tombde 
dans rendurcissement, jusqu % 6cc que 
toute la multitude des Gentils soit en- 
trde dans VEglise; 

26. Et ainsi tout Israel sera sauve, 
corame il est ^crit : Le lib6rateur vicn- 
dra de Slon, et il ^loignera de Jacob 
toute irapi6t£; 

27. Et-ce sera mon alliance avec eux, 
lorsque j'effacerai leurs p<5ch6s, 

28. 11 est vrai quHts sortt ennemis par 
rapport £1 l^vangile, k cause de vous; 
mais, & l'ggard deT&ection, Us sont 
aim^s k cause de leurs p6res; 

29, Car les dons et la vocation de Dieu 
sont irr^vocables. 

30. Et, comme vous avez ete autrefois 
rebelles k Dieu, et que maintenant vous 
avez ob ten u mis&icorde par leur re- 
bellion; 

di. De nifime ils ont etc maintenant 
rebelles, afin que, par la 'inis£ricorde 
qui vous a &t6 faite, ils obtiennent 
aussi mis^ricorde* 

32. Car Dieu a renferme tons les 
hommes dans la rebellion pour faire 
mis6ricorde a.tous. 

33. profondeur de la ricbesse, et de 
la sagesse, et de la cpnnaissance de 
Dieu I Que ses jugements sont impene* 
trabies, et que ses voies sont incom- 
pr^hensiblesi 

34. Car qui a connu la pens6e du Sei- 
gneur, ou qui a 6t6 son conseilier? 

35, Ou qui lui a donn6 le premier, et 
enser.rfpay6deretour? t 

30. Car toutes choses sont de lui, et 
par lui. et pour lui. A lui soit la glolre 
dans tous les sifecles I Amen* 

CHAP1TRE III. 

L Je vous e&horte doncjrferes, par les 
compassifiJQS de Dieu, & offeir voa 



441 



29 



^'^^^.^^T^*^^^^^,^^^^ 



f t' WV; i- {:*--■#-, V i>V* .*iJ 



P'iif '^ '{t^v* !.' fr^-'r ^j*ij 



corps en sacriflce vivant, saint, agreV 
nable. Die ° ; eeti Votre cuIt « r "<™- 

n^wnt 1fJ£ n L c , onfor 'mez point an 
present siecle, mais soyez transform&s 
par le renouvellement de votre esprit 
afln que vous eprouviez qne la voionfi 
faite * ne ' a 6 reabIe e * Par- 

<l ^A par ,a B'Acequi m'a (He" donn^e 
ias d P ft .nte n d ' entre , vous de n'S?J& 

SnHmiSf 11 ne / ai ". m «'s <*'avoir des 
sentiments modestes, selon la mesure 

a rJ 01 *™ 6 mm a d<5part| e * chacun? 
ml i ♦ c S mn >e nonsavons plusienrs 
membres dans un seul corps' It que 

fonction, mem n '° nt PaS " ne "*""» 
^•^"si nous, qui sommes plusieurs, 

et nous »ffl^i n chacun°!mparuSSiw 

x^xiivr rexercer se& » 



R0MA1NS, XII, xiii. 



mi?i stVrl m l«!f t6 p e '' pours ' aetecAcr aa 
mimstere; sou lenseignemem nour 

lSiffiEftn* r «nseigne m en; P s °o? 
I , L or , ta , t,on >. P° ur exhorter. 
«;;»;; 7 elu j qu ' di stribue les aumdncs 
&l e/ass .?, avec simplicity celiii mi 
preside, qu'il preside wee soin- celu 
3",' , ex , er , ce les «nvre$ de nilseVicorde 
guhliefusse avecjoie. re "*-»*«e, 

™' a Pln l £ cb * rM sott sincere. Ayezle 

Ji»i& ua - nt . a J' amour taterael, soyez 
autre! tendressc les "as ponr les 

J. 1 .; Qua i^ a l^onneur, nsez de preVe- 
» a "^J^'Prodwement. Qnant ati zele. 
"« *°yez point paresseux. Soyez fer- 
vente d'esprit; servez le Seigneur. 
tiont 6 . 09 /* joJ F£. da,)s J'espSrance, pa- 
5an1 S ia d prilre; ctl ° n ' pcrs ^ ra ^ 
«!?A»f renez P an mu n«cessit<?s des 
StamH. rWMMroa8 a exercerFhos - 
»ii'* B 6nissesc ceux qui vous pers<?cu- 
tcnt; 1 bemsscz et ne maudissez point. 
<5. Rejouissez-vous avec ceux qui se 

pleurent ' Pleurez avec ceux <*"* 

v!£„ Ayez . ,es n »emes sentiments entre 
voiis; naspirez point aux grandeurs, 
niais accommodez-vous aux cboses 
humbles; ne soyez pas sages a vos pro- 

ili er( i? (1 ? i P erS()mel «n'al Pour 
& ma J ; attachez-vous a cequi est iion- 
a«He rfevant tons les lionimes. 

JA - «„i'i epeutfah * e ' et autant qu'il 

ltsTom d m e er S,ayezlapaixavec?0 » 8 

4». Ne vous vengez point vons-racmes, 



bjen-aimes, mais laissc2 faire la eolM* 
divine; car il est 6crit : A moi la Ve£ 

iSSS/r. st moi q,,i »«A "lt U lo 

Jui '4 S Li! 0, l'f, n " en,i a , faim . d °n"e- 
/u i d manger; s il a soif, donnc-lui k 

boire; car, en faisant cola tu luia mas- 

S K d ? s charbons de feu sur la te te 

bicn! s »"aonte le mal ^r le 

CHAP1TRE XIII. 

a!ix Q D.L«^l personne soit soumise 
. B ,,P„,'5 sanc( ? snperieures; car ii n'v 

™M%£2WS!% qui s "" sist ««" 

2. (Vest pourquoi celui qui s'opnose k 
i a i a r ,ssan £ e > 8, °PPose a' 1'ordVc >aue 

ffi t »? r f' ndre 1<? 5 P«issances.> Fais°o 
Wen, et tu en sertSs loud. 

iiu?i r «n tt * est,e ™' n «stredeDieu 
pour ton bicn ; mais, s tu fais le mal 
crams, car il ne porte point rdffie en 
vain i ; parce qirifest m P inistre de DieS 

5!!i u f.uBiB Ufl0 on punissant ^ 

2on a cFen n cc U ° n ' maiS aUS ^ a cause d "'a e 
A?™ s A aussi pour ce!a <f«e vouspavez 
votrs. sapplsquant a ces de- 

dfl . R i e - nd Him? n » e a < tous ce qui ,eur est 

8. Ne devez rien a personne si cp 
n'est de vous aimer les uns les autres® 

fuia e ioi. qui aime ,es autres » a 52SS- 

n^' FjtL^}.' les commandements •• Tu 
ne commettras point adultere • tu ne 
J^rf.Point; tu ne d^roberas {Sint- 
t ne diras point de faux temoignage : 
tu ne convoiteras point; et tout antra 
commandement, tout cela fi iesumS 
dans cette parole: Tu airaeras tonZ^ 
chain comme toi-m$me. v 

iO. [a cbarite" ne fait point de mal an 

♦ill Ei v ? us deve * Wre cela, vu le 
temps oil nous sommes; car c'Mtici 
1' lieure de nous re-yeiller enfln du som! 
n ni'n&'iT 6 le salut e8t maintenant 
avon P cfu n ° US que Iorsque nous 
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IIOMAINS. XIII, XIV, XV 

12* La twit est avanclc, et le jour 
approche; ddpouillons-nous' done des 
©uvres de t6n&brc>s v el revfitons-nous 
des armes do Imni&re. 

13. Marchons honnilement comme de 
jour, et non dans ies debauches etdans 
I'lvrognerie, dans la luxure ct dans les 
impnaicit6s, dans les qnerellcs et dans 
IPsnvie * 

44. Mais rev£tez-vous du Seigneur 
36sus-Christ, ct nc flatten point la chair 
dans ses convoatises. 

CHAPITEE XIV. 

1. Quant h celui qui est faible dans la 
foi, accucilloz-le avee bootd, sans dis- 
cussion d'opinions. 

2. 1/un croitpouvoir manger de tout; 
vi celui qui est faible ne snangeque des 
berbes. . . . , . . rt 

3. Que eelm qui mange de tout, ne 
mlprisc pas celui qui ne mange pas tie 
tout; et que celui qui ne mange pas de 
tout ne condanine pas celui qui mange 
de tout, car Died fa reju. 

4. Qui cs-tu, toi qui condamnes leser- 
viteur d'autrui ? S'il se ticnt ferine, on 
s'ii torabe, e'est a son maitre de led- 
ger; maisil sera feme, car Dieu est 
puissant pour rafiermir. 



5. Celul-ci estime un jour supeneur a 
ii n autre; celui -1A estime tousles jours 
4gavx ; que cbaenn soil pleinement 
persuade en son esprit, m 

6. Celui qui observe les jours, to ob- 
serve pour le Seigneur; et, de meme, 
celui qui ne les observe pas, ne les oi>- 
Rcrvepasdcausedu Seigneur; celui qui 
mange de tout, mange, ayant <5gard an 
Seigneur, car il en rend gr&ces a Dieu ; 
et celui qui ne mange pas de tout, ne 
mange pas en vue du Seigneur, et il 
en rend aussi graces A -Dieu. 

7. En cfTet f .-aucun de nous ne vit pour 
lui-m&mc, ct aucun de nous nc mcurt 
pour lui-m6mc. , , 

8. Si nousvivons, nous vivpns pour ic 
Seigneur; et si nous mourons, nous 
mourons pour le Seigneur; soit done 
que nous vivions, soit que nous xuou- 
rions, nous somnics ou Seigneur j 

9. Car e'est pour ccla que Christ est 
snort, et qu'il est ressusciuS, et a« il a 
repris la vie, aOn de donnncr sur les 
inorts et sur les vivants. m 

40. Mais toi, pourquoi juges-tn ton 
frere? Ou toS, pourquoi mepnses-tu 
tonfrferePpuisque nous comparattrons 
tons devant le tribunal de Christ. 

"".Car il esUcrit : 3e suis yivant, dit 
le Seigneur, tout genou flechira devant 
mol. It loate laogue donnera gloire & 

i2 U Cest pourquoi phacun de nous 
rendra comptc & Dieu pour Uu-mfimc. 

?8. Ne nous jugeons done plus les uns 
les antres: mais jugcz plutdt qn il ne 
fautdonner aucunc occasion de chute, 
ni aucun scandale & son frerc. 



it. Je sais. et je suis persuade par le 
Seigneur JGsus q\x % il n*y a riert de 
souilJd en soi; nganmoins celui qui 
croitqu'une cbose est souH16e, elle est 
souillle pourlui. 

i5. Mais, si ton frtreest ofHig6 au su~ 
jet d'un aliment, tu nc te conduis plus 
selon la charit6. Me fais pas ptfrir, par 
ion aliment, celui pour lequcl Christ 
est niort. 

$0. Que votre privilege ne soit done 
point calomnitf. 

a. Car le royaume de Dieu ne con- 
siste ni dans le manger, nidans le 
boire, mais dans la justice, la pais, et 
la joie par leSaint-Ksprit. 

18. Celui qui sort Christ de cette ma- 
nure est agriable h Dieu et approuve 
des hommes. 

id. Kecherchons done les. choscs qui 
tendent k la paix, et a rddillcation iwu- 
tuelle. 

20. Me d&ruis point Vceuvre de Dieu 
pour un aliment. II est vrai que toutcs 
cboses sont pures, maisil est mal u un 
bomme d'en manger avec scandale. 

21. II est convcnabledene point man- 
i ger de chair, de ne point boire de vin 

et de s'abstenir de tout ce qui pent 
faire tomber ton frtre, ou le scandali- 
iser, ou raflaiblir. 

22. Toi, as-tu cc!tc foi? garde-/a en 
toi-m6rae devant Dieu. Heurenx celui 
qui ne se condanine point lui-m&ne 
dans ce qifil approuve! 

23. Mais celui qui doutc au svjet <Tun 
aliment, est condamn6 s'il en mange, 
parce qiVU n'agit pas avec foi; or, tout 
ce que Von ne fait pas avec foi est un 
p6che. 



CfUPlTRE XV. 

1. Nous devons done, nous qui sommes 
forts, supporter les inlirmit6s des fai- 
bles et ne pas nous complaireen nous- 
mtoes. t . 

2. Que cbacun de nous comnlaise plu- 
tOt ^ son procbain, dans le bien, pour 
Edification; % , 4 

3. Car aussi Christ ne s'est point com- 
plu en lui-xneme; mais^ selon qu'ii est 
^crit:Les outrages de ceux qui t'ou- 
tragent, sont toinbds sur moi. t 

4. Or, tout ce qui a el6 ecrit autrefois 
a <H6 ecrit pour noire instruction, aiin 
que, par la patience et la consolation 
que donnent les Ecritures, nous ayons 

resp6rance. 

5. Et que le Dieu dc patience ct de 
consolation vous donne d'avoir les 
mimes sentiments entre vous selon 1 
j(5sus»Christ; , 

6 AOn que, d'un m6me cosur et d unc 
mime bouchc, vous glorilliez le Dieu 
qui est le P*rc de notre Seigneur Jesus- 
Christ. , _ 

7. C'est pourquoi recevez-vous les tins, 
les autres avec bonte, comme Christ 
nous a rc?us pour la gloire tie Dieu. 
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•g. Jfe dis done que jesUS-Cbrisfc a «H<§ 
ministre-dn circoncis, paur wumtrer l& 
M6Ut& de Dieu e£ pour accomplir les 
promesses faites aux p&res, 

9. Et a^n que les Gentils gloriOent 
Dieu k cause de sa mis6ricorde, seSon 
au'il est ecrit: (Test pour cela que. je 
te loaeral parnii les Gentils et que je 
chanteralMonnom* ' . 

40. II est dit encore :Gefttils, rejouis- 
sez-vons avec son petiple. , . 

•11. Et encore: Nations, loiter lotHes le 
Seigneur, el peoples, ceI6brez-le tons. 

12° Esaie dil aussi: Jesse aura un 
fejeton quise-WVera p'ojir* gpuverner 
les Gentils :. les Gqntils e;spereroat en 

• is! Que le Dsecs d%$p6rftn'ce vous rem* 
plisse done de toute sorte dejoie et de 
pais dans lafoi, ain que vous abondiez 
dans l'esplrance $ar la. puissance du 

^Tpo^moi , ftifii , fki la persua- 
sion que vousejfces pleins de bonte, 
rem pus de toute cosinaissance et ca» 
.pables d& vous exhorter les tins, lesnara- 

i5/<fep€ndaftt,fr$reM« vofis ai 6crit ' 
plus libtenicnt e'n;qnelque sorte pour 
rlveiller vos 'sonvefmrs, seiosi la grace 
qui m*a 6t6 donn^de Bleu, m 

<0. D'*tre le ministre de Jesu's-Chnst 
'auprds des Gentils et v 4?exercer les 
saintes fonctions 4e f IvangUe de Dieu, 
a&n que Toblation. des* Gentils soit ac- 
cepts, etantsanctiflee par le Saint-Es- 

P «. Vat done no sujetffe -ftlttite en J6- 
sus-Christ, dans les ; choses de Dieu. 
■18. Car je n*oserais. parler de quoi 
que ce soit que Christ n'ait op6r6 par 
tool pour amener les €entils k son 
ob&ssance* par la parole et parses oeu- 



E0MA1NS, XV, IVh 

25. Mais snaintenanl je vate k J6rusi* 
iem pour assister les saints. 

26. Car il a plu k ceux de Maceddine 
et d' Achate de s'iraposer une contribu- 
tion pour les pauvres d'entre les saints 
de Jerusalem. 

27. II leur a plu en effet, et aussi lenr 
etaient-ils redevables; /car, si les Gen- 
tils ont eu part k leurs Mens spiritucls, 
ils doiv'ent aussi les assister dans les 
choses temporelles. 

28. Apr6s done que j'atirai acbeve cela, 
et que je leur aurai remis liddlement 
ce produst, je partirai pour 1'Espagne, 
en passant par cbez vous. 

29* Or je sais que, lorsque je viendrai 
cues vous, je viendrai avec la pleni- 
tude des benedictions de r&rangile de 
Christ. 

30. Je vous conjure done, frferes, par 
notre Seigneur Jesus-Christ et par la 
charite de i'Esprit, de combattre avec 
moi dans les priferes.que vous ferez ft 
Dieu pour moi, xp 

31. Afin que je sOis deiivre des incre* 
dules de Jud6e et que mon ministere & 
Jerusalem soil agreable aux saints: 

32. En sorte que, t>ar la volonte de 
Dieu, j'arrive chez vous avec joie et 
que je me renose avec vous. 

33. Que le Dieu de paix $oit avec votfs 
tous'. Amen, 



49, l*ar la yettn des frtiracles et' des 

§rddiges p par la puissance de I'Ksprit 
e Dieu ; cfe sorte que j'ai r£pandu re- 
vangile de Christ depuis Jerusalem et 
les lieux voisins jusqu'A Jlllyrie ; . 

20. Frenant ainsi k tkefoe d'annooccr 
rlvangile oft Christ n'avait point 6t6 
nomme, afin de ne pas bStir'sur le Ion- 
dement qu'un autre aurait pose. 

21. Selon qu-il est 6crit : Ccnx a qui il 
n'avait point 6t6 annoncd Ze'ycrront* et 
ceux qui n'en avaienf pointful parler 
rentendrotit. , 

24. Cest pour cela queffti etdsouvent 
cnipdche d'aller chez vtfuS- 

23. Mais, coninie k present jen'ai plus 
affaire datwee pays-ci,et que, depuis 
phisfcurs annees^ral mi ^rand d6sir 
d'allcrvoustt'ott*; , a _. . 

24. J'irai chez: -vous qtrand Je partirai 
pour aller en Espafcne; *air j f espftre que 
je voi\s verrai .en passant r lst que vous 
m'y-fercz ^conduire nprto«[Ue f aurai 
.satisfait en partie mon- m$it 4*6tre 
avec vous. 



CHAPITRE l¥L 

1. Jo vous rccommande Phoebe, notfe 
sceur, qui est diaconesse de TEglise de 
Cenchrees, 

2. Afin que vdus la ret?e?ie2 dans' le 
Seigneur d'une manidre digne de* 
saints et que vous Tassistiez dans 
toutes les choses oil eTle aurait hesoin^ 
de vous; car elle a rt^u chez elle plu« 
sieurs personnes, et moi en particulien 

3. Safuez Priscille' et AquiSas, mes; 
coittpagnons d'oeuvre'icn 3esus**Christ, 

h. Et qui ont expose Jeur vie pour la 
mienne; et ce n'est pas anoi seul qui 
leur rends Kr&ces, mais encore toutes 
les Eglises des Gentils. 

5. Saluez aussi TEglise -qui est daiTS" 
leur maison. Saluez Epain&te, moa 
bien-aimd, et qui, le premier de FA- 
clia'ie t tfest converti k Christ, 

G. Saluez Marie, qui a pris bcaucoup 
do peine pour nous r 

7. Saluez Andronjcus et Junie, mes 
parents et mes compagnons de capti- 
vitd; ils sbnt considerables parmi les 
*ap6tres, et mfime ils ont cru en Christ 
avantmoi, t 

8- Saluez Ampiias, mon bien-ainte 
dansile Seigneur. 

t9u.Sa'luez Urbain, compagnon de tios 
itravaux en Christ, et Stachys, <moa 
bien-aime. 

40. Saluez Appelles, qui est cprottve 
en Christ. Saluez ceux de la maison 
d'Aristobule*^ 

H. Saltier Werodion, raon parent S^« 
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Inez cctix de la maisoa de Narcisse. mil 

sont dans le Seigneur. ,1WMMB » <l lu 

12. Salue* Tripbene et Tryphose, qui 

travail 4 pour le Seigneur. 
<3. Saluez nufus, eTu du Seigneur, ct 
sa mere, gwi est aussi la mienne. 

P»1;«Kl l i e fi As y" crit e. PMegon, Hernias, 
Patrohas, Ilermes et les freres qui sont 
avec enx. ^ 

15. Saluez Philologue et Julie. Ndre"a et 
sa sceur t et Olympe, et tous les saims 
qui sont avec eiu. 

46. Saluez-vous les uns les antres nar 
un saint baiser. LeB Eglises de Christ 
vous saluent. 

n. Cependant. je vous exborte, freres, 
ft prendre garde ft ceux qui causent 
ties divisions et des scandales contre 
la doctrine que vous avez apprise, et ft 
vous Eloigner d'eux. 
48. Car de tels gens ne servent point 
notre Seigneur J&us-Christ, mais leur 
propre ventre; et, par des paroles 
douces et flatteuses, ils s^duisent le 
coeur des simples. 

<9. Votre o£6issance est connue de 
tous; je m'cn rljotiig done ft cause de 
vous, et je souhaite que vous soyez 
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du 6 mai r ^ ard d " bICn et pt,rS k V6 ** rd 

«^;.^ e Dieu de P ajx ^crasera Wentot 
Sa an sous vos pieds. La grdce de noire 

Amen! Ur W8U8 " chr,,t s0 « avec vous? 
v?i* Ti m ptl^e ( mon compagnon d'eou- 
S et Lucius, et Jason, et Sosipater 
mes parents, vous saluent. " s '* ,uier » 

22. Je vous salue dans le SciKneur 
mo, Tertins, qui ai <5crit cette Wre . 

23. Gains, mon bote, et celui dV outc 
1 Eglise vous salue. Eraste, le trcsoricr 

Slient. 6| Ct QUartUS ' ,Wtie M ™' v "« 

24. La grftce de notre Seigneur Jfous- 
Cbnst sou avec. vous tons! Amen 

^5. A celui qui pent vous affermir <?p- 
lon r<5vangile que j'annonce et q .V it 
Sn^ifi a pr * c !^- sel0 » la $v5 latio., 
McSZ G CacM 1>em,u,U Pleura 

lle-J 1 }*}? P. r<5senti ertient manifest par 
les perils des propbetes, selon rorSro 
du Dieu e-ternel, et ann'oncA tou es 
}es nations, aba qu'elles obtiissentft la 

J?.\A Dlel J• sc ?l sa ^e. soit la gloire 
Amen. es » par J * su *<3irUi f 



PREMIUM EPITRE DE SAINT PAUL, APOTRE, 

AUX COMNTHIENS. , 



€HA*lTftE L 
l.f ftttl, 3Ppel6 par la volont^ de Dieu 
d Sire apdtre de J£sus~Ghrisi et Sos- 
th6ne, notre fr&re, 

2. A TEglise de Dieu qui est & Cori ti- 
the, & ceus qui out 6t& sanctifies en 
Jesus-Christ, qui sont ®ppvUs saints, 
avec tous cenx qui invoquent, en quel- 
qiie lieu que <se soil, le nom de notre 
Seigneur J&ius-Cferist, leur Seigneur et 
le ndtre : 

3. Que la gf&eg et Is pais vous solent 
donnies de la part de Dieu, notre P6re. 
et du Seigneur J£sus-Christf 

4. Je rends grftces continuellcment 
a mon Dieu pour vous, a cause de la 
gr&ce que Dieu vous a donate en Jtteus- 
Christ, $avoir s 

5* De ce que vous avcz &t& etit ichis en 
Itii de toute niantere, en toute parole, 
et en toute connaihsonce, 

G, Selon qtiele t<hnoignagede Christ a 
et6confinu6 en vous; 

t. De sorte qull ne vous inanque att- 
ain don* & Vous qui attendee la mani- 
festation de notre Seigneur J&us- 
Chriii, ,-, 
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J-3 1 } 1 a " SSI vous rendra fermos his- 
mi^ la fin et irrtprfhensiWcs "an Jour 
de notre Seigneur Idsus-ChrisL J 
9, Dieu, par qui vous avez 6ti appel&i 
^ la communion de son FilVj&us! 
G iW l8 . otre Seigneur, estMbL 
JO. Or, je vous prie, fr6res ( au nomdc 
notre Seigneur J^sus.Christ, de tei r 

po»nt de divisions panni vous mnii 
Mire unto dans unS mtae JwidS ef 
dftns un m&me sentiment 
H.Car, mes fr^r^ j'ai &1& Inform^ 
par ceux de chex Ch o« t qull V a Tcs 
contestations entre vous. 

J,» ^J e l x dire «. u ^ Par«i vous, chn- 
cu i dit : Pour moi, je suis disciple de 
Paul; ctmol, d'ApoUos; et moi, de C<5- 
phas; et moi, de Christ. ' 

p. Christ est-ii divisd? Paul a-t-il M 
ctxmM pour vous? on avez-vous dtd 
baptises au nom de Paul? 

n ai baptist aucun de vous, sinon Crfi- 
pus et Gains; 

«5. Afln que personne ne dise que fai 
]»ai)tis^en mon nom. * J 

iO. J^ai encore hapiisd la famine do 
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Stephanas; dti teste, je ne sals si j'ai 
baptist quelque autre personne. 
47. Car cc d est pas pour baptiser que 
Christ m'a ertvoyd t mais c'est pour an* 
uoncerFevangtie, non avec la sagesse 
du langage, ailn que la croix de Christ 
Be soit pas rendue inutile, 

18. Car la predication de la croix est 
unefolie pour ceux qui p£rissenl;mats 

f»our nous qui somnies sauv6s, elle est 
a puissance de Dieu. 

19. Car il est 6mt: Je dltruirai la sa- 
gesse des sages, et j*an£antirai lintel* 
ligence des intelligents. 

20. Ou est le sage? Oil est le. scribe? 
Ofi est le disputeur de ce si&cle? Dicu 
n'a-t-il pas rendu folle la sagesse de ce 
monde ? 

21 . Car, tandis qu<e le monde, par cette 
sagesse, n'a point connu Dieu dans la 
sagesse de Dieu, il a plu k Dicu de sau- 
ver les croyauts par ia foiie de la pre- 
dication. 

22. Tandis que les Juiisdemandent des 
miracles, et que les Grecs cherohentia 
sagesse, 

23* Nous, nous prfichons Christ crucifil, 
scandalepour les Juifs,ct folio pour les 
Grecs, 

24, Mais, pour ceux qui sont appe» 
!6s, tant J tiffs que Grecs, le Christ, 
la puissance de Dieu et la sagesse de 
Dieu. 

25, Car la foliede Dieu est plus sage 
que les homines, et la faiblesse deDieu 
plus forte que les homines* 

26, Consiu6rez, frdres. que parmi 
vous, qui avez <§t6 appeies, ti n'y a pas 
beaucoup de sages selon la chair, ni 
beaucoup de puissants* ni beaucoup de 

XS O b I P^? 

37. Mais Dieu a choisi les choscs folles 
du mondc pour confondre les sages; et 
Dieu a choisi les choses faibles du 
monde pour confondre les fortes; 

28. Et Dieu a choisi les choscs viies du 
monde, et les plu$ mdprisdes, mtaie 
celles qui ne sont point, pour an£aiitir 
celies qui sont, 

29. Attn que nulle chair ne se gloriDe 
dcvant lui. 

30. Or, c'est par lui que vous &tes en 
J6>us-Cbrist, qui nous a &t& fait de la 
part de Dieu, sagesse, justice, sanctifi- 
cation et redemption; 

31. AOn que, comme IS est ecrit, celui 
qui se gloriiie, se gloriiie dans le Sei- 
gneur* 

GHAPITRB II. 

1, Pour moi, fr6res,quand Jesuisvenu 
auprfcs de vous, je ne suls point venu 

}>our vous annoncerle t£moignage de 
)Idw avec la ponipe du discours ou de 
la sagesse. 

2, Car je ne me suis pas propose de. 
savohr autre chose parnu vous que 
J&us-Christ, et J&m$-Ghri$t crncifl& 

3, J'ai £t& moi-m&ne auprte de vous 



dans la faiblesse, dans la crainte, et 
dans un grand tremblemeni* 

4. Et ma parole et ma predication 
n'ont point consistd dans des discours 
pathetiques de la sagesse humaine; 
mais dans une demonstration d'esprit 
et de puissance; 

5. Attn que votre foi fit fondie % non 
sur la sagesse des hommes, mais surla 
puissance de Dieu. 

6. Or, nous prSchons la sagesse parmi 
les parfaits, une sagesse, non do ce 
monde, ni des princes de ce monde, 
qui sont impuissants; 

7. Mais nous pr6chons la sagesse de 
Dicu, en un mystfcre, sagesse caclute, 
que Dieu avait ciestin6e avant les ste- 
clcs pour notregloire, 

8. Et qu'aucuh des princes de ce monde 
n'aconuue; car s*iSs Feussentconnue, 
ils n'auraient point cruciliele Seigneur 
de gloire. 

9. Mais, comme il est 6crit, ce sont des 
choses que Fceil n'avait point vues, quo 
Foreille n'avait point entendues et qui 
n'etaient point monties au coeur de 
Fhomme, que Dieu avait pr£par£es 
pour ceux qui raiment. 

i®< Mais Dieu nous les a r£v£l<§es par 
son Esprit : car FEsprit sonde toutes 
choses, m6me les profondeurs de Dieu 

ii. Car qui cst-ce qui connait ce qui 
eaten Fhomme, sice n'est Fespnt de 
Fhomme, qui est en lui? De memo 
aussi, personne ne connait ce qui est 
en Dieu, si ce n'est FEsprit de Dieu. 

12. Et, nous, nous n'avonspas recu 
Fesprit du monde, mais l'Ebprit fie 
Dieu, pour connailre les choscs qui 
nous out 6t6 donnlcs de Dieu; 

13. Etnous les annoncons, non avec 
les discours qu'enscigne la sagesse hu- 
maine, mais avec ceux qifenseignc le 
Saint-Esprit, expliquant fes choses spi- 
rituelles aux spirituels. 

<4. Or, Thomme animal ne comprend 
point les choses de FEsprit de Dieu, car 
'*»«■ lui semblent folic; et il ne les 
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peut connailre, parce que o'est spiri- 
tueilement qu'on en juge. 
J 5. Mais Thomme spirituel juge do 
toutes choses, et n'est lui-mdme Juge 
par personne. 

16. Car qui a connu la pens&3 du Sei- 
gneur, pour Finstruire? Mais nous, 
nous avons la pens£e de .Christ. 

CHAF1TRE "ill. 

1. Pourmoi, frftres, je n'ai pu vous 
parlor comme a des Uotnmes spiritueis 
mais comme k des hommes charnels' 
comme k de pelits enfants en Christ. ' 

2. Je vous ai donn6 du lait k Loire, et 
non de Javiande, car vous n^tiez pas 
en etat de la supporter; maintenant 
m6me vous ne U pouvez pas, parce 
que vous dies encore charnels. 

3. Car, puisqu*^ & a parmi vous do 
lenvie.dcs dissensions et des partifi t 
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n^tcs-vdus pas eharneis, et Be vous 
condutseg-vous pas 6eloa rbomme? 

4. Car, lorsque Fun ditsPour moi, 
je suis de Paul; et l'antre-: Moi* jesuu* 
d'Apollos; n'6te*«v0us pas charnels ■? 

5. Qui est done Paul; et gu'ert done 
Apollos, sinon. des mfnistres par le 
-moyen desqueis vous avez cru,.selon- 
que !e Seigneur Fa donn6 k chacun? 

6..J'ai plants, Apollos a arros6, niais 
Dien a donn£ Faccroissement. 

7. C'est pourquoi, nl celui qui plante, 
ni celui quiarrose sFest quelque chose, 
mais Dieu qui donne Faccroisse- 
ment, 

8. Or celui qui plante et celui qui 
arrose sont Igaux, et chactfri recevra 
sa recompense propreselon son propre* 
travail. 

9. Gar nous v sommes ouvriers a'vec 
Dieu ; vous 6tes le champ de Dieu, Fd- 
difice de Dieu. 

if). J'ai posd 1£ fondement, comme 1 un 
sage architect, selon la gr&ce de Dieu 
qui m*a 4i6 donnle, et un autre b&tit 
dessus; mais que chacun.prenne garde 
comment il Mlit dessus. 

41* Car personne ne'peut poser d'autre 
fondement que celui qui a M pos£, 
lequel est Jesus-ChrisL 

42« Que si quclqu'un hktit sur ce fon- 
dement, avec de For, de Fargent, des 
pierres prdcieuses, ou &\\ hois, du foin, 
du chaume; 

la.L'ceuvre de chacun sera maaifestde* 
car le jour la fera connaitre, parce 
qn'elle sera r6v6l£e par le feu,* et le 
feu £prouvera ce qu'est Foeuvre de 
chacun. 

U* Si Foeuvre que qnelqn'un a bfttie 
subsiste, il en recevra la recompense. 

15. Si Foeuvre de quelqn'un br&Ie, il 
eafera la perte; pour lui.H sera sauvd, 
mais commc au travers du feu. 

i$, Ne savez-vous pas que vous 6tcs le 
temple de Dieu, et que FEsprit de Dieu 
habile en vous? 

il. Si quelqu'un dltruit le temple de 
Dieu, Dieu le ditruira ; car le temple 
de Dieu est saint; et vous 6tes ce 
temple. 

18. Que personne ne s'abuse soi~m3me. 
Si quelqu'un d'entre vous pense £tre 
sage en ce monde, qu'il deviennefou, 
pour devenir-sage; 

49. Car la sagesse decc mondc estune 
folic devant Dieu ; aussi est-il <5crit : 11 
surprendles sages dans leurs ruses. 

20. Kt encore : Le Seigneur connalt 
que les penstes des sages sont vaines. 

21. Que personne dontf ne meite sa 
gloire dans les bommes, car toutes 
cboses sont k vous; 

22. Soit Paul, soit Apollos, soit€6phas, 
soit le monde, soit la vie, soit la mort, 
soit les cboses pr<$sentes, soit les choses 
ii venir : toutes choses sont $ vous, et 
vous Mes & Christ ? et Christ est k 
Dieu, 
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CHAPIT1IE IV. 
i. Qua chacun done -nous regarde 
comme des serviteurs de Christ et des 
dispensateurs des mystferes de Dieu. 

2. Mais, au reste, ce qu'on demande 
des dispensateurs, e'est que chacusisoit 
trouv£ fiddle, 

3. Pour moi, il m'importe fort pen 
d'etre juge par vous, ou par un tribu- 
nal humain ; et je ne me juge pas non 
plus raoi-mime.- 

h. Car je ne me sens coupable de rien ; 
pour cela, n6anmoins, je ne suis pas 
justifte; mais celui qui me juge, /est 
le Seigneur. 

5. C'est pourquoi, $& jugez de rien 
avant le temps, jusqu'ft ce que vienne 
le Seigneur, qui mettra en Evidence les 
choses cach£es dans les t&n&bres, et qui 
manifestera les desscins des cceurs; et 
alors Dieu donnera k chacun sa 
louange. 

6. Or, mes fr&res, je me suis appliqu^ 
ces choses, ainsi qu'& Apollos, k cause 
de vous, aOn que vous appreniez en 
■tios personnes & ne pas penser autre- 
meni que ce que je v;ens de vous 
ecrirc, alin quenul, en faveur de Fun 
de nou$) ne s'enfle d'orgueil contre 
Fautre. 

7. Car qui est-ce qui te distingue? Et 
qiFas-tu, que tu ne Faies refn? Et si 
tu Tas re^u, pourquoi Ven gloriSies-tu, 
comme si tu ne ravais point- recti? 

8. Yons 6tes dfyk rassasi^s, vous fites 
&&'$& riches, vous r£gnez sans nous* Et 
plOt k Dieu que vous r^gnassiez, aiin 
que nous r6gnassions aussi avec vous! 

9. Car je pense que Dieu nous a expo- 
ses, nous les apotres, comme les der- 
ni ers des homines % comme des gens 
roues ^ la mort, nous faisant servfr de 
spectacle au monde, etaus anges etaux 
homnies. 

iO. Nous sommes fous ^ cause de 
Christ, mais vous, vous ites sages en 
Christ ; nous sommes faibles, mais vous 
dies forts; vous ites dans Fhonneur, 
mais nous sommes dans le m^pris. 

ii* Jusqu^ft present no.us soufltoms la 
faim et la soif, et nous sommes nus; 
on nous frappe au visage, et nous som- 
mes errants§a et 1&; 

-12. Nous nous fatiguons en travaillant 
de nospropres mains; outrages, nous 
henissons; pers^cut^s, nous le souf- 
frons ; 

43. Calomni^s, nous prions; nonssom- 
mes -jusqu'd present comme les ba- 
layures du monde, le rebut de tous. 

<4. Je n^cris point ces choses : pour 
vous faire honte; mais je vous avertis 
comme mes chers enfants. 

45. Car vous auricz dis: miile maitres 
en Christ, que vous n'aurie^ pas pin- 
sieurs p6res; car c'est nioi qui vous ai 
engendr^s en J£sas-<Chr!st, par r6vtm- 
§ile* 
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• l& Je vou8€0 suppli6donc» soyez uses 
imitateurs, 

**• (Vest pour cc!a que je vous ai en- 
voys Tsmoth^e qui- est mon fils Men- 
aane et fiddle, dans !e Seigneur; 11 vous 
fera ressouvenir denies voies en Christ, 
et de quelle moni^re j'enseigne par- 
tout dans toutes les £glises, 

18. Or queiques-uns se sont enH£s 
dorgueil, consme si je m devais pas 
venir chez vous. 

49. Mais j'irai bientdt cbez vous, si 1e 
Seigneur feyeut, et je connaltrai, non 
quelle e$.t la parole de ceux qui sont 
enflos, mais Jeur pouvoir. 

20. Car le royaume de Dieu consiste en 
puissance et non en paroles. 

2i« Que Yoiileswous? Irai-je k vous 
avec la verge, ou avee charity et dans 
tin. esprit de douceur ? 

CHAPITRE V. 
*. On cntend direde Unites parts quHl 
y a parmi vous de I'impudicitl, et tine 
telle impudicite que, mdme parmi les 
Centils, elle est inoufe; e'est que qucl- 
qw'un d'entre vous a la femme de son 
p6re. 

2. Et vous Stes enfl<*s d'orgueilt Et 
vous n'avez pas, au contraire t et^dans 
raflNction, allnque celui qui acommis 
cette action, rat retrancfi^ du milieu 
de vousl 

3. Pour mol, absent de corps, mais 
present d'esprit, j'ai d<5j& jttgd, comme 
si j etais present, celui quia controls 
une telle action : 

4. Au nom de notre Seigneur J£sus- 
Cbrist, vous et mon esprit 6tant as- 
sembles, avec la puissance de notre 
Seigneur Jtfsus-Chnst,- 

S.Qu'un tel hoinme soitlivrl k Satan, 
pour la destruction de la chair afin que 
i'csprltsoit sauv<$ aujourdu Seigneur 
Jesus. 

6. it ne vous sled pas de vous glori- 
fler. Ne savez-vous pas qu'tin pen de 
Jevain fait lever touto la p^te? 

7. Nettoyez. done le vieux levain, afln 
que vous deveniez une nouveile pflte, 
comme vous 3tes sans levain; car 
Christ, notre P&que, a 6t61mmol6 pour- 
nous. 

8. C'est pourquoi cltfhron* la fete, 
non avec le vieux levain, ni avec un 
levain de malice et de m<5chancet6; 
mais avec les pains sans levain de la 
sinc&ritdetde la veritd. 

0* Je vous ai dcrlt dans ma lettre de ne 
pas avoir commerce avec les impudi- 
. quest 

40. Non pas absolument avec les impu- 
diques de ce monde, ou avec les avares 
et les ravisseurs ou les idolitres; au« 
treinent, il vous faudrait sortir du 
monde; 

«4. Mais, ce que je vous dcris, e'est que 
si quclqn'nn qui se nomme fr6re est 
iaspudique e ou ®vare 8 du idol&tre, ou 
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m&iisant, ouivrogrie, ou ravlsseur, vous 
nayez pas commerce avec lui. vous ne 
mangjez pas mtaie avec un telhomine. 

42. EnefTet, qu'ai-je djuger ceuxdu 
dehors? N est-ce pas h vous dejuger 
ceux du dedans? 

43. Quant & ceux du dehors, Dieu les 
jugera. Otez done le valebant du mi- 
lieu de vouie 

CHAPITRE VI. '; 

1 Ouand quelqu'un Centre vous a un 
uiilerend avec un autre, ose-t-ii /'appe~ 
ler en jugentent devant les inildeles, 
plntdt que devant les saints? 

2. Ne savez-vous pas que les saints ju- 
geront 1c monde? et si vous jugez le 
monde, etes-vous indignesde jugerdes 
moindres choses? 

3. Ne savez*vous pas que nous jugc- 
ronslesanges? Et ft plus forte roison 
les choses de cette vie! 

J. Si done vous avez des proems pour 
les affaires de cette vie, vous urencz 
pour (uges ceux qui sont les meprisls 
dans rEglise. 

5. Je le dis k votre -hohte : N'y a-t-il 
done point de sages parmi vous, pas 
meme unseul, qui pursse jugcr entre 
ses f r6res ? 

6. Mais un fr&re a un proeds avec un 
autre, et cela devant les intitules I 

7, C'est d£ja un d£faut parmi vous, 
a avoir des proems les uns avec les au- 
tres. Pourquoi ne souffrez*vous pas 
plutdt qu'on vous fasse tort? Pourquoi 
ne supportez-vous pas plutdt du dom- 
mage ? 

8, Mais e'est vons-m6mes qui faites du 
tort, et vous causez du dommage, et 
mdme k vos frfcresf 

9 : Ne savez-vous pas que les irijustcs 
nbcriteront point le royaume de 
Dieu? 

40. Nevonsabusez point ; ni les im* 
purs, ni les idolAtres, Hi les adulWres, 
ni leseff^minc^s, ni Ses inf&mes, ni les 
larrons, ni les avares. ni les ivrognes, 
ni les medisants, ni les ravisseurs, 
n'heriteront le royaume de Dieu. 

\\. Or e'est Ik ce qu^taient quelques- 
uns de vous; mais vous avez et6 lav^s, 
mais vous avez &t& sanctifies, mais vous 
avez 6t6 institute au nora du Seigneur 
Jesus, et par FEsprJt de notre Dieu. 

n. Toutes choses me sont permises, 
mais toutes ne sont pas profi'tables; 
toutes choses me sont permises, mais 
je ne me rendrai esciave d'a'ucune. 

43. Les aliments sont pour le ventre^ 
etle ventre pour les aliments; mais 
Dieu d£truira et ceux-ci et celuNft. Et 
le corps n'est point pour Fimpudicit^ 
mais pour le Seigneur 8 et le Seigneur 
pourle corps. 

44. Or Dieu a ressnscit6 le Seigneur, 
et ii nous ressuscitera aussi par sa 
puissance. 

45. Ne savez-vous 
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pas que vos corps 
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46. Nesavez-yous pas one cpIhi nni 
17. mass celui qui s'unJS an Seianpur 
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7a i? ,»i i , ca P"i avec tut. 

«. , Fuyez la fornication. Quelque pSche - 
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Memeurer«v e cl«i, qU ' iInelaquiU0 
crldSil 1 S e Sffi e femme a on marl in- 

Snif««S? me: ? tla f emme ncr&iuie est 
eSfonS%fi. a iL, 1 . e i mari! ««'reme" tv„ s 

pas assujettis dans ce cas • mai<! w» 
n, " 8 « appeWs Ala paix. ' maiS Bleu 
^.Carque.sais-tu, femme, situ ne 
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monies? 
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CHAPITRE "VII. 

J. Pour ce qui est des chow Hnnt 

vous m'ayez ecrit, ileftbol Ti i MS 

d o e tIW toucher de femme. 
x xoutefois, ; pour evtteir rimpudicite" 

Sup fJSVi 1 sa femme . et que cha- 
9' ue femme ait son mari. 

mi , «S u /?rf 1 S«J? arl » rende a sa femme ce 

de meme envers son mari. y 

«n'n «JS5? e n ' est P° int maitresse de 
sou propre corps, ma s c'est le mari- 
de menie aussi, le mari n f est point 

1^ femme 6 8 ° nproprecorps ' *■*<?«« 

8. Ne vous privez pointl'unde i'antre 

si ce n'est <fun consentemen "mutual" 

Pp*™^\,t emps > «fln de vaq«" r an 
jeune et a '.'oraison ; et ensuite s retonr- 
nez ensemble, de peur que Satan ne 
TnVtt* 81 *^ incontinence 
Jn«A' e d,s ceci Par condescendance 
e * % n ? as pa !i cpmmandement. ' 
7. Car je voudrais que tons les hom. 



qu 7 e D^u e i S n? , « q ^ ch ^ unm8rch e selon 

circoncis? quil ne se fasse pas circon- 

J9. r,a circpncision n'est rien l'inrir- 
c °" c *?'on n'est rien; mais robierva- 
Mot des commandements dewSTS 

oaValte C 5 PP n ele deCSeure dans r<5tat 

t ? en mets SLW* ^ an ' esc,ave ? ne 
if?_"]! ts P. 01 ™ en peine; mais si tu 




a recu de Dieu nn don particuHer*"riin 
d'une manure, l'autre line autre 
8.,Je dis done a ceux qui ne sont 
point maries, et aux veuves. qJn Hr 
^avantagenx de demeurer comme 

9. Mais, sllsmanqiient de continence 
qu'ils se marient; car il vaut mJeux so 
marier que de bruler. c 

Jn;^ni«L a c ? ,u 1 ni sont Marie's, je 
leur prescr is (non pas moi tontefoii 

SSSi^SS^' q k ia femme nese 
s ;P a F^ pas .? e 8on , mar i» 

ii. (Et si ellese square, qu'elledemenrp 
sans se remarier^ou qu'elie se r^con 6 
cil e avec son mari) et que le marine 
quitte i point sa femme. H ne 

42. Mais ie dis aux autres (moi et 
non e SefgneurV: si quelqui frere a 
une femme incrldule, et qui consente 



de meme t aussi* Thomm^TihrP^'nr « 
<« appel^ est l'esclave d? Chrlrt q 
nrtV. °n U o S a / ez ^ achetls i un g«„4 
Eomnies. deVenez point esclaves S 

4n't ofi!f 'hS?^ ,^ ac . un . d emeure de- 
vant Dieu dans iVfof ou ii a <5t<5 ap- 

.^.- Pource qui est des vierKes ip n'ni 
point de commandemen ( : du Seigneur 

SSt J e^rft n i2 e W 

uyanE eu part a la mis^ricordp rf» <5Ai 

gneur. pour ivi etre flSele. C1 

dM «infnt me ' don x qu ' n estbon, a cause 
l'ho m mS t Hp n ii >r<5sentes ' 9 U, I1 est bon I 

» Wn d i« de * menrer con,me « est 
£7. fcs-tu lie a une femme ? ne chpr. 

l^a^fp^", separer.N'eA,? "gS 
femme me? ne cherche P as ^ 

Das- Q Pt e .i 1 u $ maries . tu ne peches 

ffl n r e8 or Ur i°p n L4 ■P«5SS5" ISnSta 
gnlr ' j t ' OM « roi * vous les ^par- 

30, Ceux aufpleurent, comme a'ilsnt 

|4P 
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pJcuraient pas; ceux qui sont dans la 
jote. comme alls n'dtafent point dans 

lV?i%U c £\ x n«i ach^tent, comme s'ils 
ne possednient rien; 

3«. Et cenx qui nsent de ce mamie 
comme s'ils iftn usaient point; car la 
figure dc ce raonde passe. 

32. Or, je ; vondrais que vous fussiez 
sans inquietude. Celul qui n%st pas 
marie" s'occupe des cboses du Seigneur 
pour plaire au Seigneur- ^wur, 

*£ !h"i?J e L ul I" 1 c . st marl <* s'occupe 
femme ™ pour pHdro a 8a 

34. II y a cette difference entre la 
femme marine et la vicrge! que celle 
qui n est pas marine s'occupe des choses 
du Seigneur pour erre safnte de corps 
s'occnnS ri HL raa l s celle ,qui est marine 
^ifffi 5 des ch , oses du monde pour 
plaire a son mari. y 

35. Or, je dis ceci pour voire bipn ot 
non pour vous tendre un p«w maS 
ejj vifc de ce mil est honnYe .8 ■ 'de ce 
$»* uoitdansleSeigne\ir sans distrac- 

S «?J ^^a' 88 " 1 <I" el( l ft '"n croitque ce 
sou un desbonneur pour sa A Je de 



m« m ■«!>»« ce qu ii vondra, il r 
p ,°J n U , P lc ' e ,<.ta se marJent. 
«««" J!l a,s cel ." l ,<I"i reste fcrme dans 
son dear, qui n'est pas contraint, qui 

/w« fait Wen, mais celui .qui ne la 
marie pas, fait mionx. q ne la 

39. La femme est lide avec son mnri 

lnSi 1 ?" 18 si son mari me »^, die est 
libre de se reraarier a qui elle veut 

!ne!£ ,ent ffW W wtt 8 «l«n le S5- 

40. Tqutefois elle est plus heurense 
scion mon opinion,, si'elle demSSre 
comme elle est. Or je crois que ffai 
aussi l'Esprit de Dieu. q ) ai 

CHAPITRE VIII. 

ik,i? im<l des choses sacrifices anx 
Moles, nous savons que nous avons 
tons a science. Or la science enOP 
mais la charitd 4difie. BU *' nce enUe > 
2. Et si quelqu'un croitsavoir onplann 
SB? Si JlP SOit enCOre ri ^"ommTn 

est Su faS? 1 ** aime Dieu ' «« 

4. Pour ce qui est done de mans™ 
des choses sacrifices aux idoles E 
savons qu'nne idole n'est. rien dans lo 
monde, et qu'il n'y a qn'un seul Die i 

5. Car , quoWil j en ait, ioit dans ?e 

S i! W sur " terre - 9«'Vofi< appeies 
dienx (comme en effet ii y a niuKr, 
dieux ct plnsienrs seigncucs), "* 



coniNrniENs, vii, Yin, ix. . 

n^.T ," 1 ?/^ 8 "P 113 nitons qu'un scuti 

choses, et ndus sommes pour lui- et tin 
seul Seigneur, Jesus-Christ nar lemtii 
sant toufes choses, et nous sSZnefpH 

Jn5 a . ,s J?« 8 „« , | ,ont pas c J ettc connais- 
affi '«?/ 2" cl(iue A s -" ri i- dans Opinion 
£»' «« one encore a present de ridolp 

S£ n W e chose : Com »"« Mfiri&e a' 
U d e°st so e iiliee. conscience ' "™ «6le. 
8. Or, ce n'est pas ce que nous man. 
f|W>» oui noas Fend agVablls"! DiS; 
r»v«« S n*" ous man 8eons,il ne nous en 
revient aucun avantage; et, si nous ne 

SffiFA 8 ' nous n ' en recevons'au 6 



cun prejudice, 
m.**™ I"" " 62 K a rde que cette liberty 
?albl£ am " e SOil ® a 8candale «ux 
a ! ,- Ca ^> si quelqu'un te voit, toi qui 
2"Ji 8cl - c J"; e ' assis a ,abl « dans le tem- 

llt Igfh'ii 01 ,!!' ccl,, i d , on ^ la conscience 
est faible nesera-t-il pas determine" I 
manger decequi est sacrifleaux idole,? 
ii. fct le frere faible, pour leauel 
Christ est mort, pcrirn par ta science? 

S«»-1i ), i eMant ,ei,r conscience faible 
vo ns pgchez contre Christ. * 

'wZFAT* po " r nei,a5 s ™ ffli 

CHAPITRE IX. 

na S N nh^l S '^ B - pas ap6tre? Ne SUis-je 
^ro'^f^Nfi^^^vuJesus-Christ 



m?,vi ^ eignenr n C N ^ieVvou7°pas v mon 
cenvre dans le Seigneur? 

au.r^&^^S^P-ofrteTo^r 

ffdavaAsr de ^ n apo£ 

m\S 8 da 1 mn?nt d * fcMe C °" tre C6HX ?ui 
g erSSe b S oTre" SpaSledroitdeman - 

»aVtani°2vI!. OU 5J ,a8 le droit de mener 
panout avec nous une soeur notre 

ppouse, comme les antres audtres et 
J « S *tft r S? dx \ Seigneur, et CeXs? ' 
A^n y a-MI que moi seul et Barna- 

ftvfflie? f y ° M P8S le droit de ne p " nt 
T. Qui est'-ce qui va jamais a la guerre 
*. 80 f A Proprc i soMe? Qui est-ce qui 
plantc une visne et qui ne mange Das 
de son fruit? Ou qui est-ce qui pait un 

Sou|ean? et " e ma " 8e pas da ^ d " 

JuS ne ,C dit " e,le pa * 

Tn ^™™ st d f. rit dans la Ioi deMoise • 
J n n emmusellcras point le boeuf uui 
fouie le grain. Est-ce des bojufs que 
Dieu prend soin ? quB 
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.«©. ©ti n'est-ce pas riellement pour 
nous qu'ii a dit cela ? Cest pour nous 
m\ a $ &crlt Hm celui qui laboure doit 
labourer avec espgrance; et celui qui 
foule te grain, le fouler avec esperance 
d avoir part ft ce qui! espdre, 

*i. Si nous avotis seme pour vous les 
cnoses spirituelles, est-ce beaucoup que 
nous maissonuions de vous les cbar- 
nelies t 

i2. Si d'autres usent de ce droit stir 
tous 8 n en v$erion$»noti$ pas plut'6t? 
Cependant fcious n'av'ons point ns6 de 
ce droit; au contraire, nous souflrons 
tout afin de a'apporter aucua obstacle 
ft rgyangf le de Christ. 

id. -Ne savez-vous pas que ceus qdi 
font le service sacr£ inangent descboses 
sacrees, et que i ceux qui scrvent 4 rau- 
tel ont part ft l'autel ?■ 

14. De indme aussi, Je Seigneur a cr- 
etonne ft ceux qui annoncent I'lvangile 
de vivre de lVSvangile. 

15. Mais, pour moi, je n'al us6 d'au- 
cue de ces droits, et je uteris point 
ceci alio qu'on m use ahisi envers 
moi; car j'aimerais snieux jnourir B 
que si quelqu*un m'6tait ce sujet de 
gioire; 

i®* Car si je prficbe Wvangile, je n'ai 
pas sujet de m'en glorifier, parce que 
la necessite m'en est impost; et mal- 
Deor ft moi si je ne pr^cbe pas r<5van- 
utiles 

O. Que si je le fais de boo gre\ yen ai 
la recompense; mais si e'est ft regret 
la dispensation ne m'm est pas mains 
coxnmise. 

*8. Quelle recompenses ai-je done? 
C'estqu'en prSchant r£vangile,J'6tabli- 
rai revangile de Christ sans qu'i! en 
coftte neri et sans me prlvaloir de mon 
droit darts I'gvangile. 

19. Car, quoique je sois libre ft IVgard 
de tons, jeme suis assujetti ft tous, aiin 
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de gagner plus de personnes. 
2Q. J ai ete comrae Juif avec les Juifs, 
afla de gagner les Juifs; comme sous 
la loi avec ceux qui son! sous la loi, 
alln de gagner ceuxquisontsousla loi; 

21. Comrpe sans loi, .avec ceus qui 
sont sans loUquoiqae je ne sois point 
sans loi ft regard de Dieu t puisquc je 
suis sous la loi de Christ), afin de gagner 
ceux qui sont sans loi, 

22. J'ai &t6 conime faible avec les fai* 
l>les,afln de gagner les faibles; je me 
aula ftiit tout ft tous, afin dVnsauver de 
toute manure quelques-uns. 

23. Et je fais cela ft casise de l'lrangile, 
aOn d'y avoir part 

24. Ne savez-vous pas que, quand on 
r court dans la lice, tons courcnt, mais 
qu'un. seul remporte le prix ? courez 
de telle sorte que vous le remporttez. 

25. Tout homme qui combat s'abstient 
de tout; et ces gens-Ift la font pour 
avoir uae couronae corruptible; mais 
nous, pour une incorruptible; 



26. le cours done, non a raventnre» 
^L fr ?PP e », mals non pas ess Fair : 

ST. Mais je trme durement mon corps, 
iilV e ^ e 5! aM UtettI f depeur qu'ap&s 
m€me r6prouv£. 



CHAPITHE X. 
,i, Frtres, je ne vein pas eue vou% 
ignoriez que nos pArea out tous Ttd 

3. 1:*! 4uu$.onttous mang^ delamAme 

noumture : spirituelie ; u ««™«mo 

4. Et qu'tts ont tous buda mAmebreu- 

IfffJ-J*^* 5P*rit«el qui les sui~ 

v ? ! t^ c 5: rocheF ^ tait Christ; 
5.Mai8Dieu ne uiit point son affec- 

J , «mi2 n ] * P ta P"« Centre eux, car Us 
tomMrent morts dans le d<5serl 
o. Or, ces cboses sont arrivees pour 
nous servir ^exemples, aOn que nous 
ne d^sirjons point de mauvaises choscs 
comme lis en d^sir^rent. *- u «^s 

S m JS, e dev ? n ezdonc point idolfttres, 

qu-il est ^cnt : Le peuple s'assit pour 
manger et pour boi?e, puis lis se bv" 
rent pour danser. 

I £™1 comi peltons point fornication. 

f SSS! SSS82? {rtJVt-K 
SKK : miUequip6rirentenun 

«n -f J.?- e lent0 ?. s point le christ . comme 
quelq«es : «ns d'entre cux .le tenterent- 

etils p^ri rent par les serpents; ' 

<o. Et ne murmnrez point, comme 

quelques^nsd'entreeuxmurmurerem; 
et lis pdnrent par rexterminateur. 
u. Or toutesces choses leur arrivalent 
^amtervtr d'exemple; et elles aont 
ecntespour nons fnstruife, nous out 
s ?.? 1 5J es ^ arYenus a « x Verniers temps. 
a^a^ P°« r< l« J. que celui qui croit 
©tre debout, prenne garde qu'U ne 
iom©ee 

IS, Auctme tentation ne vous est stir« 
venue qui n'ait 6t6 une tentation hu- 
maine. Or Dleu est fiddle, etil neper- 
mettra point que vous soyez tenths au 
delft de job forces: mais, avec la ten- 
tauoti, a vous en domiera aussl Tissue 
a ? fi ra gf^vouspuissiez la supporter. 

i5.Jevous parle comme ft des ner« 
sonnes lutelligentes; jugez vous-memes 
decequejeais. 

46 La coupe de Mn&iiction que nous 

n a Conime ilyann seul pain 6 nous 
qui smmes plnaieurs, nc spmmo® 

l5t 
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qiruo sctil corps; car uous participons 
lousau intone pain, 

-18. Voyez Hsrall selon la chair; ceux 
qui mangcnt des vietimes n'onUls pas 
communion avecrautel? 

49. Quo dis-je done? que Fidole soit 
quclque chose? ou, que ce qui est sa- 
crifices Ildolesoit quclque chose? 

2G. Au contraire, que ce que les Gen- 
tils sacriiient, ils te sacriOent aiu de» 
mons,-ct non k Dieu, Or, je ne veux pas 
que vous ayez communion avec les de- 
mons. 

21. Vous ne pouvez boire la coupe du 
Seigneur, £t fa coupe desddmons ;vous 
ne pouvez participer k la table du Sei- 
gneur, eft k la table des demons. 

22, Voulons-nousprovoqueria jalousie 
du Seigneur? Sommes-nous plus forts 
queliu? , A A , A 

23* Toutm'est permis, mais tout n est 
pas utile; toutm'est periuis, mais tout 
n'6difie pas, s. 

24* Que personne ne cbercbe son avan- 
tage paniculier e mais que chaxtoncher- 
c/te ceiui d'autrui. 

25, Maogez de tout ce qui se Tend k la 
fcoucberie, sans vous enquerir de rien 
pour la conscience, 

26. Car : An Seigneur appartient la 
terre, ettout ce qu'clle contient. 

27, Si un infldMe vous convie, et que 
vous v vouiiez aiier, mangez de tout ce 
qu'on vous pr^sentera sans vous en- 
querir de rien, pour la conscience. 

28. Mais si quelqu'un vous dit : Ceci a 
4te sacri86 aux idoles, n'en mangez 
point, k cause de ceiui qui vous a aver- 
tis, ct a cause de la conscience, car : 
Au Seigneur -agpartientl* terre, ettout 
ce qu'elle contient. 

29. Or, je dis la conscience, non point 
la tienne, mais celle de i'autre ; car, 
pourquoi ii)a Hberti serait-elle con- 
damn^e par la conscience dJun autre? 

30, Et si je mange avec action de 
gr&ce, pourquoi serais-je bl&me pour 
line chose dont je rends graces? 

34. Soit done qm vous marigiez, soit 
que vous buviez ou que vous fassicz 
quelque autre ebosQ, faites tout pour 
la gloire de Dieu. m % 

32. $e donnez aucun scandale, m 
mix luifs, .ni aux Grecs, e ni k FEgiisfe de 

33. Comme moi aussi, je nfefforce de 
plaire k tons eo toutes choses, ne cher- 
cbant point mon int&rdt, mais ceiui do 
plusieurs afih.qu'ilssoient sauves. 

GHAP1TRE Si, 

-f.Soyez mes imitateurs, comme je le 
$u(s aussi de Christ. 

2. Frtres, je vous loue de ce que vous 
vous souvenez de tout ce qui vient de 
moi, et de ce que vous retenez mes 
instructions, telles que jc vous les ai 
donnies. 

3.M«i«'je-veux que. vous sacbiez'quc 



Christ est le chef de tout homme, ctque 
rbomme est le chef de la femme, et 
que Dieu est le chef de Christ. 

4. Tout homme qui prie ou qui pro- 
phase, la 16te couverte, d^shonoreson 
chef. 

5. Mais tontc femme qui prie ou qui 
prophase sans avoir la t6te couverte, 
d6shooore son chef; car e'est ia m&me 
chose que si elle (kaitrasde. 

6. Que si la femme n'est point cou- 
verte, qu'elle se coupe aussi les che- 
veux. Mais sll rtest pas bonntte i\ une 
femme d'avoir les cheveux coupls, ou 
d'etre rasee, qu'elle soit couverte. 

7. Car rbomme ne doit pas se couvrir 
lat&te, puisqu'il est Fimage et la gioire 
de Dieu; mais la femme est la gioire 
de l'homme. 

8. En effet, rbomme n'a pas H& pris 
de la femme, mais la femme a eU prise 
de Fhomme; 

9. Et Fhomme ifa pas6t6 cr66 pour la 
femme, mais la femme a ete criie 
pour rbomme. 

10. C'est pourquoi la femme, k cause 
des anges, doit avoir sur sa t6ie une . 
marque de Tautorit^ sous laquelteelie 
est* 

a. Toutefois, rbomme n'est point 
sans la femme, ni la femme sans 
Fbomme, dans le Seigneur, 

12. Car, comme la femme a dte prise 
de lliommc, aussi Fhomme nait de la 
femme, et tout vient de Dieu. 

id. Jugez-eu vous-m6mes; est-il- bien» 
s^ant qu'une femme prie Dieu sans 
avoir la t£te couverte? 

44. La nature eile-mgme ne vous ap- 
prend*elle pas qn'il est bonteux k 
' rbomoie de porter de longs cheveux; 

15. Maisgt^ si la femme porte de Songs 
cheveux, e'est un honneur pour elle, 
parce que la chevelure lui est donate 
pour voile? 

id. Que si quelqu'un se plait k contes- 
ter, nous n%vons pas cette coutume, 
ni les ^glises de Dieu non plus, 

*T. Or, en ce que je vais vous dire, je 

ne vous loue point ; e'est que vous vous 
assemble/, non pour devetfUrnieilleurs, 

mais pour empirer. 

18. Car, preincrement, j'apprendsque, 

lorsque vous vous assembiez dans rt- 

!;lise, il y a des divisions parmi vous 
et j'en-crois une partie; 

-S9. Car il faut qivil y ait des schismes 
parmi vous, aiin que ceuxd'entre vous 
qui soiit approuves, soient reconnus). 

20. Lors done que vous vous assembiez 
dans un m6me lieu, ce n'est pas pour 
manner la c6ne du Seigneur; 

%\* Car, au repas, cbacun se b4te de 
prendre son souper particulie'r; en 
sorte que l'un a faim, et Fautre est 
rcpu. 

22. N*avez-vous pas des maisons pour 
manger ^t pour l>oirc ? Ou, meprisez- 
vous FEglise de Dieu, et (aites-vous 

m 
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7. Or, la 
donnte i 
mime 



foonte fe comx qui n\>nt rien ? Que vous 
4irai-je? Vous iouerai*)e ? Je ne vow* 
lone point dccela* 

23. Car Tai re$u du Seigneur ceque je 
vousai aussi enseign£;quele Seigneur 
Jesus, la auit qu'il fut livr6 $ prat du 
pain, 

24. Et, ayanl rendu gr&ces, le rompit, 
et dit ; Prenez, manfeez ; ceci est mon 
corps, qui est rompu pour vous; faites 
ceci en ni6moire de moi. 

25. De mfinie aussi, apr£s avoir soupe, 
il prit la coupe, et dit : Cette coupe 
est la nouvelle alliance en mon sang; 
faites ceci en m^moire de moi, toutes 
les fois que vous en boirez. 

26. Car toutes les fois que vous man- 
gerez de ce pain, et que vous boirez de 
cette coupet vous annoncerez la niort 
du Seigneur, jusqu 1 * ce qu'il vicnne. 

27. C est pourquoi, quiconque man- 
gera de ce pain, ou boira de la coupe 
du Seigneur indignement. sera cou- 
pable du corps ct dn sang du Seigneur. 

28. Que chacun done s'eprouve soi- 
m£me, et qu'ainsi ii mange de ce pain 
et boive de cette coupe; 

29. Car celui qui en mange et qui en 
boit indignement, mange et boit sa 
condemnation, ne dlscernant point le 
corps du Seigneur. 

30* C'est pour cela qu'f I y a paraii vous 
beaucoup d'inSrmes et de snalades, et 
qu'un grand nombre son! morts. 

3*. Car si nous nous jngions nons- 
m^meK, nous neserions point juges, 

32. Mais, quand nous sommes juges 
nous sommes chAU6s par le Seigneur, 
afin que nous ne soyonspoini condani- 
\\H avec le xnonde. 

33. ffest pourquoi, sues frferes, quand 
vous vous assemblez pour manger, 
attendez-vous les uns les antres. 

34. Et si quelqu'nn a faim, qu il 
niange dans sa ntaison, afin que vous 
ne vous assembliez point pour voire 
condainnaition.Quantauxautreschoses, 
je les r^gSerai quand je serai arrive- 

CHAPITRE III. 

4. Pour ce qui estdes dons spirituels, 
je ne veux pas, fr6res, que vous soyez 
dans Fignorance. , . % 

2. Vous savez que vous etiez des Gen- 
tils, entraln&j vers des idoles muettes, 
seion qu'on vous menait. 

3. C'est pourquoi je vous declare qu au- 
cune personne qui parle par FEsprit 
de Dieu, ne dit que Usns est anatMme, 
et que personne ne pent dire que Je- 
sus est le Seigneur si ce n'est par le 
Saint-Esprit. 

4. Or, il y a diversity de dons, rnais un 
mtoie Esprit t ■ 

5. 11 y a aussi diversity de nunisteres, 
maisiin nrtme Seigneur. 

6. 11 y a aussi diversite d operations, 
mais e'est le m£mc Dleu qui op6re tou- 
tes cboses en tous> 



manifestation de I'Esprit est 
chacun pour Futility com- 
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? __ ^__,..de science 
rautrc par cememe Es- 



5. Car la parole de sagesse est donnle 
& Fun par FEsprit; la parole 
est donnde k ^— — ~ — — 
prit ; 

9. Un autre regoit la foi par ce mtoc 
Esprit; un autre regoit du niSmeEsprit 
le don de gudrir; 

40. Dn autre, les operations des mi- 
racles; un autre, Sa prophetic; un 
autre, le discernement des esprits; un 
autre, la diversity deslangues; et un 
autre, le don d'interprdter les langues. 

44* Mais un seul et m^me Esprit op6re 
toutes ces cboses. distribuant& chacun 
ses dons conutie il lui plait, 

42. Car, comme le corps est un, quoi- 
qu'il ait plusieurs membres; etque,de 
ce corps unique, tons les membres, 
quoiqulis soient plusieurs, ne ferment 
qu'nn corps, il en est de m6me de 
Christ. 

43. Car nous avons tons ete baptises 
dans un m&me Esprit, pour itre un 
seul corps, soit Juifs, soit Grecs, soit 
esclaves, soit liures ; et nous avons tons 
iti abreuv£s d'un radme Esprit. 

44. Car le corps n'est pas i'orm£ d*nn 
seul membre, mais de plusieurs. 

45. Si le pica disait : Farce que je ne 
suispas la main, je ne sues pas du 
corps; ne serait-il pourtant pas du 
corps? 

46. Et si Foreille disait : Parce queie 
ne suis pas Foeil, je ne suis pas du 
corps ; ne serait-elle pourtant pas du 
corps ? 

47. Si tout le corps dtait ceil, ou serait 
Fouie? SHI dtait tout ouiie, ou serait 
Fodorat? 

18. Mais maintenant Dieu a place cha- 
que membre, dans le corps, comme si 
a voulu. 

49, Et s*ils n'etaient tous qu'un seul 
membre, oft serait le corps ? 

20. Mais maintenant il y a plusieurs 
meinbres*et no seul corps. 

24. Et Foeil ne pent pas dire & la main : 
Je n'ai pas besoin de toi ; ni encore 
la t£te, aux pieds : Je n'ai pas besoin de 
vous. 

22. Mais, bien au contraire, les mem- 
bres du corps qui paraissent les plus 
faibles sont ugcessaires. 

23. Et ceux que nous estimons les 
moins honorabies dans le corps, nous 
les entonrons d'un plus grand hon- 
neur; de sorte que ceux qui sont les 
.moins bounties, sont les plus bono- 
res * 

24.' Au lieu que ceux qui sont bonuses 
nVn ont pas besoin; mais Dieu a tene- 
ment dispose le corps, qiFil a donn^ 
plus d'bonneur & celui qui en man- 
quait; 

25* Afin qui! n'y ait point de division 
dans le corps, mais que les membres 
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2Ss. Un S ° ln M,UlUel les uns ^| »nenfant, J epensai S conm,eun enfant- 
26. Aussi, lorsqu'un mettbre souffre ma ' S - ,orsm, ° '" °'"° " "" ' 

*?" Jes membres soulTrent avec «i • 

eilorsqu'un membreest honorl tous 

les membres se rejouissent avec lui 
^/. ur, vous cues le corns de chrut 

aasiiS!' 5w raembr ^ <*«& 2 

28.1itDieu'a4tabIi dans TEglise nre- 
mieremene les apdtres, secondement 
j£L,? roph6te V«n troisieme lieu les 
docteurs, ensuite ceiix qui operant des 
miracles, puis ceux quCont&l dons de 
gu<5rir, de secourir, de gouverner de 
parler diverses langues. ' 

29. Tons sont-its apdtres ? Tons «o»t- 
ils prophetes ? Tons «,mWfe docteurs ? 
Tousopirent-ils des miracles? 0clu,rs? 
ii.riJ«» u fi on ir ,,s , Ie don deguerir?Tous 
pSnWls? deS lang,,es? Tous inter " 

ies meilleurs et je vais vous montrer 
»ne voie encore plus cxcellente. 



« 



CHAPITRE XIII. 
J. Qnandje parlerais les languesdes 
homines, meme des angcs; si e nS 
point la cbariKJ, je suis comme l^airain 

qulret S e°n n tit! ,0U C ° mme une c 5 rrab » , « 
>?.'„ E . t xJ" an 4 raeme J'aurais le don de 

l«« P m«<& et q ! ,e « J e connalfrals tous 
Jes mysteres et toute la science- « 
quand meme J'aurais toute a fol 'iut 
qu'a transporter les montagnes- si ie 
n'ai point la charite, je ne siiil r'ien. J 
J. lit quand meme je disfribuerais 
tous mes biens pour la nourrit ire des 
pauvret, et quand meme Je l vrerals 
mon corps pour etre brufcTsi je "a! 
point la charite, cela ne me sert de 

neii. 

^ La chqritd est patiente: elle est 



n-» E K ,le . nest P oint malhonnete; eile 
necherche point son interet: el\e ne 
sjjipit point; elle ne pcnse point I 

i.?*.»uL le ne se r^jouit noinl de Un- 
fit?. e,le se r<5j ° uit de la & 

7. Iille supporte tout, elle croit tout 
eile cspere tout, elle endure tout. ' 

8. La charite ne pdrit jamais. Quant 
ffi p „ r ,? pMUes ' ell « s ser ° nt abolies, ct 
alfolfe" cesseront « etla sci c"ce sera 

ffiVf^i«? as J2 e conna 'ssons qn'impar- 
faiteinent, et nous ne prophitisons 
qu'imparfaltemerst; i»«i««ubOM 

JO. Mais, quand ce qui est parfait 
Hi "' " C0 qui est im P arfa " sera 
a. Quand j'&ais enfant, je parlais 
comrae un enfant, je jugeais comnie 



i™A a, ^i or i qHe J e suis , d evenu ho" fnie 

e&t^i m a-£HnHi 

connais imparfai tement?mai?Sfor, « 

c ° nna ^a« ™mme J'ai ete™nnu. Je 

J3. Maintenant done, ces tro is "choir* 

Se^S i„ ,a / oi ' ^Wranceja d af 
char'it™ 8 pUlS Srandc d ' elles est & 

CHAPITRE XIV. 

i. Etudiez-vous a la charitd- clfcire; 
mniV.^f* ? rdeur les rfo»" splrlt?.e?s 

•*• L »r celui qui parle une lansun /« 
connm ne parie pas aux Sommfi mnu 

4. Celui qui parle tine languo sVdifi^ 

laiB^Bi j^ ceIui qul '^2 

5. Je souhaite que vous narlipz tnu« 
d «s lansues, mils surtou? quf vJus 

• propheljsjez; car celui oui Dronhltien 
ft plus grand que celui S uPwaffe d™ 
langues, a moinsqu'il ne les intfrnrtof 
•On que 1'Eglise e» ^rtfraK!?: 

6. Maintenant, freres, si je venais 
panm vous en parlant des ton*mi!« * 
quoi vous serais-je u «u« «l es » a 
adressals des paroles^ tVIA^ou 
defence, ou de proph^tie, ZTkZ 

ffiJL?.' ^ ou6 ^ »• flSte ai ou Vu? la" 



iente, elle ne s'enfle point X^i^ Jfl{ ? si „ 

fus qui se prtparera «u combat? ° D " 

«re U ^f»un^1s n c,S 



aSSawa 

•Seme's «Kpli°ff^^ 
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jar respr 

^/f 1 !^ 6 "^* af? cnantera! par resorft 
mala* cbantemi aussi pS? P AgtSF& 

J6. Autrement si tu bdnis en p«nwt 
comment celui cai" p« hVi «««Ili5 prit * 

jjjces. puisqu'i! ne A^cfJiS g 
•il** 1 ! 1 cst mi ( I ue tes actions de irrArM 

p»" Vd?ffi s : mais Ies autres » ? « S 

JS. Je rends gr&ces ft mon Dien dp <r*« 
que je pane pl„ s de tangSS gVvouf 

rM&'SinS™^^* P«»oncer dans 

a5& nmo Par0,es dans «S fa^e I 

tits enfants a regard de la mZunJtl 

A 2 '- n est <?crit dans la loi : Je narlerai 
Scepeuplepar des gens d'nne iutre 
langue et par des Jevres dtranrtres 11 

22. C'est pourqnoi les lansrues sont »n 

Ies mcrdduks ; au lieu que la pS 
ert «n ifojie, non pour les jncrrf&.iii. e 
mais pour les croyants. ,ncr<5dul es, 

23. Si done toute l'Eglfse est assem- 
ble en nn mdme lieu etmuSS 
parlent des langues et que 32s £2" 
du oooimnn peuple ou des incrddafS ?» 

est s conva,ncu par tons, il es^Tuge'^f 

.%L'M 6i ?, si Jp s secrets de son cmnr 
°»?"»«s; et ainsi, se proS 
nant la face contre tprrp n *;£ 

Men, et pnbliera que S e t\ d ffi° 
Element en vous. verita- 

26. Que faut-ii done, freres? inranu 
vous vous assemblez/chacsTn a-t ii g .V» 
cantiqne.ou une instruction une inn" 

27. S'il y en a qui parlent une lanen* 

fl^'nVwattflM^eux ou trois ton* 
au plus, et run epre* l'autre- e t(I Vn» 

}?i'J Li ly a ^ oint d'interprete. one 

eWieu! SCf el ^ parI « ' a ^'ie 
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|ioS ar m x n oi st ia p P ii po " la «- 

quclaM e, &J eu,en . t „» ,|n « t "'<r« sur 

S » f Ia fiSft -HS 
SSsrSuS?* aux fe,nrae8 Je piS 

D'euw v e cnue "oTnSMp paroIe dc 
qu'a vous seuls? nest - elle Parvenue 

.qu'ilTig 8 „ , or , e e,q " ,uu le vmt »«»««», 

aSdeS'Wnrffili fr6res ' d<5sirez »vec 
poinTdetarTra^^gSes ' 6 ^ 6 ^^ 

CHAPiTRE XV. 
Qie1e^tTPS; 1 n o'„S? r 2' Wv «"«''e 

s* «fo, •."diriS&iVoiiwa! 

vain. auirem ent. vous aunez cm en 
d J u Etq U 'ji a e-tevude Cephas, puis des 

lasss'"' et do ■" 






^■^^Vsr^fr^iti-nzm^'T^ 



j af travaille beaucoup plusqu'eux tons 

SS'nJ?" m . oi P° upt «nt. mais la grace 
de Dieu qui est avec moi. 

J,i«? iL a ° no . moi! 80it eux ' no « 8 Pre- 
clions ainsi, et vous avez cru ainsi 

•1«„J^^ i on P re °he q»e Christ est 
ressuscite des morts, comment auel- 
ques-uns parmi vdus disent-ils qii'il 
n j? a »P 0, S,' d , e Correction des morts ? 
a on *i£\. 8 . J?i y A point , de Correction 
U4 a 0,e8t point res " 

n«;3l 8! ^f ri !f n ' est po!nt ressuscit6, 
notre predication est done vaine et 
votre foi ett vaine aussi. ' 6r 

15. Et meme ii se trouve one no'ns 
sommes de faux temoins i de filcu°«S 
itt./.M ** nd & oe temoignage a 
l& ard . de D \ ea > ^o " a ressuscitl Christ? 
*VL n l* PR 1 "-* ressuscitl, si les mom 
ne ressuscitaient point. 

J„ 6 i*„* T Au Bi , } es , morts ne ressuscitent 
miciU. $t n68t Pas non pIus res - 
wVBJS 1 C ^ ri8t « n ' est P° int ressuscitl, 

*%£i& J&S n6 » * V0U8 " es eacore 

<8r Ceux done qui sont morts en Christ: 
sont aussi perdus. 

49- Si nous n'avons d'esp^ranee en 
Christ que pour cette vie seuiement 
nous sommes de tous les iiommes Ies 
plus misfrables. 

- ^ A*? 1 ! raain tenant Christ est res- 
suscitl des morts, et ii est devenu les 
premices ide ceurqui sont morts. 

2i. En eflet, pulsque la mort est venue 
par un homme, la rfenrreefion des 
inorls est venue aussi par un homme. 

22. Car, comme fousmeurenlen Adam, 
de « m Jt ^ e tosls revivront.en Christ : 

23. Mais chacun en son propre rang • 
Christ est les premices; ensuite ceux 
<Ki' i on t de , c£r| st s ft son artnement 

24. Apras cela t>2endr<& la in, quand il 
remettra le rofaume & Dieu le Pdre, 
aprA» avoir d&ruit tout empire, toute 
domination et toute puissance ; 

25. Car il doit rtgner jusqu'ft ce mill 
ait mis tous ses ennemis sous ses 
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pieds. 

2*. L'ennemf qui sera dgtruil le der- 
nier* c*e$t la mort. 

27* Car Bleu a mis toutes choses sous 
ses pieds. Or, quand 11 dit que tonfes 
choses lni sont assujef ties, ii est Evident 
que celni qui lni a assujetti toutes 
choses est esceptg. 

28. Et aprts que toutes choses lui au- 
•ront me assujetties, alors aussi le Fils 
sn&me sera assujetti h celui qui lui a 

.soft tout' en tous. . 

29, Atitmneot, que feront ceux qui 
sont baptises pour, les morts, si ah- 



«%- E a P our< l u oi notis-memes sommes- 
nous a touteheure en peril ? 
81. J e meurs choque jour, je vous 
l'atteste par le sujet que JW de me 
jggfe" d « vous eQ Jesuj-cnrist, no?rl 

v&BJi 1 comb a«" contre les betes a 
Ephese dans des vues huraaines ntiPi 
•vantage en ai-je? Si lesmortsne m- 

S n 2 c Ji e i? t i point ' mangeons et Luvons, 

car demain nous mourrons. WTVUD * 

83. Ne vous abusez point, les mauvai- 

sesr compagmes corrompent les bonnes 

mcsurSo 

34. Sortez de votre ivresse pour vivre 

justement, et ne p<5chez point; car 

3"te es l"o s spnt sans la connaissance 

mi? 1 ! 5 iele , dl 1 a votre nont e. 

85. Mais quelqirun dira : Comment Ies 

Siem.fis S ? CUent " ils ? Avec< I uel ™W 

«^J n8 ? ns6 !» ce que tu s6mes "c prend 

I «r n pt v i e !. , 2?* ,,e mev I rt ™Paravant. 
fi. bJ quanta ce que tu semes, tu ne 
semes pas le meuie corps qui doit 
naitre, mais le grain nu, comme il se 
^ncontre,debll ou de'quelqueau^ 

iHLJi'k Dieu lui donne un corps 
comme i yeut.et a cheque semencele 
corps qui lui est propre. 

J&,J onte , chalr n ' c ^ P as J« m^rne 
chair, mais autre ett la chair des 
nommes, et autre la chair des betes: 

des r o e is C e1ifi deS P ° i8SOn8 « eUutre celle 

40. Et il y a des corps celestes et des 

corps terrestres ; mais autre est Tcclot 

tres P 6lestes » et autre ceM des terres- 

1'A.ii™? 6 ! C5 f r ^ clat du 80,ei, t autre 
l eclat de la lune, et autre l'^clat des 
etoilea; car une etoile est differente 
d'une autre Etoile par son Sclat. 
42. lelle est aussi la resurrection des 
morts. Le corps est sem6 corruptible, 
ilressuscite incorruptible; ' 

43.11 est sem6 meprisable . il res- 
suscite glorieux; il est sem4 inflrme, il 
ressuscite plein deforce; ' 

44, 11 est sem^ corps animal.il res- 
8 »f«lte corps spiritual ; il y a un corps 
animal, et il y a un corps spiritual, 

iSLS? iva A t qu ' il « s * ecrit :Xe premier 
homme, Adam, a 6t6 fait une ilme vi- 

»v?vt a „ , t e . derDier Adam *" un 

m. Or ce n'est pas ce qui est splrituel 
mais ce qui est animal, qui est le pre- 
mier ; ce qui est spirituel vient aprc^s. 

47. Le premier homme, 4tant do la 
terre. est terrestre, et le second homme, 
le Seigneur, est du del. 

48. Tel qn'est celui qui est terrestre, tels 
aussi sont les terrestres • et le! qn'est 
le A oAeste, tels aussi mnt les celestes. ■ 

49. Et comme nous portons 'Mmage 
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50. Or, Je dis ceci, !r6res : cVst que la 
chair et !e sang ne peuvent hlriter le 
royaume de Dieu, etque la corruption 
n'herite point rincorruptibilitl. ' 

5t. Yoici f je vous dis tin mystftre . 
Nous ne serons pas tons snorts, mais 
nous serons tous changes, 

§2, En un moment, en un clin d'cell, 
t la -dernidre trompette; car la trom- 
pette 6onnera t et les morts ressuscite- 
ront Jncorruptibles , et nous serous 
changes* 

53. Car il fautque ce corps corruptible 
soit revdtu die ('incorruptibility, et que 
ce corps mortei soil revdtu de rim- 
mortality ' 

54. Or, quand ce corps corruptible 
aura 6l6 revfitii de l'lncorruptibilitd, 
et que ce carps mortei aura 6t6 revdtu 
de Yimmortalitd, alors cette parole de 
rHcriture sera accomplie : La mort est 
engloutle en victoire. 

55. mort! ©it est ton aiguillon? 
enferl o& est ta victoire ? 

56. Or, l'aiguillon de la mort, c'est le 
p£ch6 \ et la puissance du p£cb6, c'est 
la loi. 

57. Mais graces soient rendues ft Dieu, 
qui nous a donnd la victoire par siotre 
Seigneur Jdsus-Christ I 

58. C'est pourquoS, mes frfires bien- 
ains£$, soyez Termes, fndbranlables, 
aboodanfe toiriours dans Fosuvre du 
Seigneur, sacbant que voire travail 
n'est pas vain dans le Seigneur. 

CIIAPITRE XVI. 

4. A regard de la collecie qui $e fait 
pour les saints, faites comme je fai 
ordonni'aux Egliscs de Gala tie, 

2. Cliaque premier jour de la semaine, 
que cfaacun de vous mette k part chez 
sos, et rassemble ce quHl pourra, selon 
sa prosp6rit6, afln qiron n'attende pas 
que je-sois arrive pour faireles collec- 

t€8» 

3.*Et Iorsque je serai arrive, j'enverra I 
avec des Sefctres ceui que vous aurez 
approuv£s, pour porter votre !ib6ralit£ 
k Jerusalem 

4- Et si la 'chose mlrite que Vv aille 
moi-m&nc, iSs viendront avec moi. 

5. Au reste, Ural chez vous apr6s que 
j'aurai passi par la ftiacddoine; carje 
pass'eraf par la Mac6doine. 

6. Et peut-6tre que je feral quelque 
s6J6ur chez vous, ou mSme que tfy pas- 
#erai l'hiver, afln que vous me rccon- 
duisiez partout ©is j irai. 



7, Car je ne vcux pas vous voir main- 
tenant en passant, niais j'esp£re de- 
meurer avec vous quelque temps, si le 
Seigneur (e permet. 

8, Cependant je demeurerai k Epbise 
jusqtva la Penieedte*, 

9, Car une grande porte mty est ou- 
verfce, avec esp<5rance de sucebs; mais 
il y a beaucoup d'adversaires. 

40. Si Timothce vient, ayez soin qu'il 
soit sans crainte parmi vous, car ii 
travaille k rosuvre du Seigneur conime 
moi-mdme. 

41. Que personne done ne le nidprise, 
et reconduisez-le en pais, afin qui! 
visnne me trouver, car je rattends 
avec les fr6res. 

42. Quant & Apollos, noire fr£re, jo 
ral beaucoup pri£ d'aller chez vous 
avec li*sfr6res; mais il n'a nullement 
voulu y aller rnaintenant; toutefoisjl 
y ira quand il en trouveraFoccasion. 

43. Veillez, demeurez fermes dans la 
foi, agissez courageusement, fortiflez- 
vous; 

14. Que tout ce que vous faites se fasse 
avec charitd. 

15. Jevousprie, frferes, vous qui con*> 
naissez la ramille de Stephanas et sa* 
vez qu'ils sont les prdmices de FAchaie, 
et qu'ils se sont devours au service des 
saints. 

16. D dtre soumis h de tellespersonnes 
et k tous ceus qui travaiHent avec nous 
et qui prennent de la peine. 

47. Or, Je me r^jouis de l'arrjvle de 
Stephanas, de Fortunatus et d'Achai- 
que, parce qu'ite ont supply k votre 
absence i 

48. Car lis ont restaur^ mon esprit et 
le vdtre. Ayez done des 6gards pour de 
teiles personnes. 

49. Les Eglises d'Asie vous saluent. 
Aquilas er-Priscille, avec TEglise qui 
est dans leur maison, vous saluent biers 
en noire Seigneur. 

20. Tous les frdres vous saluent. Sa- 
luez-vous les una les autres par un 
saint baiser. 

24. Je vous salue moi Paul, de ma 
propre main. 

22. Si quelqu'un n'aime point le Sei« 
gneur !6sus- Christy qu'il soit anatb^- 
me; Maranatha {Le Seigneur vient)! 

23. La gr&ce du Seigneur Jdsus-Cbrist 
soit avec vous! 

24. Mon amour est avec vous tous en 
J6sus-Christ. Amen, 
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SECONDE EPITRE DE SAINT PAUL, APOTRE, 

AUX COMNTHIENS. 



CHAPiTRE L 

1. Paul, apdtre &$ J^sus-Cbrist, par la 
volontede Dieu, ei Timoth^e, noire 
frire, &rEgiise de Dieu qui est & Co- 
rlntbe* et k tousles saints qui soot dans 
toute FAchaie. 

2. Lagr&ce el la paix vous soient ddfa- 
nSes de la part de Dieu noire P&re, et 
du Seigneur J6sus-ChrJst. 

3. B6ni soit Dieu. le Pdre de notre 
Seigneur J(5sus-Chnst le Pdre desmis<§- 
rlcordes et le Dieu de toute consola- 
tion, 

4. Qui nous console dans toutes nos 
afflictions, afin que, par la consolation 
dpnt nous sornmes nous-m6mes conso- 
les de Dieu, nous puissions consoler 
tons ceus qui sont dans quelque afflic- 
lion. 

5. Car, comme les souffrancesde Christ 
abondeat en nous, ainsi notre consola- 
tion abonde par Christ. 

0« Et soit que noussoyons afflig£s,c*ej£ 
pour voire consolation et voire saiut, 
qui s'opdre dans la patience avec Ja- 
quelle vous endurez les niGmes maux 
que noussouiTrons aussi; soit que nous 
sovons consoles, c % est pour votre con- 
solation et votre salut 
T. (Et Fesp<5rancc que nous avons de 
vous e$i ferme), sackant que, comme 
vous avez part aux soufTrances, vous 
aurez aussi part k la consolation, 
8. Car, mesirdres, nousne voulons pas 
que vous ignoriez ^affliction qui nous 
est survenue en Asie, C'est que nous 
avons &6 accabl^s excessivenient, au- 
dessus de nos forces, en sorte que nous 
desesp&rions mdme pour notre vie. 
.9. Et nous nous regardions nous-mfi- 
mes comme condamn^s k mort, afin que 
nous n'eussions point de conllance en 
nous-mdmes, maisen Dieu qui ressus- 
cite les morts, 

30, Qui nousad61ivr£s et nous d^livre 
d'une telle snort; et nous avons cette 
esperance qu'il nous en d61ivrera en- 
core, 

<M. Etant aussi aides par vous et par 
vos pri&res pour nous, afin que, plu- 
sieurs personnes nous ayanfe fait obte- 
nir cette faveur, plusicurs aussi en 
rendent graces pour nous. 
|2, Carce qui fait notre gloire, c'est ce 
temoignage de notre conscience, que 
nous nous sommes conduits dans le 
monde, et surtout 4 votre cgard, avec 
simplicity et sinc£nt£ devant Dieu, non 
pas avec une sagesse ckarnelle, mais 
&veo la gr&ce de Dieu, 
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13. Car nous ne vous Icrivonspas autre 
chose que ce que vous Use?; et que vous 
reconnaissez, et fespdre que vous U 
reconnaitrez jusqu'A la fin] 

i*. Selon que vous ave# aussi reconnu 
en partsequenous sommes votregloire 
comme vous serez aussi la ssdlre au 
jour du Seigneur Jesus. 

45. Et, dans cette confiance Je voulaf s 
premi&rement aller vers vous, afin aue 
vous eussiez une seconde gr&ce. 

*6. Et passer de chez vous en Macd- 
dome; puis de Mac&doine revenir vers 
vous, et £tre reconduit par vous en 
Judge. 

n. Or, projeiant cela v ai-Je ns£ de 16- 
gerete?ou ce que-je projette, est-ce 
selon la chair que je le projette, de 
sorte qirtl y ait eu en moi le oui, bui B 
et tenon, non f 

18. Dieu, qui est fid&le nCett Umoin 
que la parole que vous ave& recue d© 
nous, n'a point £tg oui et non. 

19. Car J&us-Ckrist, le Fils de Dieu, 
qui vous a 6t& pr6ch6 par nous, par 
moi, et Silvain, et Timothge, n'a point 
ete out et non ; mais il a U& oui en 

20. Car autant Up&&$ promesses de 
Dseu, toutes sont oui en IuJ f et Ameaen 
lui, a la gloire de Dieu par nous. 

21. Or, celul qui nous afterniit avec 
vous en Christ, et qui nous a oints, 
c est Dieu, 

22. Qui nous a aussi marques de son 
sceau, et nous a donnft dans nos cceurs 
les arrhesde son Esprit. 

23. Or, je prends Dieu ft Umoin stir 
mon ame, que c'est pour vous A>ar- 
gner que je ne suis pas encore aii£ k 
Corinthe* 

24. Won que nous dominions sur votre 
foi ? mais nous contribuons k votre joie 
pmsqiie. c'est par la foi que vous de» 

.meurez fermes. 

CHAPITBE II. 
i* J*avais done r^solu en moi-mdme 
de ne point retouraer chez vous dans 
la tristesse. 

2. Car si je vous attriste, qui est-ce 
qui me rejouira, sinon ceiuiaue j*au» 
rais nioi-m6meattristd? 

3. Et je vous ai £crit cela mSme afin 
que, quandje serai arrive, je ne receive 
pas t de la tristesse de ceus qui de» 
vraient me donner de la joie; car j'ai 
cette coniiance en vous tons, que vous 
faites tons votre joie dela mienne. 

4. Car je vous Icrivis dans une grand® 
affliction et le ccsur serr6 de douleur. 
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avec beaucouf) de larmes, eon pour 
vous attrister, snais pour vous faire, 
cormaftre raffection excessive que j'ai 
pour vous. n * 

5. Que si quelqu'un a caus6 de la Iris- 
tesse, ce n^cst pas moi seul qu'il a 
attnste, mais cVst vous tous, eo quel- 
le " ies " r e, pour ne pas exagdrer. 
a>a n ™®}t> P°ur unt tel homme, d'avoir 
etechatie par le plus grand nombre. 

7. De sorfe que vous devez plu(6Mui 
pardonner er./e consoler, de peur qu'Il 
ne soit accabll par une trop grande 
iFJsie&se« 

8. G'esfc pourquoi je vous prie de lua- 
nifester envers lui were charity 

?. Car c'est aussi pour cela que ievoits 
ai eerit, aOn de connaitre, en vous 
mettantit 1 6preuve, si vous Ue$ olxiis- 
sants en toutes choses. 

40. Geiui done & qui vous pardonnez, 
je lui pdrdonne aussi (car, pour moi 
ceque j'ai pardonn£, si jai pardonn^ 
cost a cause de vousj, en la presence 
de Christ, afln que Satan n'ait pas le 
dessus sur nousj 

41, Car nous -nlguorons pas ses des- 
Betas. 

^2. Or, miand Je ving k Troas p.our F£~ 
vangile de Christ, quoique ie Seigneur 
my eftt ouvert une porte, 

13. Je n'eus point resprit en repos, 
parce queje n f y trouvai pas lite inori 
frere; cess pourquoi, ayantpris cong<§ 
des frires, je vins en Macldoine. 

R Or, graces soient rendues & Dieu 
qui nous fait toujours triompher en 
Christ, et qui rgpand par nous l'odeur 
desa connaissance en tous lieuxf 

IS. .Car nous somnies la honne odeur 
de Christ devant Dieu, pour ceux qui 
sont sauv^s et pour ceux qui pfris- 
sent; 

46, A ceux-ci, une odeur mortelle, 
donnant ia mort; et & ceux-lfc, une 
odeur viviflante, donnant la vie. Etqui 
est suiusant pour ces choses? 

n. Car nous ne falsiflons point la pa- 
role de Dieu, com me beaucoup le/o»i ; 
uiais nous parlous avec sinc<§rit6 fi 
coninie de la part de Dieu,devamtDjeu, 
en Christ. ' 



JL9 r «i c ' e8t £ ar cbWst ««e nous avons 
uno telle conOance devant Dieu! 

n 5 ^ar s p?„ r r q c „TAVo;i 
sssaftsf saa* ■ m " u no " 

MoPn^iiiL au ? sl . "Otis' a rendns capa- 
bes detre ministres de la nouvelle 

«rVt an ^'?°9 de Ia lettnJ . n"al« fdeTEs- 
vifie. tre tue * mais r£ sprit vi- 

J* 1% si le ministftre de mort, celui do 
la lettre, gravce sur des pierre* a J \l 
si gloneux queles enfanfs derail ne 
ppuvaient iixer leurs regards sur le 
visage de Molse, a cause 5e l'ectat de 
n°oui V r, Sa8e ' biCQ qUC Cet * cl ** iS?«vS 

cf;« e ? m . bien le ministere de l'Esprit no 

s « r a-'->l Pas plus glorieus ? p nc 

w. car, si le nn'nistere de condamnn- 

ViS a i 0n i e , 1,ien P llw en gloire. 
mil* a Ssfi 1 e , fT(i • , ce i' r «'»^r miniver*, 
qui a 6te gloneux, ne l'a point eie" a 
cang de la gloire surabondante <S%- 

U. Car si ce qui devait prendre On a 
fttf gloneux, ce qui est permanent esl 
beaucoup plus glorieux. yerinaneni est 

12. Ayant done une telle esperance 
aous usons d'une grande liberty.' 
M«vc!r n ™ s n ? f ais ons pas comme 
vui«* g « wl mett . ait un v <"le sur son 
v sage.aun que les enfants d'Israei ne 

Jarailfe PaS la S " de ce qui d evaltiK 
14. ftlais leurs esprits ont <5l^endurois 



CHAPITRE HI. 

i. Commencerons-Qous de nouveau a 
nous recommander nous-memes, on 
avons-nous besoin, comme quelques- 
uns, de lettres de recommandation au- 
pres de vous, on de recomniandation 
de YOtre part aupris des mitres ? 

2. Vous kes vous-niSnies notre lettre 
ecrite dans nos cceurs, connue et lue 
par tous ies horamos; 

3. Car il est Evident que vous dies tine 
lettre de Christ, due a notre ministere, 
ecrito non avec de l'encre, raais avec 
l'Esprit du Dieu vivant; non sur des 
tables de plerre, mais sur Ies table! de 
chair, telle* du coour. 




m 



15. Encore amourd'hui, quand on lit 

^ritf.r l oU *& jet6s " r leurcaur 

16. Mais, quand ils se convertiront au 
Seigneur, le voile sera 6te\ clu,u " iau 

*V ?£' le . Seigneur est l'Esprit; et m\ 
bertl. P Sei sneur, ltesi la M- 

18. Ainsi nous tous qui, le visaee d£- 
couvert, con tcmplons, comme dans un 
miroir. la gloire du Seigneur, nous 
sommes transformes a son image, de 

feign C cu?. g 6 " C ° mme par rEsprit d " 

CHAP1TRE IV. 

1. C'est pourquoi, ayant ce minislere 
fo^J 8 nlls e"corde qui nous a III 
taite, nous ne perdons pas courage • 

2. Mais nous avons rejete" les choses 
honteuses qn'on cache, ne nous con- 
duisant point avec artifice, et nefajsi- 
nant point la parole de Dieu, mais nous 
rccommandant nqus-memes aupres de 
tonte conscience dhomme devant Dieu 
par la manifestation de la vArlteV 

h ^"e . sl not™ evangile est voil6. il 
est voil^ pour ceux qui p^rlssent. 
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4, Poui* les incr&tules,dont le difeu de 
ce si^cle a aveugl<§ l'esprit, afln qu'ils 
ne soient pas 6clair6s par la lumi6rc 
da «lorieux F.vangile de Christy qui 
est Timagede Dieu. 

5. Car nous ne nous prfichons pas nous- 
nidmes, mate nous prichons J6sus- 
Ciirisile Seigneur; el pour nous, nous 
sommes vos serviteursfc cause de Jesus, 

0. Carle, Dieu .qui adit que la Inmiftre 
resplendlt au milieu des t6n6bres, est 
cclui qui a resplendi dans nos ccs.urs, 
pour donner la lumiftre de la connais- 
sauce de la gloire de Dieu, en la pre- 
sence de J^sus-Christ. *' 

7. Or, nous avons ce trgsor dans des 
vases de terre, afin que ^excellence de 
la puissance soil attribute k Dieu et 
non pas k nous, 

8. Nam sommes presses de toutema- 
ni£re, mais eon rtduits k rextr£mit6; 
en perplexity mais non sans esp^rance; 

9. Persecutes, mais non abandonn£s; 
abattns, maU non enti&reoient perdus; 

10. Nous portons toujours, en notre 
corps, la niort'du Seigneur J6sus,,afin 
que la vie de Jgsus soil aussi manifes- 
to dans notre corps* 

4 4. Car, nous qui vsvons, nous sommes 
sans cesse Hvr£s k la mort k cause de 
J£sus, afia que la vie de J6sus soit aussi 
manifesto dans noire chair mortelle ; 

12. De sorte que la mort agit en nous, 
et la Yie en yous« 

. -13,, Mais, ay ant le m£me esprit defoi, 
gelon qui! est gcrit : J'ai cru ff c'est 
pourquoi j'ai parl£, nous aussi nous 
croyoos, et c'est pourquoi nous par- 
Ions, . 

44, Sacbant que celui qui a ressuscite 
le Seigneur J6nm, nous ressuscitera 
aussi par J6sus, et nous fera coin- 
paraltre avec vous, 

45, Car toutes ces cfaoses sont pour 
vous, afin que cette gr&ce, se mulii- 
pliant, abonde en actions de gnkes d'un 
grand nombre pour la gloire de Dieu. 

48. G'est pourquoi ' nous ne perdons 
point courage; et si noire homrae ext£- 
rieur se detruit, l'int£rieur se rcnou- 
velle de jour en jour; 

47, Car notre leg6re affliction du temps 
present produit en nous le poid$ eter- 
nel d'une gloire souverainement excel- 
lente 

48. Ptiisque nous ne regardons point 
aux cboses visibles, mais aux invisibles ; 
car les choses visibles sont pour un 
temps, mais les invisibles sont 6ter«. 
miles, 

CHAPITRE Y. 

4. Nous savons, en efTet,qtie si cette 
twtfy notre demeure terrestre, est d6- 
'truite, nous avons dans les cieux un 
Edifice qui est de Dieu, une maison 
eternelle, qui n'est point faite de main 
d'homme, 

g 6 Car nous gfimissons dans cette tente, 



d£sirant ayec ardeur d'etre revfitusde 
notre domicile du del; 

3.- Si toutefois oous sommes trouv£s 
vfitus, et non pas nus< 

4, Car nous quisommes dans cette tente, 
nous g&nissons sous le poids, parcu 
que nous souhaitons, non d'etre d£- 
pouill£s 8 mais d'etre rev£tus, aia que 
ce qui est mortel soit absorb^ par la 
vie* 

5. - Et celui qui nous a formes pour 
cela, c*est Dieu t qui nous a aussi donn£ 
les arrbes de son Esprit. 

0. Nous sommes done toujours pieins 
de conflance, et noussavons que, pen- 
dant que nous habitons dans ce corps, 
nous sommes 61oign6s du Seigneur; 

7. Car nous marcbons par la foi, et 
non par la vue; 

8. Mais nous sommes pieins de con- 
fiance, et nous aimons mieux quitter ce 
corps, et demeurer auprtedu Seigneur, 

9. C'est pourquoi nous nous efforgons 
de lui £tre agrdables, soit que nous de- 
meurions dans ce corps, soit que nous 
d^logions. 

40, Car il nous faut tous comparaitre 
devant.le tribunal de Christ, afin que 
cbacun re$oive seion le bien on le mul 
qu'ii aura fait, etant en son corps. 

44; Sachant done la craintd qui se 
doit au Seigneur, nous persuadons les 
bomnies, et Dieu nous commit, et j'es- 
p6re que dans yos consciences yous 
nous connaissezaussL 

42. Car nous ne nous recommandons 
pas de nouveau auprds de vous, mais 
nous vous do.noons occasion de vous 
giorifier k notre sujet, afln que vous 
puissiez Hpondre k «eux qui se glori- 
Bent du debors et non du cceur. 

43* Car. soit que nous soyons bors de 
nous-memes, vest pour Dieu; soit que 
nous soyons de sens rassis, e'est pour 
vous. 

44. Car la charity de Christ nous 
pgesse, 

45. Etant persuades que si un seul est 
mort pour tous, tons done sont morts ; 
et il est mort pour tous, afin que ceux 
qui viVent, ne vivent plus pour eiix- 
m^mes, mais pour celui qui est mort 
et ressuscit^ pour eux. 

46. C'est pourquoi, d&s maintenant, 
nous ne connaissons personne selon la 
chair ; si m6me nous avons connn 
Christ selon la chair, maintenant nous 
ne le connaissons plus ainsU 

it. Si done qiielqu'un est en Christ, it 
est une noiivelle creature; les choses 
vieilles sont passes; voici, toutes cho- 
ses sont devenues nouvelles. 

48. Or, toutes ces choses viennent de 
Dieu, qui nous ft r^conciii^s avec lui par 
J^sus-Christ, et qui nous a conll6 le 
ministfere de la reconciliation. 

id. Car Dieu itait en Christ, r^conci- 
liant le monde avec soi, enne leuc im- 
putant point leurs p6v|>& ; et H a' mis 

480 
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en nous ia parole de la reconciliation. 

20* Nous fafsons done la fonction d'am* 
bessadeurs pour Christ, comme si Dieu 
exhorlait par nous; et nous vous sup- 
plions au nom de GBrist : soyez rdcon- 
cili^s avec Dieu I 

21. Car celui qul'n*a point connu Se 
plclig, H Ta traits en prehear pour 
nous, afio que nous, nous devenions 
jitste$,de la justice de Dieu, en lui. 

CHAP1TRE VI." 

4. Puis done que noas travailionsavec 
Dieu, nous vous coojurons que ce ne 
soit pas en vaia que vous ayeas re?u la 
gr&cede Dieu. 

2. Car il dit : Je t'ai exauc6 au temps 
favorable, et je t'ai secouru au jour au 
salut Void maintenant ie temps favo- 
rably; voici maintenant le jour du 
salut. 

3* fSous ne donnons aucun scandale en 
quo! que «e soit, aQn que notre minis- 
Ure. ne soit point bl&ni£. 

4. Mais nous nous rendons recomman- 
dabies en toutes choses, comme des 
Hiinistres de Dieu, dans une grande 
patience, dans les amotions, dans les 
tournients, dans les angoisses, 

5. Dans les blessures, dans les prisons, 
dans les seditions, dans Bes travaux, 
dans ies veilles, dans les je&nes, 

0. Dans la puret£, dans la connaissance, 
dans la longanimity , dans'la douceur, 
dans le Saint-Esprit, dans une charity 
sincere, 

7. Dans la parole de v6rit<5, dans Sa 
puissance de Dieu, dans les armes de 
la justice que Von tient de ia droite et 
de la gauche; 

8. A travers rhonneur et I'ignominie, 
k travers la mauvaise et la bonne repu- 
tation; itunt regards comme des sd- 
ducteurs, quoique vdridiques; 

9. Comme des inconous, quoique' con- 
nus; comme mourants, et voici nous 
vivons; comme cMtiis.ei noo mis k 
raort; 

40. Comme affligds t mais toujours 
joyeux; comme pauvres, mais enri- 
chissant plusieurs; comme n'ayant 
rien, quoique poss&Jant toutes choses, 

44. Kotre bouche s'est ouverte pour 
vous, 6 Corlntbiensl Notre coeur s'est 

12. Vous n'Ates point k l'6troit au de- 
dans de nous; .mais vos entrailles k 
vous se sont r&ricies, 

43. En retour ( je vous parte comme k 
mes enfants), ^largissex-vous aussi. 

-14. Ne V ous mettez pas sous un m6me 
joug &V0C les infldfeles; car qvCy a~t-il 
de commun ontte la justice et rini- 
quitd? et quelle union y a4-il enire la 
lumiere et les t£n6bres? 

45, Quel accord entre Christ et Belial ? 
ou quelle pari eatte ie fidftle 6t Tina- 
mei 
4d« Et quel rapport entre le teiriple de 

N. T. ast 8 461 



Dieu et ies idoles? Car vous ^tes fa 
temple du Dieu vlvant, comme Dieu ra 
dit: J'babiterai au milieu d*eux, et jV 
marcberai; je serai leur Dieu, et iis se- 
ro'nt mon pessple. 

17. C'est pourquoi, sortez du milieu 
d'eux, et vous s<h>arez, dit le Seigneur, 
et ne-touchez point k ce qui est impur. 
et je vous recevrai ; 

48. Et je serai voire P6re. et vous serez 
mes Ills et mes lilies,, dit le Seigneur 
tout-puissant, 

CIIAPIXEE VII. 

i. Ayant done* bien-aim£s, de teiies 
promesses , puriflons-nons de toute 
sonillure de la chair et de l*csprit» ache- 
vant notre sanctification dans la crainte 
de Dieu. 

2. Recevez-nous, nous n'avons -fait 
tort 4 personne; nous n'avons nui a 
personne; nous n'avons trompg per- 
sonne. 

3. Je ne dis pas cola pour vous con- 
damner; car j'ai dtyk dit que vous 6tes 
dans nos coeurs, pour mourir ensemble 
et pour vivre ensemble. 

A. J'ai une grande assurance avec 
vous; j'ai grand sujet de me gioriiier 
do vous ; je suis rempli de consolation ; 
je suis comb!6 de joie dans toutes nos 
afflictions. 

5. Car, lorsque nous sommes arrives 
en Mac6dbine, notre chair n'a eu au- 
cun repos; au contraire, nous avon$ 
eU afflig& en toutes mani&res par des 
combats au dehors et des craintes au 
dedans. 

6. Mais Dieu, qui console mix qui 
sont abattus, nous a consoles par l'ar- 
rivde de lite; 

7. Et non-seulement par son arriv^e, 
mais aussi par la consolation qu'il a 
regue de vous> nous ayant raconti 
votre ardent desir, vos larmes, votre 
z£lc pour moi, en sorte que ma joie en 
a 6t6 , aug;nient&. 

8. Car, bien que je vous aie attrist^s 
par ma lettre, je ne m'en repens pas e 
si m#me je m'en suis repenti. Je 
vols, en eHet, que cette lettre vous a 
attrist6s s bien que pour ua pen de 
temps. 

9. Maintenant je me r^jouis, non de 
ce que vous avez 6t6 attrist^s, mais de 
ce que votre tristesse vous a portls k 
la repentance; car vous avez H6 at- 
trist^s selon Dieu ? en sorte que vous 
n'avez recu aucun dominage de notre 
part. 

10. Car la tristesse qai est selon Dieu 
produit une- repentance k salut , et 
(iont on ne se repent jamais;>tiu lieu 
que la tristesse du monde produit la 
mort. 

41. Car voici, cette m6me tristesse se- 
lon Dieu, quel enipressement uVt*elle 
pas produit en vous? Quelies excuses, 
■quelle ini\tiibtl6ti t queue ci'ainie, quels 
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d&irs^iMt 7.61c, <jtwr//« punltion? Voas 
me% xnontnS 4 tons Igards que vous 
$te§ purs dans cette afluire. 

42* Ainsi. lorsque je vous ai ecrit, ce 
n*a pas eti k cause de celui qui a fait 
Fin jure, ni h cause de ceiui Is qui elle 
a &6/aite, mais pour vous faire con- 
isaitre noire z&le pour vous devant 
DJeu. 

13. Cest pourquoi voire consolation 
nous a consoles; mais nous avons ete 
encore plus rdjouis par la joie de Tite, 
car son esprit a gte restaur^ par vous 
tons; 

44. Et si je me snis glorifi^ de vous 
devant lui en quelque chose, je n'en ai 
point en de confusion; mais, conime 
nous avons dit toutes choses avec v£- 
rit6, ainsi ce dont nous nous sommes 
gloriii^s aupr6s de Tile, s'est trouv6 ia 
v£rit6, 

45, Aussi, quand il se souvient de IV 
Missance. de vous tons, et comment 
vous K'avez reju avec crainte et trem- 
l)lement, son affection pour vous en 
devient plus graude. 

-16- Je me reJouis done de ce qu'en 
toutes choses j^al eonliancc en vous. 

CDAFITRE VIII. 

i. Or, nous vous faisons con'naitre, 
fr6res, la gr&ce que Dieu a faite knx 
Eglises de Macddoifte. 

2. Cest qu'ayaut 6td £prouvds par 
plusieurs afflictions, lis on! 6t6 remplis 
de joie P et que, dans leur profonde 
pauvrete, ils ont r£pandu avec aboo- 
dance les richesses de leur Iib6ralit6. 

3. Car, je Patteste, ils oht donne de 
leur propre niouvement selon leur 
pou voir, etm&ne au del& de leur pou- 
voir, 

4. Nous priant trds-instamment de re- 
cevoir cette aumdne et leur contribu- 
tion pour Fassistance des saints. 

5. Lt Us n'ont pas settlement fait 
comme nous Favions -esptiri, mais ils 
se sont donnas premiet'ement eus- 
snfimes au Seigneur, puis k nous, par 
la volenti deDfeu; 

0. De aorta gue nous avons prf$ Tite,* 
consme il avail commence cette ceuvre 
de charitl, de Fachever aussi auprte 
de vous* 

7. Cest pourquoi; comme vous abon- 
dez en tontes choses, en foi, en parole, 
en connaissance, en 2&ie de toutes 
sortes et en amour pour nous, abonde^ 
aussi dans cette ceuvre de charit6. 

8. Je ne le dis point par commande- 
ment, mais pour Iprouver, par ..rem- 
pressement des autr.es, la sinc6rit6 de 
votre amour* 

9. Car vous connaisscss la charitd de 
notre Seigneur J£sus-Christ, qui, <kant 
riche*, s'est fait pauvre pour vous, alln 
que, par sa pauvrei^ vouA-fussiez ren» 
im riches* 

io. Et $n §§la jo voutf donne tin con 

I 



sell, car cela vous convient, k vous qui 
non-seulement avez commence de ie 
faire, mais qui en avies eu le dessein 
U6s Famine passive. 

a. Achevez done maintenant de le 
faire, afin que, comme il y a eu la 
promptitude de la volenti , il y> alt 
aussi Faccomplissement selon vos 
moyens, 

i%. Car si la promptitude de la vo- 
lenti existe, on est agr^able d Dlev t 
§elon ce qu*on a, et non selon ce qu'ou 
n % a pas. 

$3. En effet, pour que les aufcres soient 
soulages, 11 ne faut pas que vous soyez 
surcharges; an contraSre, quHl y ait 
egalite; que votre aboudance supptde 
maintenant k leur indigence; 

U. Afin que leur abondance supptfe 
aussi k votre indigence, en sortc uu'il 
y ait Igalite, 

15, Selon qull est jficrit : Celui qui re- 
cueiltait beaucoup n'en avait pas plus, 
et celui qui recueulait peu n'en avait 
pas mollis. 

16. Or, grftcos sotent vendues h Dieu, 
qui a mis le ni£mez&lepour vous dans 
le ccBur de Tite; 

47. Caril s'est rendu k mon exhorta- 
tion, et il est parti avec \m plus grand 
empressement et de son foon gr6 pour 
vous voin 

^8. Nous avons aussi envoyd avec lui 
le £r6re dont la lonange est repandua 
dans toutes les Eglises en ce qui co?i- 
cerne l^vangile ; 

id Et non-seulemcnt cela, mais il a 
6t6 choisi aussi, par les Eglises, pour 
nous accompagner dans le voyage, et 
pour porter les aumGnes q\\e nous ad- 
minislrons ^ la gloire du Seigneur 
m6me, et selon Fardeur de votre z^le. 

20. Nous avons pris cette precaution, 
alia que personne ne pftt nous JM&nier 
dans Fadministration de ces aum6nes 
abondantes; 

21. Ayant soin de faire ce qui est bon, 
non-seulement devant le Seigneur, mais 
aussi devant les bommes. 

22. Nous avons anssi envoys avec eui 
notre frtre, dont nous avons souvent 
^prouv^ le zfeie en plusieurs rencon- 
tres, et qui en aura' plus encore eh 
celle-ci; k cause de la grande conEance- 
qxCil a en vous. 

23. Ainsi, pour ce qui est de Tite, il 
est mon compagnon, et il travaille 
avec moi pour vous; et pour ce qui est 
de nos fibres, its sont les envoy£s detf 
Eglises, et la gloire de Christ; 

* 24. Donnez-leur done, en presence des 
Eglises, des prcuves de voire charity et 
du snjet que nous avons de nous giori- 
Oer de vous s 



CHAPITRB IX. 

, II seralt superQu de vom ^crire m 

ijet tU Vammmm qn'on §esiim m% 
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8. Car je connais votre bonne YOlonUJ, 
au sujet de laquelle ie me glorifie de 
vous auor^s des Macgdoniens f en ce 
que rActale est pr«te depuis lanniSc 
pass6e; et voire zftle a excite ceftu au 
plus grand nombre. . t 
a. Et J'aii envoys nos frfcres, afln que 
nous ne.nous soyons pas glorifies . de 
vous en vain A cet*gard t et que vous 
soyez prfits, comme jerai ait; 
4.De peur que, si des Mac&ioniens 
venaientavec moi, et ne vous trou- 
vaient pas prSts, cela ne tournftt 4 

T3S ftK8& J« pum< qall «Udt 
n&essaire de prier les frtres d'alier 
d'avance chez vows, et d'aciiever de 
prtparer la lib«rallt« que vous avez 
S«fi promise, afln quelle soit pr6te 
Gomme une Hb6ralit£,etnon commele 
fruit de ravarice. , , , ^^ A 
6/ Au teste : Celui qui sfcme chiche- 
ment moissonnera chiohement et ;ceim 
qui s&ne abondammenfc moissonnera 
anssi abondammenf. 

7. <?we chacun donne selon quil la 
rtsolu en son ccaur, non & regret ni 
par contrainte; carDieu ainie celui qui 
donoe avec joie. ^^ 

8. Et Dieuort puissant pour yous com- 
bier de toutes sortes de graces, afln 
au'aYant toujours tout ce qui vous est 
nScessaixe, vous abondieas en toutes 
sortes de bonnes ceuvres, 

© Selon qu'il est 6crit ; 11 a r£pandu, 
il a donne aux pauvres; sa justice de- 
meure 6ternellenicnt 

40. Or, que celui qui fournit la se- 
raence au semeur, et du pain pour 
manner vous donne etmultiplie la se- 
mencfetaugmenteles fruits de votre 

j "S? Sn que vous soyez enricbis en 
toute manure, pour accomplir toutes 

dre i ft Dieu par nous des actions de 

^°Car radmlnlatration de cette of- 
frande non-seulement pourvoit aux be- 
soins des saints, mafe encore elle 
abonde en actions de gr&ces que plu- 
sieurs rendront & Dieu, ± 

43? lis gloriflent Dieu pour ripreuve 
auHlsfont, dans cette assistance, de, la 
soumfssion que vous faites profession 
d'avolr pour revanglle de Christ, et de 
la liberals v& sincere dont vous usez en- 
vers eu#, et envers tous, 
44. Et its prient pour vous, vous i ai- 
mant affectueusement, k cause deiex- 
uellente grAce que Dieu vous aiaite. 
45 ! Or? grftces soient rendues ix Dieu de 
son don ineffable! 

CHAP1TEE X, 
i Au reste, moi Paul Je vons prie.par 
)a douceur et la bonte de Christ, moi 



COMRTHIEWS. IS, X* 

csui suis bumble en votre pr&sence, mais 
qui suis piein de hardiesse envers 
vous, quandje suis absent; 

2, Je vous prie, quand je serai pre- 
sent, que je ne sois pas oblig6 de mo 
servir avec confiance de cette bardiesse, 

avec laquelle j'ai dessein d'agir contre 
quelques-uns, qui nous re&ardent com- 
me marchant selon la chair. 

3, Car, quoique nous marchions dans 
la chair, nous ne combattons point sc- 
ion la chair; 

4, En effet, nos armes dc guerre ne 
sont pas charnelles, mais elles sont 
puissantes en Dieu, pour renverser les 
forteresses, , . , 

5. Pour d^truire les raisonnements ct 
toute hauteur qui s v 6!6ve c<»ntre la 
connaissance de Dieu, et pour amener 
toute pens6e captive &,lobeissance de 

P'Vi !♦ jet * 

6. Et nous sommes pr6ts & pupir toute 
d^sob^issance, lorsque votre obeissance 
sera complete, m „ -. 

7. Regardez-vous aux rfpparences? Si 
quelqu'un est persuade en lui-meme 
qu-ilappartient ft Christ, qu'il se disc 
aussi en lui-mftme q«e, comme il ap- 
partientk Christ, nous lui appartenons 

Tfitqnand m6me je rae glorificrais 
encore davantage de la puissance que 
le Seigneur nous a donnee pour 1 edi- 
fication, et non pour votre destruc- 
tion, je n*en recevrais point de honte; 

«>. Afin qu'on ne croie pas que je 
venille vous intimider par nies lettres. 

40, Car ses lettres, dit-on, sont sev&res 
et fortes; mais, quand il est present, 
sapersonne est faible, et sa parole me- 

4 4. Que "celui qui parte ainsi, consi- 
d6re que tels que nous sommes en pa- 
roles dans nos lettres, <5tant absents, 
tels aussi nous sommes en ceuvres 
6tBUt presents* , , 

42. Car nous n'osons pas nousegaler 
on nous comparer k quelques-nns, qui 
se recomxnandent eux-mGmes; mais, 
en se mesurant eux-nv6mes par enx- 
m«mes t et en secomparant eux-m6mes 
avec eux-m4mes f lis se montrent sans 

''"^Mafsl^pour nous, nous ne nous 
glorifions point outre mesure, mais 
Sans la mesure du partage que Dieu 
nous a assigul, pour parvenir jusqu a 
vous 

U. Car nons ne nous tendons pos 
trou loin, comme si nous nations pas 
parvenus jusqu'a vous, puisque nous y 
sommes parvenus avec l'evangile de 

SWons ne nous glorlfloiw pas outre 
mesure "Vest-d-dire, dans les travaux 
Tes autres ; mais nous esperons que, 
votre toi etant aiigmentee. nons nous 
etendrons beaucoup plus loin, dans le 
partage qui nous est assigne, 
<63 
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aiande. s »«igneur recom- 

CHAPITHE XI. 

supportez-mo! ,b MUM '' JC vous l^e, 

«ni« 4 un setii% f, S° . q,,c J e v °«* oi 
•enter A cLris? ^J' our W,M 1"*- 
chaste. sl towmc u »e vlergc 

P^S&ffft iri a C X" ,8 se '- 
sees ne se corromue it ».,«?• vos P en - 
Christ. sjiiipijcjtd qui est en 

PrtSStM 5Sftfin?E!* un ^ ™" 
nous y ?M avoiw nri»V.A que ce ' ui <I»e 

«n autre ewfiifi a,Tr£?, vez r «f».ou 

cliosos. s ^ ar<J s <rt eu toutes 

i^&S^aSB «.» p6cM cn 
fossiez eWfe ph S ?'» aBn qne vo «s 

vous aini? pas? bieu S que ' e ue 



| l Srf n,6me se <Mwl«e en angc de 

nistrcs de justice- «.«?? t i auss i, en mi- 
st-ion leurs ffluvres' Mi$ leur fl " sera 

prudent • s" on s?,n,l e « comme "A- 
«n imprudent ' HB P ™L er " n, ? i con, *e 
me KloViOe unneu gue ' m °* a«ssi, Je 

«vecr; q ai5 e d jf je d ^ r ceue confiance 

pas selon !e Seigneur mJi e «'^ ne ledis 
imprudence ' Js C0I "n)e par 

sage vpus\ souK. frappe au Y^ 

^Vailesrce% d ,fdinfitr s avo «« 
jm'nn ose JenarWn sm tce i I,,e< in«I- 
Jel'ose aussi; P e en ,m r™dent);inoi 

pa 3 rIe S Tn^ P Sfflf j ^ Christ , Jc 
encore; plus en travi inv ..i. *" w .P'«s 




3m volcurs, en daoVr 2»?«' '"'""'' 

27- Dans les ueAiM i.n 8 . faux frCr es; 
dans de fr^quen es v'efllel d^.V*? ." 
dans la soil, sot ven *& d Vl« J « a ( ui,n » 
clans le froid' et dlns'i ?& f jc *»<*. 




«. Et tsi ffl rfest pas ItSSnt, 
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saisir de moi | lj ntentioa ae se 



88. Mais on me descendit de la mu* 
raille par tine fenStre, dans une cor- 
beiile, et j'dcbappoi de ses mains. 

■ CHAPITRE XII. 
f . Certainement il ne me convient pas 
de me glorifier, car fen viendrais k des 
visions ei k dos relations du Seigneur. 

2, Je connais tm homme en Christ, qui. 
il y a plus .jde quatorze ans„ fut ravi 
jusqu'au troisteme ciel (si oe fut dans 
Je corps, je ne sals; si ce fut horsdu 
corps, je ne sais; Dieu le sail), 

3, Et je sais<fue cet homme (si ce fut 
dans le corps, on si cefut bors an corps, 
je ne sais; Dieu le sau) f 

4, Fut ravi dans le paradis, et y en- 
tendit des. paroles ineflables, cju'il n'est 
pas possible k rhomme d'exprimer. 

S.Jepuismegloriflerd^trecethomnie- 
Ik ; mais je ne me glorifierai pas de moi- 
m6me,sinon dans mes infirmitds, 

o. Si je voulais me giorifler, je ne 
serais pas imprudent, car je ne dirais 
que la verity ; mais je mVn abstiens, 
afln que personne ne m'estime au- 
deW i de ce qu'il voitea moi.ou dece 
qn % \\ m'enteod dire. 

7. Er de peur que je ne m^levosse 
trop, a cause de Texcellence de mes 
relations . il m'a M mis dans la 
chair une dcharde, un ange de Satan, 
pour me souffleter, afin que je ne -nTd- 
l£ve point. 

8. Trois fofs i j'ai pri^le Seigneur, pour 
qu'il se retirdt de moi. 

9. Mais il m'a dit ; Ma gxflce te sttffit ; 
car ma force s'accomplit dans la fa'i- 
Messe. Je me gloriflerai done plus vo- 
lontiers dans mes inflrmites, afln que 
la force de Christ habile en moi. 

40. C'estpourquoije me complaisdans 
les.infirrnites, dans ies opprobres, dans 
les mis&res, dans les persecutions, dans 
ies angoisses popr le Christ; car lors- 
que je suis faible, e'est alors que je 
suis fort, * 

iu J'ai 6t6 imprudent en me vantant; 
c est vous qui m'y avez contraint, car 
je devais 6tre recommandE par 'vous. 
vu que je n'ai did intfrieur en rien a'ux 
plus excellents apdtres, quoique je ne 
sois rien. 

-S2. Lespreuvesde won apostolat ont 
eclate parmi vous par une patience 
entire, par des prodiges, des merveil- 
les et des miracles, 

<S3. Car en quot avoz-vous 6t& inf6- 
rieurs aux autres Eglises, sinon en ce 
queje ne vous ai point ,<Jtd k charge? 
Pardonncz-moi ce tort. 

U. Void, pour la troisitaie fois, je 
suis prdt k aller vers vous ; et je ne 
vous serai point & charge, car ce ne 
sent pas vos Mens que je cherche, e'est 
vons-mdmes; car ce n'est pas aux en- 
fan ts k amasser pour leurs parents; 
mais e'est aux parents d amasser pour 
leurs en£u)M» 
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«.Et. quant k moi t je dlpenserai 
trts-volontiera. et je me dtfjienseral 
encore moi-m£me, pour vos Ames ; 
quoique,.vpus aimant avec tant deflec- 
tion, je sois moins aim6. 
xtS'x °v ! *'«*ww«.ie ne vous si point 
ete k charge ; e'est qu'dtant un homme 
^■PIS^J? v ? u # ai pris par ruse. 

17. Mais ai-je tir4 du proiltde vous par 
quelqu^un de ceux que je vons ai en~ 
voyes ? 

«» J'ai d6l«gu6 Tite et j'ai envoys un 
des frtres avec luL lite a-t-il retird du 
profit de vous? N'avons-nous pas mar- 
che dans le m6me esprit t sur les 
m6mes traces? 

49* Pensez-vous que nous voulions de 
noaveau nous justifier? Nous parlous 
devant Dieu en Christ ; et tout cela 8 
bien-aimds, pour votre Edification, 

20. Car je crains qu'k monarriv^eje 
ne vous trouve pas tels queje voudrais, 
et que vous ne me trouviez pastel que 
vous youdriez. et quHl rCy ait des con- 
testations, des jalousies, des animosites, 
des dissensions, 4es m^disances, des 
rapports, de rorgue)! et des troubles; 

2L Et qu'en retournant chez vous.mon 
Dieu ne m'humllie, et que je iVaie k 
pleurer sur jplusieurs de ceux qui ont 
peche precedemment, et qui ne se sont 
point repentis de Fimpuretl, de la for- 
nication et des impudicitEs qulls ont 
commises, 

CHAPITRE XIII. 

1, Volci la troisi^me fois que je vafs 
vers vous. Sur la parole de deux ou 
trois temoitis toute ailaire sera dlcidlc. 

2, J'ai dejis dit, etje le dis encore pour 
la seconde fois, comme si j^tais pre- 
sent, et maintenant, diant absent, jc 
I ecris ^ ceux qui ont p<Sch6 antdrieure- 
ment, et k tous ies autres, que si je 
reviens, je n'epargnerai personne, 

3, Puisque vous cherchez une preuve 
que Christ parle en moi, lui qui n'est 
point faible k votre 6gard, mais qui 
est puissant en vous, 

4, Car, Men qu^il ait 6l$ cruciO^ dans 
la faiblesse, toutefois, il est vivant par 
la puissance de Dieu ; et nous, nous 
sommes aussi faibles avec lui; mais 
nous vivro.ns avec lui, par la puissance 
de Dieu, au frilieii de vous. 

5, Examinez-vous vous*-m6mes, pour 
voir si vous 6tes dans la foi; dprouvez- 
vous vous-memes ; ne reconnaisscz- 
vons point vous-m^mes que Jdsus- 
Christ est en vous ? k moins que, peut- 
dtre, vous ne soyez rdprouvds. 

6, Mais j'esp&re que vous reconnaltrez 
que. pour nous, nous ne sommes point 
rgprouvds, 

7, Et je prie Dieu que vous ne fassfez 
aucun mal; non ann que nousparais- 
sions approuv^s, mais alln que*vous 
fassiez le Men, dussions - nous etre 
comma reprouv^s nous-mfimes e 
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& Gar nous n'avons aucune puissance 
contra la v6rlt6, now n'm avom que 
pour la v6rit6« 

9. Et nous avons de la joie t lorsque 
nous sommes fatbits, pourvts qua vous 
sorez forts; et ee que nous dcntandons 
& Bleu, ©'est voire perfectionnenient. 

40. G'est pourquot j'lcria ces cboses 
£tant absent, aOn que, lorsque je serai 
present, je n'aie pas k user de severity 
scion la puissance que le Seigneur m'a 
donn6e pour ^difler* et non pour de- 
trutre* 



M. Au reste, frdres, r^joulsseg-votts. 
tender k ia perfection ; consolez*vons ; 
aye& un meme* sentiment; vivez en 
paii ; et le Dieu de cliaritd et de pais 
sera avec vous* 

12. Salueas-vous les uns les unites par 
un gains brfiscir* Tous les saints vous 
saluent 

13. La gr&ce du 8elgneur J6sus-Cbttst t 
l'amour de DIeu 9 et la communication 
du Saint-Esprit soient avec vous tons! 
Amen i 



EPITRE DE SAINT PAUL, APOTKE, 

AUX GALATES. 



GtlAPITRE I. 

4* Paul, apdtre, non de la part des 
liommes, ni par un bomme, mais par 
J6sus-Cbrist et Dieu le P&re, qui Ta 
ressuscit£ des snorts, 

2. Et tons les fr^res qui sont avec 
moi, aux Eglises de Galatie. 

3. La gr&ce et la paix vous soient don- 
n4e$ de la part de Dieu le P6re f et de 
notre Seigneur Jlsus-Christ,- 

4. Qui s'est donn<5 lui-niSme pour nos 
p£ch& , aDn de nous retirer de ce 
stfecle corrompu, selon la voiou,^ de 
Dieu notre P&re, 

5. Auquel soit gleire aux siteles des 
sidcles ! Amen, 

6. Je m^tonne qu*en ahandonnant ce- 
lui qui vous avail appei^s k la gr&ce de 
Christ, vous ayes pass^ si promptement 
A un autre ^vangile , 

7. Non .qn'il y eo ait on autre, mais il 
j a des gens qui vous troublent, et qui 
veulent pervertir rdvangile de Christ 

8. Mais, quand nous»m£mes ou un 
angedu ciel vous annoooeraitun 4vaa- 
glle different de celui que nous vous 
avons annoncS, qnll soil anatbtane. 

9. Comme nous l'avons d6j& ditje le 
dis encore maintenaat : Si quelqu'on 
vous annonce un 6vangile different de 
celui que vous aves re$u, qull soit 
anathdnie. 

40. Car, est-ce les hommes que je 
prtcfae, ou Dieu? ou est-ce que je cher- 
che ftplaireaux bommes? Si je plaisals 
aux hoinihea, je ne serais pas un ser« 
viteur de Cbrist 

14. Je vous declare done, Ir6res e que 
IVivangile que j'ai annoneA n'est pas de 
rbomme; 

42. Car je ne Pal ni re$u, ni appris 
d'un homme, mais par uue relation 
deJ6sus*Cbi1st 



43. En effet, vous aveg oul dire quelle 
4tait autrefois ma conduite dans le ju- 
dalsme; avec quel exc^s je pers^cutais 
l'Eglise de Dieu et la ravageais; 

44. Et que Je faisais plus de progr^s 
dans le judalsme que beaucoup de ceux 
de mon &ge dans ma nation, ^tant le 
plus ardent gglateur des traditions de 
mes pdres, 

45. Mais, quand il pint k Dieu, qui 
m'avait cboisi d&s le sein de ma m&re, 
et qui m'a appel6 par sa grdce, 

46. De reveler son Fils en mol, afin 
que je Tannon^asse parmi les Gentils ? 
aussitdt je ne consuitai ni la chair, m 
le sang; 

47. Et je nemontai point a Jerusalem, 
vers ceux qui £taient apdtres avant 
xnoi; mais je m'en allai en Arabic et je 
revins encore k Damas, 

48. Ensuite, trois ans apr6s f je montai 
& Jerusalem pour y visiter Pierre, et je 
demeurai cbez lui quinzc jours ; 

49. Et je ne vis aucun des autres ap6- 
tres B sinon Jacques, le frfere du Sei- 
gneur. 

20. (Or, dans les choses que je vous 
£cris, voict devant Dieu„ je ne mens 
point) 

24. Ensuite j'allai dans les pays de Sy* 
rieetde Cilicie B 

22. Kt*j f dtais inconnu de visage aui 
Eglises de Jud£e qui sont en Christ 

23. Mais elles avaient seulement oul 
dire ; Celui qui autrefois nous pcrslcu- 
tait annonce mainteoant la foi e que ja- 
dis il ravageait 

24. Et eiles glorifiaient Dieu k cause de 
moi 

CHAP1TEE II. 

i« Quatorse ans apr£s, je montai de 
nouveau k Jerusalem avec Barnabas, et 

je pris aussi lite avec moi. 
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3. Or, Vy niontai d'apr&s une rela- 
tion, et je Jeur exposal, et en particu- 
licr aux plus considfols, l'gvangile que 
je prfohe parmi les Gentils; de peur 
que je ne courusseou que je ueusse 
couru'en vain. t rA fjL . 

3. Et mSme TUe, qui itait avec niol. 
quoiqu'ii fCU Grec, ne fut point oblige 
de se faire circoncire. 

^ Et cela k cause des faux frcrcs in- 
troduits furtivemcnt, qui sNHaicnt in- 
sinues pour £pier la liberty que nous 
avons en J&us-Christ, alia de nous re- 
duce en servitude: 

5. Nous ne consentimes pas , nieme 
un seul moment.* nous soumettre s A 
eux, aSn que la verity de Myangile Wt 
maintenue parmi vous„ 

6. Quant k ceux qui sont comptes 
Dour quelque chose. JH ne minjporte 
point quels ils ont m autrefois, car 
Dieu ne fait point ocception de per- 
sonnel, les plus considers, lis ne m ont 
ricn communique. , fl 

7. Au contraire, quand ils yirent que 
Wvangile m'avait &6 eonfid pour ies 
incirconcis, comme k Pierre pour les 
circoncis 

8. (Car celui qui a agi efficacement 
dans Pierre, pour le rendre ap6lre des 
Juifs, a aussi agi efficacement en moi, 
pour les Gentils), , 
J 9. Ayant reconnu la grtco qm m'avait 
cte" donate, Jacques, Cephas et Jean, 
qui sont regarded comme des colonnes, 
me donnerent, a moi et a Barnabas la 
main dissociation, afin que nous allas- 
sions, nous vers les Gentils, et eux vers 

^Seuiement nous devions nous sou- 
venir des pauvres; et je me suis appii- 

q u. Or? quand Pierre vlnt a Antioclie, 
je lui resistai en face, parce quilmen- 
tait d'etre repris. 

42. Car, avaut que qnclques personnes 

fussent venues de la part de Jacques, 

ii mangeait avec les Genu s; mais, des 

■QuVrtlef furent arrives, il s'en rctira 

el ; sVn separa, «aignant ceux de la cir " 

C ?". C Et°avec lui les aulres Juifs dissi- 
mulerent aussi, de sorte que i Barnabas 
Seme fat entralne par leur dissimula- 

**? Mais, quand je vis qn'lls nemar- 
cbaient pas droit, selon la veriie de 
rSgile, je dis a Pierre, en presence 
lie tous : Si toi, qui es juif, tu vis 
comme les Gentils et non comme les 
Juifs, pourquoi.oWiges-tu les Gentils a 

"5 Nous, Juifs de naissance, et non 
D(5cheurs d'entre les Gentils, . 

P I0 Sacbantque rhoimne est justi^ 
tion par les ceuvres de la lot, mais par 
lo 1 foi Vn J&us-Cbrisl, nous avons 

d'etre justifies par la foi cuGbust, ct 



non par les ceuvres de la loi, parce cntd 
nulle cbair ne sera justiflde par les 
CBuvresde la loi. 

n, Mais si, en cberchant k &tre Justi- 
fies par Cbrist , nous etions nous« 
inta.es trouv&s pdeheurs, Christ serait* 
tf done nn ministre de p6ch6?Nul!e- 
snent. 

48. Car si ie reb&tis les cboses que j'ai 
d&ruites, je me declare moi-meme un 
prgvaricateur; 

49. Car je suis mort a la loi par la loi 
mtaie, afin de vivre pour Diem 

20. Je suis cruciftf avec Christ, et si je 
vis, ce n*est plus' moi, mais e'est Cbrist 
qui vit en moi ; et si je vis encore dans 
la cbair, je vis dans la foi au Fils de 
Dieu, qui m'a aiit>6, et qui s'est donne 
lui-m6mc pour moi. ; 

2i. Je n'anlantis point la grace de 
Dieu; car si la justice vient qq la loi; 
Christ est done mort en vain. 

CHAPITRE IIS; . " : , 

1. Galates* d^pourvus de sens! qui. 
vous a fascines, pour que vous n*ob6is- 
siez plus a la vdritfi, vous, aux yeux de 
qui J6sus- Christ a «U6 vivement Air 
peint, et comme cmcifi6 on vous? 

2. Je Yeux savoir de vous cette seule 
chose: Avez-vous re9U rEsprit.par les 
oguvres de la loi, ou par la predication 

dl " la foi? ,. . a , 

3. Avez-vous tenement perdu le sens 

qu'apr^s avoir commence par FEsprit t 
vous iinissiCiz maintenant par la chair? 

4. Avez-vous tant soulTert en vain? si 
toutefois ce rtest qiCen vain, 

5. Celui done qui vous communique 
I'Esprit, et qui fait des miracles parmi 
vous, iefait-il par les ceuvres dela loi p 
ou par la predication de la foi? 

6. Comme il eUdit d'Abraham ; II crut 
^ Dieu, et cela lui fut impute ik jus- 
lice 

7. Sacbez done que ceux qui ont la foi 
sont les enfants a'Abraham. 

8. Aussi rEcriture,pr6voyant que Dieu 
lustifierait les Gentils par la foi, a 6van- 
K^lis6 par avauce k Abraham, en lui 
disant ? Toutes les nations seront be- 
nies en toi. 

9. Cestpourquoi ceux qui croien tsont 
b^nis avec Abraham, qui a cm. 

*0. Mais tons ceux qui s'attacbent aux 
ceuvres de la loi sont sous la maledic- 
tion, puisqu'il est 6crit : Maudit est 
quiconque ne pers6v£re pas k faire 
toutes les choses qui sont ecrites dans 
lelivre dela loi 1 ia 

*\. Et que nui ne soit justiSe devant 
Dieu par la loi, cela est Evident, parce 
que : Le juste vivra par la foi. 

42. Or s la loi ne justitle pas par la foi, 
•mais elle ditiL'bomme qui aura fait 
ces cboses, vivra par elles. 

43. Christ nous a racbetes de la male* 
diction de la loi, quand il a M fait 
malediction pour nous (car a est ilcnt; 

407 - - ■ ' 
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Moudli c$l quleonque as! pendu au 
Lois), 

44. Afln que la Mnldiction d' Abraham 
,se r^pancfit sur les Gentils par J<*sus- 
Cbrist, et que nous remissions par la 
foi FEsprit qui avail h6 promts. - 

«5. Frdres, je parle k la manure des 
hommes: Lorsqu'un contrat a <H4 coi>- 
flrnid par tin nontme, persoune ne te 
casse, ou o'j ajonte rien. 

46. Or, les promesses ont it& fatten & 
Abraham et & sa post£rlt6. II n'est pas 
dit . Et k ses posttirills, comme #'U 
s'agissait de plusieurs; mais comme 
d'une settle: Et ^ ta post&rite, qui est 
Christ 

47. Yoici done ce que je dis : Quant au 
contrat que Dieu aanparavant confirm^ 
en Christ, la loi, qui n'est venue que 
crnatre cent trente ans aprfts, n'a pu 
1 annnler, pour abolir la promesse, 

48. Car, si Fherilage vient de la loi, ce 
n'est plus de Ea promesse. Or, Dieu Fa 
donne gratuitement k Abraham par la 
promesse. Y 

M. A quoi done sect la loi? Elle a 6t6 
ajoutee a la promesse^ k cause des 
transgressions, jusqu'* Sa venue de la 
posteriteA qui la promesse avail 6l6 



GlUTESj.ID, IV. 



wte; et elle fnt donn^e parole moyeo 
des anges, etparTentremise d'uu m6- 



des „__ fc 
diatear. 

20. Or, le Mgdiaieur n'est pas dim 
seuh mais Dieu est un seul. 

21. La loi e$t-elle done contraire aui 
promesses de Dieu ? Nullement; car s'i! 
cttt 6te donn^ une loi qui pftt donner 
la vie, la justice viendrait veritable* 
merit de la loi. 

22. Mais l'Ecrltare a tout renfermg 
sous le p6ch6, attn que la promesse 'fit 
donnte, par la foi en J&us-Ckrist. k 
ceux qui croient 

23. Or, avaot que la fol vlnt, nous 
etions renfermes sous la garde de la 
lpi t pour la foi qui devait dtre r6v6\6e, 

24. De sorte que ta loi a 6t6 notre 
conducteur k Christ, afin que nous f na- 
tions justifies par laloi. 

25. Or, la foi Itsitii venue, nous ne 
sommes plus sous ce conducteur * 

20, Car vous dttes tous enfants de Dieu 
par la foi en J6su*-ChrJst 

27. Car vous tous qui avez H6 baptises 
en Christ, vous aveg rev&tu Christ, 

28, 11 n'y a plus ni Juif ni Grec ; il if y 
a plus ni esclave ni libre ; il if y a plus 
ni liomme ni femme i car vous 6tes 
tous un en Jlsus-Christ. 

29, Et si vou§ ites de Christ, vous fites 
done la post$rit6 d'Abraham, et les 
beritiers selon la promesse. 

CHAPITRE IV. 

i. Or fe dis que, aussi longtemps que 
rhfriUer est enfant, il ne dilrere en a 
rien de l'esolave, quoiqu'il soil maltre 
de lout j 

2. Mais II est sous des tuteurs et des 



cprateurs msqu'au temps ifiarqug par 
le p6r§« r 

3. Nous aussi de mfime, lorsque nous 
etions enfants, nous Aliens sous Fes- 
clavage des rudiments du monde. 

4, Mais, lorsque les temps ont 6t4 ac* 
complis, Dieu a envoyd son Fits* nd 
d'une f emme, nd sous la loi , 

5, Afin qu'il rachetAt ceus qui latent 
sous la loi, afin que nous recussionsFa- 
doptioo. 

6. Et, parce que vous 6tes Sis, Dieu a 
envove dans vos coeurs FEsprit de son 
Fils, lequel crie . Abba I 6 p&e i 

•r. C est pourquoi tu n^es plus esclave, 

Wi 18 fi i s '^ e . t sf tu es m i tues aussi h6- 
ritier de Dieu par Christ 

8. Mais alors, ik la v£rit6, ne connais* 
sant point Dieu, vous serviez des dieus 
qui n'en son! point de leur nature, 

9. Et maintenant que vous avez connu 
Dieu, ou jplutdt que vous avez £t& con- 
nus deDieu, comment retournez-vous 
encores ces faibles et mis£rables rudi- 
ments, auxquels vous voule^vousassu* 
jettir denouveau? 

40. Vous observes les jours, les mois 6 
les temps, et les ann&s. p 

U. Je crains pour vous que Je n'aie 
travailW en vain k voire egard; 
.P; fpyez comme mcl, car moi aussi 
jai €U comme vous; je vous en prie e 

tor F t €S US 0e m,avez Mi a " cun 
43. kt vous savezmie Je vous ai an- 
nonce ci-devant F^vangile dans Finfir- 
mite de la chair; 

n\^n7A°* s ne m ? ve2 n lnt n3^prise 
mrejcteii cause de ces ^preuvesque 
j ai dans ma chair, mais vous m'avez 

JdsVci 11 ? 16 Un ange d6 D,c * , '" ctcomm e 

i5. Qu^est-ce done qui faisait alors 

votre boilheur ? Car je vous rends t& 

moignage que, sHl eitt 4%i possible, 

vous vous fussiez arrachg les veux 

pour me les donner 

*6. Suis-je done devenu voire ennemi 

en vous dfsant la v^ritd ? ™mvim 

17. lis sont z&6s pour vous: maisnon 

loyalement; au contraire, ils veulont 

vous detacher de nous aOn que vous 

soyez 2&4s pour ens. H 

w5 # «°/ f l l e li hon d,§6re **"< pour le 
Men en tout temps, et non pas seule- 

mis lorsque je 5Uis P^sent parmi 

19. Mes petits enfants, pour qui Je serfs 
de nouveaules douleurs deVenfante- 
Si vow SqU CG queGhrist soitformd 

20. Je voudrais Stre maintenant avec 
vous, et changer de langage, car je 
suis dan* line grandeinqui6tudeft votre 
sujet. 

21. DitewpoL vous aui voulez 6tre 
sous m lot, n*entendC£-vou§ point l@ 

a. Car il csi 4crit qu J A!)rabfiii| em 

18» 
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GALAIES* IV, V, VI* 



dernc Ms, ran del'esclave, etrautre de 
lafemtiie libre. . 

23. Mais celui delesclave naquit selon 
la chair; et celui de la/emme libre na- 
ou*£ en vertude la promesse. 

24. Ces choses sont allegorlques; car 
ce$ deux femmes sont deux alliances. 
Tune du mont de Sina, qui ehfante 
des esclaves, et c'est Agar. 

25. Car Agar signifie le mont Sina, en 
Arable, et elle correspond A la Jerusa- 
lem d'4 present, qui est en eflet es- 
clave avec ses enfants. 

26. Mais la Jerusalem d'en haut est 
libre, -et c'est eile qui est la ttiftre de 
nous tons* . . ., t ■ t .. ,. 

27. Car il est Merits R$ouis-toi, sterile, 
toi qui n'enfantais point, eclate et 
pousse des oris, toi qui n'as pas ete en 
travail d'enfant; cav les enfants de la 
d£iaiss6e seront plus nombreux que 
ceux de Sa I6mme qui avail l'6poux. 

28. Pour nous, frferes, nous sommes 
les enfants de la promesse, de meme 
qulsaac. , , . ,. ,. 

29. Mais, comme alors celui qm elan 
n6 selon la chair persecutait celui .qui 
ttait n4 selon 1'Esprit, il en est de 
mime maintenant. ^ A _ A 

30. Mais que dit lEcnture? Cbasse 
Fesclave et son f is ; car le Ms de 1 en- 
clave ne sera point b^ritier avec le fils 
de la femme libre. 

31. Or, fr6res, nous sommes les en- 
fants, non de 1'esclaYe, mais de la 
femme libre, 

CHAPITRE V, 
i.Tenez-vous done fermes dans la li- 
berty dont Christ vous a rendus libres, 
et ne vous remettez pas de nouveau 
sous le joug de la servitude. 

2, Moi.Paul.je vous dw que si vous 
vous faites circoncire, Christ ne vous 
servira de rien. *,«««. * • 

3, Et je proteste encore & tout homme 
qui se fast circoncire, qu'il est oblige 
d'observer toute,la lot. 

4. Yous £tes s<*par6s de Christ, yous 
tons qui vous justiftez par la loi ■; vous 
6tes d4chus de la gr&ce, .. n . a „ or 

5. Car, pour nous, nous attentions par 
1-Esprit 1 espirance d'ttre justifies par 

Vcar, en jesus-Christ* la circoncisidn 
ne sert de rien, ni rincirconcision, 
mais la foi agissant par la charite. 

7, Yous courier Wen; qui vous a arre- 
ts, que vous n'obtissiez plus k la v6« 

8. Cette suggestion ne vlent point de 
celui qui vous appeile. 

9.Un pea de levaln fait lever urate la 

^ofi'ai cette confiaoce en vous par le 
seigneur, que vous n'aurez POint£auwe 
sentiment; maiscelui qui vous trouble 
en portera la peine/qnei qu II soil. 
n Quant 4 mot, fibres, u jeprftche 



encore la circoncision, pourquol suis« 
je encore pers6cut6? Le scandale de la 
croixestan6anti. 

42. Pl&t & Dieu que ceux qui vous 
* troublent f ussent retranchiis I 

43. Fr^res, vous avez 6t6 appeles k la 
libelrti ; seulement ne prenez pas pre- 
texte de cette liberty pour vivre selon 
la chair; mais assujettissez-vous *cs 
uns aux autres par la cKarit-6. 

44. Car toute la loi 6?t accomglie dans 
une seule parole, en c611e*ci : Tu al- 
meras ton prochain confine toi-niftnie. 

45. Mais si vous vous mordez et vous 
inangez les uns les autres, prenez 
garde que vous ne soyez d&ruits les 
uns par les autres, 

46. Jedis done*: MaixhezselonrEsprit, 
etn'accomplissez point les d£sirs de 1® 
chair 

47. Car la chair a des d^sirs cdntraires 
k resprit et Tespriten a de contraires 
k la chair, et ces deut choses sont op- 
poshes rune ft rautre; de telle sorte 
que vous ne faites point les choses 
que vous voudriez. 

18. Que -si vous 6tes conduits par l'Es- 
prit, vous n 4 6tes point sous la foi. 

49. Or, les ceuvres de la chair sont 
-manifested, ce sont: radulttoe, la forni- 
cation, rfmpnretd, la dissolution, 

20. LldoUtrie, les enchantements, les 
inimitils, les querelles, les jalousies* 
les animosity, les disputes, les divi- 
sions, les sectes, 

21. Les envies, les meurtres, les ivro- 
gneries, les debauches, et les choses 
sembiables. Je vous dis d'avaoce, 
comme je vous l'aid6j&.dit, que ceux 
qui coinmettent de telles choses, n'he- 
riteront point le royaunie de Dieu. 

22. Mais les fruits de 1'Esprit sont la 
charitft, la joie, la paix, la patience, la 
bontl, l'amour du bien, lafidelite, la 
douceur, la temperance. 

23. La lot n'est point contre ccs 
choses. 

24. Or, ceux qui sont de Christ ontcru- 
ciQ6 la chair avec ses passions et ses 
convoitises. 

25. Si nous vivons par 1 Esprit, mar- 
chons aussi par rEsprit. 

26. Ne recherchons point la value 
gSoire^ en nous provoquant les uns les 
autres, et en nous portant envie los 
uns aux autres. 



CH&PraiE VI. 

4, Frferes, si un homme a 6t6 surpris 
en quelque faute, vous qui etes spiri* 
tuels, redressez4e dans un esprit de 
douceur. Prends garde & toi-meme, &n 
peur que tu ne sois aussi tente. 

2. Pdrtez les fardeaux les uns des au- 
tres, et accomplissez ainslia loi de 
Christ , , 

3, Car, si quelqu un pense 6tre quel- 
que chose* quoiqull ne soit rien, il se 
sMtiit lui*mSme, 
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CALATE8, VI, 

4, Mais que cbacuu £prouye ses ac« 
lions, et alorsil aura sujetde se gfori- 
iicr, pour lui-in&me settlement, et boo 
par rapport m% autres; 

5, Car cliacun portera son propre far- 
C&eaiK 

6, Quecclnl qu'on instrnit dans la pa- 
role fasse part de tons sos Wens & ceJui 
qui I'instruJt. 

7. t Jte vous abuser pointy on ne se joue 
point de Dieu; car ce que Fhomme 
aura seme, il le moissonncra aussi. 

8. Celui qui stole pour sa chair, mois- 
sonnera de la chair la corruption ; mais 
celui qui sftme pour FEsprit, moisson- 
nera de rEsniit la vie liernelle. 

9. Ne nous lassons point de faire le 
J)sen P car nous moissonnerons dans la 
saison convenable, si nous ne nous re- 
lachons pas. 

40. C'estpourquoi, pendant que nous 
en avons 1'occasion, faisons <\u bien k 
tous, mais surtout k ceux <iui sont de 
3a famille de Ja foL 

H. Vous voyez quelle grande lettre je 
vous ai ecrite de ma propre main, 

42. Tous ceux qui yeulent se rendre 



fiPH^SIENS, I 

25£ a * b I C8 ' s * l0 2 , la chalfi '' vous contral* 
^"'A vous faire cireonclre, ui que- 

2. u e, vous soyez circoncis, afia de se 
glorlfler dans votre chair. 
<*. Quant a moi, qu'il ne m'arrfv<» 
pas 3e me .glorlfler en autre c ■host 
qu'en la croix de notre Seigneur Jesus- 
Cbrist, par lauuelle le mondeest cru- 

J5. Car, en Jesus-Christ, la circonci- 
s on ne serf de rien, ni Fine rconc - 
s, » n i mais la nouvelle naissance. 

oltlc r; , i J?2 ur tous ceux nni suivront 
cette regie, que la paix et la misdri- 
corde soient sur eux, et sur l'lsrael de 

«tI',A u » ,:es i e » que Personne neme pre"- 
pare de peines, car je porte en nion 

?« P Fr^ s lisraat ? s d, l Seigneur Jews. 
J*- "Sres, que la grace de notre Sei- 



EHTRE DE SAINT PAUL, APOTRE 

, AUX EPHESIENS. 



CHAPITHE I. 

l.Pati), apAtre de J6sus-Christ par la 
volonte de Dieu, aux saints et tfdSIes 
eu J6sus-Christ, qui sont & Eph^se, 

2. La grdce et la paix vous soient don- 
ndes de la part de Dieu notre P6re B et 
du Seigneur J&us-Cbristl 

3. B£ni soil Dieu, le P6re de notre 
Seigneur J£sus~ Christ, qui nous a 
benis de toutes sortes de benedictions 
spirituelles dans les lieux celestes par 
Christ; ■ 

4. Selon qifll nous a dlus en lui avant 
la fondation du monde, aGn que nous 
soyoos saints et irr6ur<5hensil)les de- 
vant lui par la charite. 

5. Nous ayant pr&iestinfis k itre ses 
enfants adoptifs par le moyen de J6sus-, 
Christ, par un effet de sa bonne vo- 
louts • 

6. A la louange de lagloire de sa grace, 
qu'il nous a gratuitenient accordee en 
son Dieo-ainuS, 

7. En qui nous avons la redemption 
par son sang, ia remission des p^chds, 
selon les richesses de sa gr&ce, 

8. Qu'il a nSpandue sur nous abon- 
damment par toute sorte de sagesse et I 
d'intellsgence; 

9. Nous ayant fait connaltrc Ic mys- I 



no 



tfcre de sa volont<5, selon le dessein 
SfiSftEiSSiV 1 ' «"Parava d n e ra 

c^SsSu^e^SS^? *jfit 
rait toutes chpses en Christ, tantce qui 

S terre'. * qUe Ce qui e " »" 

H. C'est en lui aussi que noussommps 
devenus hdritiers fa van 1 4 16 ur^desti ! 
njte, suivaut la resolution i de Sou 

la voiont S e-) C . boses Selon les de5S « ins ' *« 

Ht, 2 'e£ fln . qi " ' nous servions a la louange 
de sa gioire. nons qui avons les pre- 
miers espe><§ en Christ. * pre 
«1 „. « ul yous«e« aussi, vous qui 
ayant entendu la parole de la vtril? 
Wvangile de vptre salut et ayant "ni 
en lw>, aveze-te- scenes du SaiulM 
qui avait 6t<5 promis; p 

ili« L S5 ue, i e8t Jl n 6age de notr e Wri- 
tage, pour la redemption de ceux au'ii 
scst acquis, a la louange de sa gioire 

<5. Cest pourquoi, ayant aussi en- 
tendu warier de votre foi au Sei- 
gneur J^sus,et de votre chnrite" envers 
tousles saints, YU * 

46. Je ne cesse de rendre graces pour 
vous, en iaisant mention de vousdans 
mes priores, 
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j GPUfiSlENS, 'l, 11, III. 

47. Afln que le Dieu de noire Seigneur I chair, et qui 6tiez appalls JncJrconcis 
Jlsus-Ghrist, le F6re de gloire, vous par ceux qu'on appelle circoncis dans 



donne un esprit de sagesse et dc rSvd 
lation danssa connaissance; 

48, Qu'il ^claire les yeux de voire en- 
tendement. aftn que vous coonaissiez 
quelle est resp6rance a laquolle vous 
6tes appel& etquelSes sont les richesses 
de la gioire de son heritage dans les 
saints 

49. Et quelle est rinflnie grandeur de 
sa puissance envers nous qui croyons, 
conform^rnent ^ Fefficacit£ du pouvoir 
de sa force, 

20, Qu'ii a d^ploy^e en Christ, quand 
II Fa ressuscite dcs morts, etquil ra. 
iait asseoir k sa droite dans les Ueux 
celestes 

2io Au*dessusde toute principaut£,de 
toute puissance, de tout pouvoir, de 
toute dominaUon etde tout nom quise 
puisse nomiuer, non--seulement dans 
ce sidcle* s&ais aussl dans celui qui est 
& venir, 

22. Et it a mis toutes ciioses sous ses 
pieds, et Fa donue pour chef supreme 
de 1'Eglise, 

23, Qui est son corps, et la plenitude 
de celui qui remplit tout en tons. 

CHAP1TRE II. 

4. Etvons itfez morts dans vos fautes 
etdans vos plchls; 

2. Dans lesquels vous aves rqarch6 
autrefois, selon le train de ce nionde, 
selon le prince de la puissance de Fair, 
de cet esprit qui agit maiutenant dans 
les Sis dela rebellion; 

3. Farm! lesquels nous vivions tous 
autrefois, selon les convoitises de notre 
chair, accomplissant les d(5sirs de la 
chair et de nos pens^es; et nous Stions 
par nature des enfants de col&re, 
comme les autres. 

4. Mais Dieu qui est riche en miseri- 
corde, k cause de la grande charit6 
dont il nous a aimls, 

5. Lorsque nous £tions morts dans 
vos fautes, nous a rendus & la vie en- 
semble en Christ (c'est par gr&ce que 
vous £tes sauvSs); 

6. Et il nous a ressuscites ensemble 
et fait asseoir ensem!>le dans les Ueux 
cilestes en J<5sus-Christ, 

7. Afin de montrer dans les sidcles & 
venir les immenses richesses de sa 
grace, par sa l>ont6 envers nous en 
Jfesus-Cnrist. 

8. Car vous 6tes sauvis par la gr&ce, 
par le moyen de la foi ; et cela ne vient 
pas de vous, c'est le don de Dieu* 

9. Ce n'est point par les ©uvres, afin 
que pcrsonne ne se glorifle. 

-to. Car nous sommes son onvrage, 
ayantitl cr£6s en J6sus-Ghristpourles 
bonnes csuvrcs, que Dieu a pr6par6es 
d'avance, afin que nous y marcbions. 

ii> C'est pourquoi, souvenes-vous que 
vous, qui 4Ue& autrefois Gentils en la 



la chair par la main de Vhomme, 

42. Vous 6ties eu c§ temps-ii sens 
Christ, s6paf6s de la r£publiqu6 d'Is- 
rafil, Strangers par rappprt aux allian- 
ces de la promesse, n ayant point d'es- 
p^rance, et sans Dieu dans le nionde. 

43. Mais nsaintenant, en 36sus-Christ, 
vous qui tftiez autrefois loin, vous £tcs 
rapproch6s par le sang de Christ 

44. Car c'est lui qui est notre pais, lui 
qui des deux n'en a fait qu'ua, et a 
abattu le mur de separation, 

45. Ayantd&ruit en sa chair Finimitil, 
2a loi i\e$ pr^ceptes en forme Gordon- 
nances ; afin qn'il format en lui-m&nc 
des deux un seul honime nouveau, 
aprfcs avoir fait la paii; 

46. Et qn'en d6truisant lui-mdme Fi* 
nimitig, il rdeonciiiat avec Dieu, par la 
croix, les una et les autres en un seul 
corps. 

47. Et il est venu annoncer la paix, & 
vous qui etiez loin , et & ceux qui 
dtaient pr^s; 

48. Car par lui nous avons, les uns et 
les autres, acc6s aupr6s du P^re, daos 
un meme Esprit. 

49. Ainsi vous n'ites plus ni des Stran- 
gers, ni des gens de dehors, mais con- 
citoyens des saints, etde la mstison de 
Dieu; 

20. Etant 6di06s sur le fondenientdes 
andtres et des prophfctes, dont J^sus- 
Corist est la pierre angulaire ; 

21. Eo qui tout r^difice, bien coor- 
donni, s'616vc pourefreun teraple saint 
an Seigneur; 

22. En qui aussi vous £tcs £difl<5s en- 
semble, pour etre la roaison de Dieu 
dans TEsprit. 

CHAF1TEE 111. 
4. C'est k cause de cela que moi, Paul, 
je suis le prisonnier de Jdsus-Christ 
pour vous, les Gentils ; 

2. Si, en effet, vous avez appris quelle 
est la dispensation de la grace de Dieu, 
qnLm'a 6t6 donnde pour vous. 

3. C'est par relation qu*il m*a fait 
connaitre ce myst^re, conirae je viens 
de r&rire en peu de mots, 

4. Far oil vouspouvez comprendre, en 
lisant, quelle est Intelligence que j'ai 
du mvstfcre de Christ; 

5. Mystire qui n'a pas 6t& manifesto 
aux enfants des honimcs dans les ge- 
nerations passees, corame il a 4t£ rd- 
v6l6 maintenant, par FEsprit, ft* ses 
saints apOtres et aux proph^tes; 

6. Savoir, que les Gentils sont coh£ri« 
tiers, et qu'ils font un m^rae corps, et 
quMls participent fc-sa promesse en 
Christ par Fgvangile, 

7. Dnquel j'al 6t6 fait ministre par no 
don de la grflce de Dieu, qui ra'a 6t6 
donn^e par Pefflcace de sa puissance. 

8. Celte gr&cfc m'a 6t6 donate a moi 
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ciul suls le moindre de tous les saints 
pour.annoncer parrni les Gentilg les 
ricbesses incomprehensible® de Christ, 

9. Et inettre en Evidence devant tous, 
quelle est la dispensation do myst&re 
cachd de tout temps en Dieu, qui a 
or66 toutes choses par J&us-Christ ; 

40* Afln que la sagesse dc Dieu, Inurn- 
ment ' diverse, soil maintenant mani- 
festo parTEgllse aux prtncipautds et 
aux puissances dans les lieux celestes. 



\\. lelon le dessein auHl avait forms 
de tout temps, et qinl a execute par 
Jdsus-Christ noire Seigneur, 



12. En qui nous avons la liberty de 
nous approcher deDi0U ,avec confiance, 
parlafoi enlui. • _ , 

43. <?est pourquoi je vous demande de 
ne pas yous dScourager k cause des af- 
flictions que f endure pour yous ; ce qui 
fait votre glolre. s ^ J _. .. . 

44. C'est.pour ce sujet que je flechis les 
genoux devant leP6re de notre Seigneur 
Jesus-Christ, 

15* De qui toute fatnille dans les cieux 
et sur la terre tire son nom; 

iB, Afln que, selon les ricbesses de sa 
sloire, il yous donne d'etre puissnm- 
inent fortifies par son Esprit dans 
Fbomme intdrienr, 

il. Afln one Christ habite dans vos 
cosurs par 1* foi, . , Ao ,_„ 

48. JBt- que, eoracin^s et fondes dans 
la charity yous puissiez comprendre, 
avee tous les saints, quelle est la lat- 
peur, la longueur, la profondeur et la 
Hauteur 

49. Et connaltre Famour de Christ, qui 
surpasse toute connaissance, afln que 
yous soyez resnplis de toute la pleni- 
tude de Dieu. a M A s . Mrtw - 

20, Or, k celui qui pent taire, par la 
puissance qui agit<en nous, inurnment 
plus que tout ce que nous deraandons 
et'que nous pensons,, i«7 W u Bll 

.-21 ; A luiww la gloire dans FEglise, 
par J&ns-Cbrist, dans tous les ages, 
aux $i6cles des si6clest Amen* 

CHAPITBE IY. 

4„Je yous exborte done, moi,.le pri- 

sonnier<Su Seigneur, k yous conduire 

d , -une'wanI6i;e.dlgne de la vocation qui 

vous**a &t& adressee. 

2. En toute bumilit6 et douceur, ayec 
un esprit patient, vous supportant les 
uns les aiitr.es ayec charlte, 

3, Yous appliauant & conserver Funito 
de Fesprltparle lien de la patx, 

*.llya un seal corps et un seul i Es- 
prit: comme aussi vous files appeles a 
pne seule esp&rance, par vo.tre voca- 

5. tfn scul Seigneur* une seule foi, un 

TlMu? Dieu et Pere de tous, qui 
est au-dessus«de tons, et par tous, et en 

1, Mais la gr&c@ est donni® k chacun 



de nous, scion la mcsitre du don do 
Christ.' 

8. Cest pourquoi il est dit : Etant 
mont6 en haut, il a emmend captive 
une multitude de captifs, et il a distri- 
bud des dons aux hommes, 

9, Or, que signifies U est monte, si ce 
n'est qu'auparavant il 6tait descendu 
dans les parties inrtrienresde la terre? 

40. Celui qui est descendu, cjest le 
m£me qui est raont£ au-dessus de tous 
les cieux, afln qu'il.rcmplK toutes 

C *i. C'est aussi lui qui a tftabli les uns 
apdtres, les autres propMtes, les autres 
dYang&istes, et les autres pasteurs et 

i% Pour le perfectionnement des 
saints, pour Foeuvre du minist$re,pour 
F6diflcation du corps deCbrist; 

13. Jusqu'A ce que nous soyons tous 
parvenus k FunU* de la foi et de la 
connaissance. du Fils de Dieu, k letat 
d'bomme fait, Ala mesure de la stature 
parfaite deCbrist; 

44. Pour que nous ne soyons plus de 
petits enfants, flottants et emportes ofc 
et Ik k tous vents de doctrine, par la 
tromperie des hommes, et par leur 
adresse k sdduire artificiensement, 

45. Mais que, professant la vente 
dans la charity, nons croissions on 
toutes cboses dans celui qui estiecbef, 

46. De qui tout le corps, Men coor- 
donn6 et fitroltement uni,parlecon- 
cours de toutes les jointures, tire son 
accroissement t selon la force assigneo 
k cbaque membre, afln qull soit ediue 
lui*meme dans la cbarite. 

IT. Voici done ce que je dis et que 
f atteste de la part du Seigneur : Ne 
vous conduisez plus comme le Teste 
des Gentils, qui suivent la vanite de 

ISfAyantlcur intelligence obscurcJe, 
dtant dloignds do la vie de Dieu, k 



£ause de Fignorance qui est en eux, 

k cause de Fendurcisjsement de leur 

cflsur 

, 49. Ayant perdu tout sentiment, lis se 

sont abandonn£s k la dissolution, pour 

commettre toutes sortes diimpuretcs, 

avec une ardeur insatiable. m 

20. Mais vous, ce n'est pas ainsi que 
vous avez appris Cbrist : 

21. An moins, si vous Favez dcoute, et 
si, selon la v^ritd qui est en Jesus, 
'vnua-avez 6t6 instruits en lm * 

22. A yous d^poulHer, pour ce qui est 
de Yotre cooduite precedente, du vicii 
bomme qui se corrompt par les con« 
voitises trompeuses, 

23. A yous renouveler dans voire es- 
prit et dans votre entendement, 

M. Et k vous revfitir du nouvel 

bomme, ordd k K^fi&^lZht™ 
la justice et la saintet# de la verity 

25, cast poyr<i«Qi» aywt wpouiue le 
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mensonge, que chacun parte selon la 
v^rite ft son procbain, car nous sommes 
membres les uns des autres* 

26. Si vous vous mettez en colere, ne 
p6chez point; que le soleii ne se cou- 
die point sur voire col&re, 

27. El ne donnez point accfts au diable. 

28. Que celui qui ddrobait ne derobe 
plus; maisqiFii travaille plulftt de ses 
mains & quelque cbose de bpn, afln 
qu'il ait de quoi donaer ft celui qui est 
clans le besom, 4 . , A rtt , 

29. Qu'ii ne sorte de voire bqucne au- 
cune parole d6shonn£te : mais que vos 
paroles soient propres ft edifier utile- 
niont, et qu'elles lasseat du him k ceux 
qui les entendent. . 

80. Et ne contristez point le Saint-Es- 
writ de Dieu, par lequcl vous avez ete 
sceLWs pour le jour de la redemption. 

31. Que toute amertume, toute t ani- 
mosite, toute colore, tout* criene, 
toute m6disance, soient banrues du mi- 
lieu de vous, ainsi que toute mecuan- 
ceu£, • 

32. Mais soyez, les uns envers les au- 
Ires, bons, uus&ricordieux, vous par- 
clonnant les uns aux autres, comme 
Dieu yous a aussi pardonne en canst. 

CHAPITRE V. 

1. Soyez done les imltateuvs de Dieu, 
com me des enfants bjen-aimes; 

2. Et marcbez dans la chariW, comme 
le Christ aussi nous a amies et s est 
offert lui-m«me k Dieu pour nous 
en oblation et eo victune d'agrtabl.e 

i ©deur. » 

3. Que ni la fornication, nl aucune im- 
I puret6, ni 1'avarice, ne soient inSme 

nomm^es parmi vous, comme u con- 
vient ft des' saints, ^ ArtnA * fl n * 

4. Ni aucune parole deshpnnete, ni 
bouffonnerie, nf piaisantene, qui . aont 

! des choses mals^antes ; mais quon y 
entende plutdt des actions de grftces. 
a. Car vous savez ceci, qu'aucun for- 
nlcateur. ou impudique, , ou avare, .qui 
est un idolfttre, iVa part ft Fhentage du 
royaume de Christ et de Dieu. . 

6. Que personne ne vous seduise par 
devainsdiscours; car e'est ft cause de 
ces choses que la colore de Dieu vient 
sur les enfants rebelles. 

7. N'ayez done point de part avec eux. 

8. Car vous Met autrefois t6nftbres, 
mais ft present vous etes lumiSre dans 
le Seigneur; marcbez comme des en- 

en toute sortQ de bont<$» de justice et 

d fo?E r xaminez ce qui est agr^able au 

S ft B EMfayez aucune part aux ceuvres 
infructueuses des t^nSbres, mais plutdt 
condamnez-tes. , JJE , .. . 
i%. Car il est sn&rne d&honnite de 

dire ce que ces gens font en secret. 
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13. Mais tout ce qui est condamn^ est 
manifest par la lumiftre; car tout ce 
qui est manifcst6 devient lumiftre. 

44. C'est pour cela qu'il est dit : Re- 
vellle-toi f toi qui dors, .et te rclftve 
d'entre les morts., et Christ feclaircra. 

45. Prenes done garde ft vous condusre 
avec exactitude, non comme des insen- 
ses, mais comme des personnes sages; 

40. Eachetez le temps, car les jours 
sont mauvais. 

•17. C'est pourquoi ne soyez pas sans 
prudence, mais comprenez quelle est 
fa volonte du Seigneur. 

i%. Ne vous enivrez point de vin, qui 
m£ne au d6rfcgleraent; mats soyez rem- 
plisdel'Esprit. 

•S9. Entretencz-vous ensemble par des 
psaumes, des bymnes et des cantiques 
spirituels, chantant et psalmodiant de 
voire cceur au Seigneur ; . 

20. Rendez grftces toujours pour toutes 
choses ft Dieu le P^rc, au nom de notrc> 
Seigneur J^sus-Christ. 

%\. Soumettez*Vous les uns aux autres 
dans la crainte de Dieu. «■ 

22. Femmes e soyez soumises ft vos 
propres maris, comme au Seigneur, 

23. Parce que le mari est le chef de la 
femme, comme aussi le Christ est le 
chef de FEglise, qui est son corps, dont 
il est le Sauveur. 

24. Or, de m6me que FEglise est sou- 
mise ft Christ, que les femmes le soient 
aussi ft leurs propres maris en toutes 
choses 

25. Maris, aimez vos femmes, comme, 
aussi Christ a aimd FEglise, et sest 
Hvr6 lui-mdme pour elle, 

26. Afln de la sanctifier, iayant purl- 
Q(5e par le bapt^me d^eau,par sa parole, 

21, Tour la faire paraitre devaul lui 
une Eglise glorieusc, sans tache,, in 
ride, ni rien de semblable, mais sainte 
et irr^pr6hensible. ,'-,,, «* 

28. C'est ainsi que les maris doivent 
aimer leurs femmes comme leurs pro- 
pres corps, Celui qui aime sa femme 
s'aime lui-mSme* en 

29. Car personne n*a jamais bai sa 
propre chair, mais il la nournt et 1 cn- 
tretient, comme le Seigneur U faitk 
regard de FEglise, 

30. Parce que nous sommes les mem- 
bres de son corps, dtant de sa chair et 

Aa gpfi OS 

31. C'est pourquoi Fhomme quitters 
son p6re et sa mftre, et s'attachera ft sa 
femme. et les deux ne seront quune 
*?pu\6 chair* 

32. Ce myslfcre est grand; je le dis par 
rapport ft Christ et ft FEgUse. 

33. Ainsi que chacun de vousaimesa 
femme comme lui-m6me, et que m 
femme respeGte Son mari. 

CHAPITRE VI. 



I L Enfants, ob&sses ft vos parents se* 
1 Ion le seigneur, car cela est juste. 



m 



30 



fiPHfolENS, Vt PH1LIPPIENS, I. 



2. Ilonore ton p£re et ta m&re (c'esl 
le premier coinmandement qui all tine 
promesse), 

3. Afln que tu sois hettreux, et que to 
vives longtemps stir la terre. 

4. Et vous, p&res, rfaigrissez point vos 
cnfaats, mais £levez«les sous la disci- 
pline ct radmonition du Seigneur. 

5. Serviteurs, obgissezavec cralnte et 
frcniblemesit, dans la simplicity de 
voire coeui\& vosmaitres selon la chair, 
coinme k Christ; 

o, We les servant pas settlement sous 
leurs yeux, comme si vous cherchiez 
k plaire aux homines, mais faisantde 
boa cceur la volenti de Dieu, comme 
des serviteurs de Christ, 

7. Servant aveo allcction le Seigneur, 
et no?t pas settlement les homines ; 

8. Sachant que chacun, soit esclave, 
soil libre, recevra du Seigneur selon le 
Men qu'il aura fait. 

9. Et vous, maltres, agissez de mime 
envers em, et Saissez les menaces, sa- 
chant que vous avez, comme eux, un 
Maltre dans le ciel, et que, devant lui, 
il n'y a point d'accepfioo de persosnes. 

40, An reste, mes £r6res, fortifiez-vous 
dans le Seigneur, et par sa force toute- 
puissante. 

ii, Rev£tez-vous de toute Parmure de 
Dieu,alin que vous puissiez tenir ferme 
contre les artifices du diable. 

12. Car ce n'est pas contre la chair ct 
le sang que nous avons k combattre, 
mais contre les principaut^s, contre 
les puissances, contre les princes des 
t6n£bres de ce si6cle, contre les puis- 
sances spirituelies de la m&hancetl 
dans les lieus celestes. 

43. C'est pourquoi prenez toutes les 
armes de Dieu, afin que vous puissiez 
r&ister dans le mauvais jour 9 et 



qu'ayant tout surmont<5, vous demeu- 
riez fermes. 

14. Soyez done fermes, vos reins celnts 
de la v&it6, revfttus de la cuirasse de 
la, justice; 

1 5, Les pieds chauss^s du z6]e de rivan- 
giledela paix; 

i®. Prenant, par-dessus tout, le bou~ 
clier de la foi, par le moyen duqucl 
vous pourrez £teiodre tous les traits 
enflamm£s du malin. 

O. Prenez aussi le casque da salut, et 
1'ApAe de i'Ksprit, qui est la parole de 
Dieu; 

48. Priant en tout temps par l'Esprit, 
par toutes sortes de pri^res et de sup- 
plications; et veillont k cela en toute 
perseverance, et priant pour tous les 
saints, 

40. Et pour moi aussi, afin quMl mo 
soit donn6 de parler librement, avec 
hardiesse, pour faire connaitre le m?s« 
t6re de Tevangile, 

20. Pour lequel je suis ambassadeur 
dans les chalnes; en sorte que j'en 
parle avec hardiesse, comme je dois en 
parler, 

21. Or, afin que vous sachiez aussi ce 
qui me concerne, et ce que je fais, 
Tycbique, le bien-aim6 fr&re et fiddle 
ministre dans le Seigneur, vous in- 
formera de tout, 

22. Je vonsl'ai envoys expr&s,afin que 
vous connaissiez ce qui nous concerne, 
et qu'il console vos coeurs, 

23. Que la paix et la charity, avec la 
foi, soient donn^es aux fr6res de la 
part de Dieu le P6re et du Seigneur 
J^sus-Christ ? 

24. Qtce la gr&ce soit avec tous ceux 
qui aiment noire Seigneur J&us-Christ 
dans I'incorruptibilitAl Amen, 



]£P!TRE DE SAINT PAUL, APOTRE 

AUX PH1LIPPIENS. 



CHAPITRB I. 
4. Paul et TimothAe, serviteurs de J6- 
sns-Christ, k tous les saints en Jesus- 
Christ, qui spnt k Philippes, aux 6vA- 
ques et auxdiacres:* 

2. Que la grAce et la .paix vom soient 
donnees de la part de Dieu notre 

'P6re, et de J.6sus-Cbrist notre Sel- 
,gneurl *> 

3. Je rends gr&ces A mon Dieu, tou- 
tes les fois que je me souviens de vous, 

4. Priant toujours pour vous tous avec 
joie, dans toutes mes pri&res s 



5* A cause de votre comimm attache- 
ment k i'Avangile, depuia le premier 
jour jusqu'A maintenant; 

6. Etant persuad6 que celtsi qui a 
commence en vous cette bonne oeuvre, 
en poursuivra Faccomplissement jus- 
qn'A la journ^e de J4sus-Christ, 

7. Et il est juste que tels soicht mes 
sentiments pour vous tous, car, dans 
mes liens, et dans la defense et la con- 
firmation de Fdvangile, je vous af en 
mon ccBiir, vous tous qui participez- 
aveo moi k la grAce. 

8. Dieu ra'est t6moiti,en effet, queje 
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PHILIPPIEKS, 
vous cb<5rjs tous d'unc affection eor« 
dialc en Jesus-Christ. 

9. EC ce <im je demande, c>*f que 
voire chamg.angmente de plus en plus 
en connaissance et ea toute inielii- 
gence, 

40. Pour <5prouver Ja difference des 
choses, aSn que vouisrsoyez purs et irrd 
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prochables ponr la &iirn<5e de Christ, 
J i. Remphs des frrtits de la justice 
qui sont par Wsus-Christ, & la gioire et 
a la louaugcdeDieu'. B 

i2.Cepet.dant, frSres Je veux que vous 
sachwz que ce qui m'est arrive, a-plu- 
tot contribue aux progr^s de man- 

13. Efi sorfe que raes liens sont rieve- 
nus celebres par Christ dans tout le 
pretoire, et partout ailleurs, 
u. Kt- que la pjupart des fr^rcs en 
notre Seigneur, ^tant. encourages par 
nies liens, osent annonccr la parole 
plus hardiment et sans crainte. 
J5. IS est yrai que quclqncs-uns prfi- 
client Christ par envie et dispute ;et 
que <t autres le font avec bienveillance 
16. Les uns anrsoncent Christ dans nn 
esprit de dispute, et non pas pure- 
went croyant ajouter. de FafflicUon k 
tnes liens; 

H. Mais les autres le font par affec- 
fmn, sachant que je suis 6tabli pour la 
defense dc I'evangile* 
is. Qu'importe? de quelque manterc 
quece soit, par nn zele apparent, ou 
avec sincerity Christ est annonc^; e'est 
ce dont je me rtjouis, et je me rejouirai 
encore. 

^9. Carjesaisquecela tourncra& num 
saint par vos priSres etpar le secours 
de L'Espnt de J&usrChrist, 

20. Selon ma ferme attentc et mon 
esposr, que je ne recevrai .aucuuo con- 
tusion en pen, mais. qtren toute assu- 
rance, Christ, qui a toujours £t£glorin<? 
dans mon corps, le sera encore a pre- 
sent, soit par ma vie, soit par ?na 

21. Car, pour moi, Christ est ma vie 
e iJ*k mor£ m ' e$t xm ^ ain - 

22. Or, s'il est utile, pour mon oeuvre 
de vivre daris la chair, et ce que je 
dois souhaiter,.je nc Je sais. 

Jtl'^Lh . su i? P.T 88 * des < !en * cdt4s 9 
avant le dfcir de deloger et d'etre avec 
Christ, ce qui me serait beaucoupineil- 

24. Mais il est plus n&cssaire pour 
vous, que je demeure en la chair. 

25. Et je suis pleinement persuade 
que je resterai, et que je dctucurerai 
avec vous tous, pour votreavancement 
ct pour votre joie dans la foi, 

26. Afin qne vous ayez en moi, par 
mon rotourau milieu de vous, nnsujet 
de vous glorilier pleinement en "J&us- 
Christ. 

27. Conduisez-vous sculcment d'nnc 
manure digne de Wvangilc.de Christ, 
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5£ „.?"?• S0lt < l ,,e J e vienne vous Vftlr 
ou que je sois absent, J'entende dirp L 
vous q« e vous persisted dans an iSlmo 
espru, & coinbattre, avec tine Ke 
^me, pour la foi de Mvongiic * 

versaires. ce qui est mmp o»» «r«~ 

SS e 2i«f le W'UoSnKp? r vous C 
oo s n ut; el c ? !a d <> '» partde D ou * 

29. Parce qu'll vows a fait la 'RrAce a 

pourluf, ' IM,seDcore rf e souflW? 

30. Ens'ontenant le meme comi>»f m-, 

CHAPSTRE U. 
\. SHI y a done quelque consolalion 
en Cbnst, »'«y a- quelque sou la aemin? 
dans. la charite, sV/ y.« queim.e Tom 
munlon d'esprit, s"il y a SuecSS" 
passion et misericorde, IMeique com - 

2. ltcndez ma joie parfaite. etant on 
S^ijf.intelllge.ice, a P yant uue miiS? 

Sent; Une m6me 4me ' Un m em?»S- 

3. Ne/a«ei rien par contestation ni 
par vafne gioire; inais que chacun' di 
vousregarde les autres, par humilite 
comme plus excellent que lui Teme 

4. Ne regardez pas chacun a voire *£ 
Sf,7/ e Paruculier, mais aussi A celui Ss 

qneVaanSa/ 68 m6mes sentimems 

e.Lequel, «tant en forme de Dieu na 

nant seniblable aiu hommes. ' ^ c 

«i?3?.'.- ba . , f s * lu '-meine, en se rendant 
oWssantjusqu'ala mort, meme „"- 
qu'a la mort de la croix. ^ 

O.C'est ponrquoi aussi, Dieu Pa souw- 
ramenient elevd, et lui a donnd Tm 
nom qui est au-dessus de tout nom: 

J., i , AV'!, qua ! 1 nom de J&us, tout ce 
qui est dans les cieus, et sur la terre 
ct sous la terre, flechisse le genou! re * 
J.l' ix q U? , toule langue confesse 

? Sri^ a ^ llr, , st ^ ,e le Seigneur f la 
gloirede Dieu lePere. 
12. Ainsi, mes bien-aim^s, comme 
vous avez toujours obei, non-senlemcnt 
comme en ma presence, mais plus e - 
^m o m0 . nle, l ant en mon absence, tra- 
tSeL V n°t l ; re SaUU aVeC Crain ^ « 
J 3. Car e'est Dieu qui produit en vous 

JiaisV. Ct le r ° lre se,on ** n W 

14. Faites toutes choses sans mm-- 

mures ctscms disputes, 
45. Afin que vous soyez sons r'e'proche 

sans tachc. enfants deDieu irrepreMi "in 

sibles au milieu d'une generation de- 
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prav^e et perverse, au seia de laquelle 
vous btliiez comme des flambeaux 
dans le monde, y portant la parole de 
vie; 

18. En sorte qu'au jour de Christ, je 
puisse me giorifler de u'avoir point 
couru en vain, ni travailld ea vain. 

17. Et si mSme je sers dispersion sur 
ic sacrifice et le minist6re de votre foi, 
j'c'n ai de la joie, et je m'en r6jouis 
avec vous tons. 

48, Vous aussi de mSme ayes de la 
joie, et vous r£jouissez avec moi. 

49. Or, j'esp&re, dans le Seigneur J6- 
sus, vous envoyer bientdt Timothte, 
alin que j'aie bon courage eh apprenant 
ce qui vous concerne. 

20. Gar je n'ai personne qui soit si bien 
d'accord avec moi, pour se soucier 
vraiment dece qui vous concerne; 

24. Car tons cberchent leurs ; propres 
interets, et non ceus de J6sus»Christ. 

22. Vous savez qull a 6l6 mis k r&- 
preuve puisqu'il s'est mis avec moi au 
service deFevangile, comme un enfant 
avec son p&re, 

23. J'esp&re done vous renvoyer, d6s 
que j'aurai vu l'itatde mes affaires; 

24. Et j'ai cette conOance dans le Sei- 
gneur quo je viendrai aussi mol-meme 
Bientdt. 

25. Mais j*ai cm n^cessaire de vous en- 
voyer Epapbrodite* mon frtre, mon 
compagnon d'esuvre et mon compa- 
gnon d'armes, votre envoys, et celui 
qui m'a secouru dans mes'besoins; 

26. Car il d6sirait ardemment de vous 
voir tons, et il 6tait fort en peine de 
©e que vous aviezappris qu'ilavait M 
malade. 

27. II a 6t& malade, en eltet, et pr£s de 
la mort ; mais Dieu a eu piti£ de lui, et 
non pas de lui seulement, mais aussi 
de moi, afin que je n'eusse pas tristesse 
sur tristesse. 

28. Je rai done envoye avec beaucoup 
d'empressement, afin qu'en le revoy ant, 
vous ayez de la joie, et que j'aie moins 
dp tristesse 

29. Recevez4e done dans le Seigneur 
en toute joie, et honorez de tels 
hommes. $ 

30. Car il a 6te prds de la mort pour 
i'cduvre de Christ, ayant expose sa vie 
pour supplier aus services que vous 
ne pouviez me rendre vous-memes. 

CHAPIIRE 111. 

t. Au reste, mes fr&res, r^jouissez- 
vous dans le Seigneur. Je ne me lasse 
point, quant k moi, de vpus £crire les 
mimes cboses ; et quant k vous, e'est 
votre sftretg. 

2. Prenez garde aux chiens ; prenez 
garde aus raativais ouvriers; prenez 
garde k la fausse' cMtoncl&loh* 

3. Car e'est nous qui sdmmes la brute 
circonclsldts, nous qui 6ei!Vons Died en 
upvit, qui nous gforiflons en Um$ & 
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Christ, et qui ne mettons point notre 
conflsuiceen la chair; 

4. Quoique je pusse moi aussi me Con- 
ner enja chair. Si quelqu'un croit pou- 
voir ae coofier en la chair, je le puis 
encore davantage; 

5. Moi, circoncis le tmitifcmejour, de 
la t raced Israfil, de ia tribu de Benja- 
min, H<5breu, n6 d'H6bfeux ; quant ft ia 
loi, Pbarisien; 

6. Quant au zdle, persgenteur de FE- 
glise; quant k la justice selon la loi. 
irr^prochable. 

7. Mais ees cboses, qui m'ltaient un 
gain, je les ai regard6es comme uno 
perte, & cause de Christ. 

8. Bien plus, je regarde tontes cboses 
comme une perte, en comparison d*» 
I excellence de la connaissance de J£- 
sus-Christ mon Seigneur, pour qui j'oi 
perdu toutes choses, et je les regarde 
comme des ordures, afin que je gagne 
Christ, 

9e Et que je sols trouvl en lui, ayant, 
non point ma justice selon la loi, mais 
celle de la £oi en Christ, la justice de 
Dieu par la foi; 

to. Afin que je connaisse Christ, et 
iefllcace de sa resurrection, et la com- 
munion de ses souflrances, en deve- 
nant conforme k lui dans sa mort, 

t*. Pour parvenir, si je puis, k la re- 
surrection des morts. 

12. Non que j'aie d£j& atteint le but, 
ou que je sois d6jk parvenu k la perfec- 
tion, mais je cours avec ardeur pour 
saisir le prix; e'est pourcela aussi que 
j 1 ai ete saisi par J6sus-Christ. 

^3. Fr6res, pour moi, je ne me per- 
suade pas d'avoir saisi le prix; 

44. Mais jefais unechose; onbliantce 
qm est derriire moi, et m'avancant 
vers ce q\ii est devant, je cours avec 
ardeur vers le but, ponr ie prii de la 
vocation celeste de Dieu en J&us- 
Christ. 

15. Nous tons done qui sommes par- 
faits, ayons ce sentiment-; et si vous 

Kensez autrement en quelqne chose, 
ieu vous le r6v6lera aussi, 

46. Cependant, au point ou nous som- 
mes parvenus, marcbons suivaut la 
hifime r6gle, et ayons les m^mes sen- 
timents. 

H, Soyez tons mes Imitatenrs, freres, 
et regatdez ft* ceus qui se conduisent 
snivant le module que vous avez en 
nous. 

48. Car plusieurs, je vous Tai dit sou- 
vent, etmaintenant je vous leredis en 
pleurant, se conduisent en ennemis de 
lacroisde Christ; 

49. Leurfin sera la perdition; lenr 
dieu, e'est leur ventre; feur gloire tu 
dans leur infamie, et leurs affections 
sont aus cboses de la terre. 

20. Pour nous, nous sommes citoyens 
des eieut ; d'ofi nous atteodons mm 
le Sauveuivle Seigneur J4ius-GlirSst, 
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SI. Qui transformers le corps do notrc 
humiliation* pour le rendre conforme 
au corps de sa gloire, selon le pou- 
voir qu'il a de s'assujettir touies 
clioses^ 

CHAPITEE IV. 

4. (Test pourquoi. mes fr6rcs bicn- 
aiinds et bien d6sir6s. majoie et ma 
couronne; demeurez fennes de cette 
man i6re dans le Seigneur, mes Wen- 
aim£s. 

2. J'exhorte Evodie, et j'exhorte Syn- 
tyche, k 6tre d'un mfiuio sentiment 
dans le Seigneur. 

3. Je te prie anssi, fiddle collogue : 
sois-leur en aide; elies ont combat tu 
avee moi pour rgvangile, aussi bicn 
que Clemen tet mes autres compagnons 
<fe travaux, desquels les noms sont 
dans le livre de vie. 

4. R6jouissez-vous toujours dans le 
Seigneur ; je le dis encore : R^jouissez- 
vous. 

5. Quevotre douceur soil connue de 
tousles hommes. 

6. Le Seigneur est proche* Ne vons in- 
quiltez derien, mais en toute occasion 
exposez vos demandes devant Dieu.par 
des prices et des supplications, avec 
des actions de grdces; 

7. Et la paix de Dieu qui surpasse 
toute intelligence, gardera vos cceurs 
et vos pens£es en J£sus-Chrisu 

8. Au resfce, frdres, que toutes les 
choses qui sont v^ritables, toutes cellcs 
qui sont honn&tes, toutes celles qui 
sont justes, toutes celles qui sont pares, 
toutes celles qui sont aimables, toutes 
celles qui sont de bonne reputation, ct 
oil il y a quelque vertii, et qui sont 
dignes de Jouanges, que toutes ces 
choses occupent vos pensees. 

9. Vous les avez aussi- apprises, re$ues 
et entendues de moi, et vous les uv<*z 
vues en moi, Faites-les p et le Dieu de 
pais sera avec vous, 

io. Or, je me suis grlndement rljoui 
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dans le Seigneur, de ce qu'enfln vous 
avez fait reflcurir vos sentiments pour 
moi; vous pensiez hien k moi, mais 
vous manquiez d'occasion, 

iU Je nedis pas cela par rapport k 
mon indigence; car fai appris a Sire 
content de l^tat ou je me trouve* 

32. Je sais 6tre dans l'abaissement, ja 
sais aussi Stre dans Tabondance; en 
tout et partout, Pal appris k Ure ras- 
sasie et k avoir faim; a fitre dans IV 
bondance, et k £tre dans la disette. 

-S3. Je puis tout par Christ qui me for- 
tifie. 

44. N^anmoins, vous avez bicn fait de 
prendre part k mon affliction. 

15. Vous savez bien aussi/vous Philip- 
piens, que, dans les commencements 
de I'evangile, qnandje partis de Ma- 
cedoine, il n*y eut aucune Eglise qui 
me donn&t, ou de qui je recusse quel- 
que chose, que la votre. 

*0, Etmeme, qnandj'6tais &.Thessalo- 
nique-, vous m'avez envoyg, une et 
meme deux fois, de quoi fournir k mes 
besoins. 

il. Ce irestpas quejc recherche les 
dons, mais je recherche le fruit qui s&e 
multiplied votre avantage. 

48. Or, j'ai tout reju, et je suis dans 
rabondance ; J'ai M eomblg de biens, 
en recevant par Epaphrodite ce qui 
vient de vous, comme un parfum d*a- 
grlable odeur, un sacrifice accept^, et 
agr£able k Dieu. 

49. Et mon Dieu pourvoira anssi k 
tous vos besoins, selon ses richesscs, 
avec gloire, en Jgsus-Christ. 

20. Or, k Dieu notre f&resoit la gloire 
anx siecles des sidcles! Amen, 

2U Saluez tous les saints en Jlsns- 
Christ; les fr^res qui sont avec moi 
vous saluent. 

22. ToUs les saints vous saluent, et 
principaleraent cenx de la maison de 
C6sar. 

23. La gr&ce de notre Seigneur J£sus- 
Christ soit avec vous tous! Amen. 



SPITRE DE SAINT PAUL, APOTRE, 

AUX COLOSSIENS 



CHAtltREl. 

I. Paul, apdtre de J6sus-Christ, par la 
vo1ont6 de Dieu, et Timothee, notre 
frtrc, aux^r^res en Christ, les saints et 
les fiddles k Colosses. 

% La gr&ce et la paix vous soient don- 
nees de )a part de Dieu notre P6rc, et 
du Seigneur J£sus-Christ! 

3. Nous rendons graces k Dieu, le Pfcrc 
de notre Seigneur Jdsus-Christ,dans les 
pritocs que nous faisous sans cesse 
pour vous, 



A. Ayant 616 Inform^ de votre foi en 
Jesus-Christ, et de votre charity pour 
tous les saints; 

5. A cause de Fesp6rance qui vous est 
reserv^e dans les cieux, et dont vous 
avez en pr^demment conuaissance 
par la parole de la v<5rit£ de rivan- 
gilc, 

6. Qui estau milieu dc vous, de m6mo 
que dans le monde cntier, oil il frnc- 
lifie, comme parmi vous, depuis lejour 
ou vous ravezentendu et ou vous avez 
connu la grice de Dieu dans 1® v£rit£, 
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7. Aiasi que vous m mn &t& mstruits 
par Epaphras, notre clier compagnon 
Se service, qui est pour vous un fideie 
ministre .de Christ; 
8« Et qui nous a fait connaitre votre 
diftrite selon L'Esprit. 
t9.. C est pourquoi depttis le jour ou nous 
ravoris .appris, nous n'avons cesse de 
prier 'pdur vons* et de demander que 
vous &oye# tempos de la connaissance 
de sa volonte, '.en toute sagesse et in- 
telligence spirituglle ; 
46. Tie telle sorte que vous vous eon- 
duisies d'une xnamere. digne du Sei- 
gneur, pour lui plaire en toutes choses, 
portent dies fruits en toutes sortes de 
Bonnes ceuvres, et croissant dans la 
connaissance de Dieu ; 

41. Fortifies en toute manure selon sa 
puissfence glorieuse, pour avqir toute 
patience, et constance avec joie \ 

42. Reodantgrftces au P6re, qui nous 
a rendus capables d'avoir part k r he- 
ritage des saints dans Sa luauire, t 

43. Qui nous a. d&ivres de- la puis- 
sancedes t6n6bres, et nous a fait passer 
dans Ie royaume de son Fils bien- 
aim$, . , _ A . 

14. -En.- qui nous avons la redemption 
par son sang* la remissions des pgches. 

45. Vest iut qui est Fixnage du Dieu 
invisible* le premier-n<5 de toutes les 
creatures. A 9 s , A *** AA „ 

16. Car c'est en lui qu'ont ete creees 
toutes ohoses dans les cieus et sur la 
terre; les visibles et les invisibles, soit 
les tr6ftes 6 soit les dominations, soit 
les principautSs, soit les puissances: 
tout a 6te cre<§ par lui et pour lui. 

$7. Ilestavant toutes cfadses, et toutes 
choses sabsistent par lui. 

48. Et c'est lui qui est la lete. du 6orns 
de FEglise: il est le commencement/ie 
preniieMie d'entre les mo'rts* afin 
qui! tienne ie premier rang en toutes 

s*!iofies 

40. Car 11 a plu & Dieu defajre habiter 
toute plSnUude en lui, , 

20. Et de r^conciiier par lui toutes 
choses avec soi, ayant donne la pais, 
par le sang-de saxroix, taniaux choses 
qui $ont sur la terre qu'& ceiles qui 
sent dans les cieux. 

21. Vous aussi, qui 6ti62 autrefois eloi- 
gn6s, et ennemls par vos pensees et 
vos mauvaises ceuvres, 

21 II ww* a mam tenant reconciles 
dans Ie corps de sa chair, par sa mort, 
Dour vous presenter devant lui -saints;, 
Sans tache etirriprtbensibles; 

2ft- Fonrvu que vous demeuriezfondes 
daosiafoi et in&ranlables, n'abandon- 
mn% point resplrance de Uvangile 
<rue vous avez entendu, qui a ete pre- 
•ch6 & toute creature sous le, del, et 
dont moU Paul, fai 6t6 fait mintstre. 

24. Je me rfjouismaintenantdans mes 
aonCFrances pour vous, et J'achAve dc 
eouffrir en ma chair le reste des afflic- 



tions de Christ pour son coxps 8 qixlmt 
TEglise, 

25, Dont j'ai 6t6 Mt srfiiiisire, selbn la 
charge que Dieu m'a donnto aupr&s d© 
vous, pour annoncer pleinemenf la pa- 
role de Dieu, , , , , 

28. Le mystfere qui etait cache dans 
tons les stecles et dans tons les &ges, 
mais qui est maintenant manifesto k 
ses saints, 

27. A qui Dieu a Voulu faire connaitre 
quelle e$tX* richesse de la gloire de ce 
myst6re ^anni les Gentils, savoir; 
Christ en vous, Fesp^rance de la gloire* 

28 C'est lui que nous annos^ons, 
exhortant tout nomine et enseiguant 
tout homrae en toute sagesse, afin de 
rendre tout homme parfait en J<§sus« 
Christ 

29* Cest aussi & quoi je travailie, en 
combattant par sa vertu, qui agitpuis- 
sammeot en moi. 

CHAPITRE IL 

4. Je v<Jux, en effet, que vous sachiez 
combien est grand le combat que Je 
soutiens pour vous, et pour ceux de 
laodic^e, et pour tons cenx qui ne 
m'ont jamais vu eft personne P 

2* Afin que iears cceurs soient con- 
soi6s,. et li6s 6troitement ensemble 
dans la charity pour Stre enricbis 
d'une parfaite intelligence, pour con- 
naltre ie myst6re de Dieu Ie irre, et de 
Christ, 

a. En qni sont renfermes totis 16s tr6« 
sors de la sagesse et de la science. 

4. Je dis ceci, afin que personne nc 
vous abuse par des discours sidui^ 
sants 

5. Car, si je suis absent d£ corps Je 
suis pourtant avec vous en esprit, me 
r^jouissant de voir paroii vous le hon 
ordre et la fermet^ de Votre foi en 
Christ* 

6. Ainsf, comme vdiis Bvez recu le 
Seigneur J^sus-Cbrist, marches aircc 
lui, 

7. Enr^cin^s etlond^s en lui, et afTcr- 
mis dans la foi, selon que vous avez it& 
enseigo6s, aUondant en elle, avec ac- 
tions de gr&ces. 

8. Prenez garde que personne ne vous 
s6duise par la philosophie et par de 
vaines tromperfes, selon la tradition 

j des hommes, selon les rudiments du 
monde,et non selon Christ, 

9. Car en lui toute la plenitude de la 
di.vinit6 babite corporellement 

10. Et vous avez toute plenitude en 
lui, qui est ie chef de toute principaut6 
et puissance* 

4 4, En lui aussi vous avess 6t<S circon- 
cis d'unecirconcision faite sans main, 
en d£pouillant le corps des p^cbes de 
la chair, ce qui est la circoncision de 
Christ; 

43-. Ayant 4te ensevelis avec lui par le 
bapttrae, en lui aussi vous 6tM ressus- 

478 



k. 



COLOSSIENS, II, III. 



citds par Sa foi en la puissances deDieu, 
qui i'a ressuscit<5 des morts. 

i$> Et quand vous <itiez snorts dans 
vos pdcfiis et dans voire incirconcn 
Hion charnelle, il vous a vivifies avec 
lui, vous ayant pardonnc toutes vos 
faulcs, 

44, II a efface ce qui titait contre 
nous, ^obligation des ordonnances, 
qui s'dlevait contre nous; et il Fa en- 
ti&rement annu!6e, en Fattachant k la 
croix, 

15. Ayant ddpouilll les principautes ct 
les pttissances, qu s i\ a publiquement 
ex posies en spectacle, en triompbant 
d'elles sur cette croix. 

I6« Que personne done ne vous con- 
damne an sujet du manger on duboire, 
ou au sujet d'un jour de £6te, ou de 
nouvelle iune, ou des sabbats; 

n. C^tait l'ombre des Glioses qui dc- 
vaient venir, mais le corps en est en 
Christ; 

18. Que personne ne vous ravisse le 
prix par une humility affecUe, et par 
le culte des anges, sMngerant dans des 
choses qu'il n f a point vues, ctant fc- 
m6rairementenfl6 deson sens charnci, 

49. Et ne s'attachant pas au chef, du- 
quel tout le corps, joint et gtroitement 
uni au moyen des jointures et des 
liens, s'accroit d'un accroisscment se- 
Ion Dieu. 

20. Si done vous £tes morts avec 
Christ, quant aux rudiments du monde, 
pourquoi vous charge-t«on de ces pre- 
ceptes, comme si vous viviez encore aii 
monde? 

21. En vous dlsant ;Ne mange pas, ne 
go&te pas, ne touche pas 

22. (Prdceptes qui sont tons perm- 
deux par leurs abusKsuivantles or- 
donnances eties doctrines des hommes, 

23. Lesquelles ont, k la virite, quelque 
apparenee de sagesse dans un. culte vo- 
lontaire et dans une certain? bumilite, 
etdans tine austdrit£ du. corps qui na 
aticun dgard k ce qui pent satisfaire la 
chair. . 

CHAPITRE HI. 
4. Si done vous fites ressuscitds avec 
Cbrist, cberchez les choses tVen haul, 
oft Christ est assis k la droite de Dleu. 

2. AfTectionnez-vous aux choses d'en 
baut, et lion k celles de la terre ; 

3. Car vous files morts, et votre vie est 
cach<5e.avec Christen Dieu; 

4. Mais qtiand Christ, qui est votre vie, 
paraitra, alors vous serez aussi mani- 
festos avec lui dans la gloire, 

5. Faites done mourir ce qui dans vos 
membres tient k la terre, la fornica- 
tion, I'impuretg, les passions, les mau- 
vais d6sirs B et rayarice, qui est une 
idoiatrie; 

6. Car e'est pour ces choses que la co- 
lire de Dieu vient mv les anfanfs de 
r ebellion 8 



7. Dans lesquelles, vous aussi, vous 
avez march6 autrefois, lorsque vous vi- 
viez en eiles. 

8* Mais maintenant, vous aussi, re- 
noncez h toutes : k la colore, k raniiuo* 
site, k la michanceti, k la sn&lisancc, 
aux paroles d6shonn6tes; quHI n'en 
sorte pas de votre bouche. 
9. Ne mentez point les uns aux autres, 
ayant d£pouillo le vieil bomme avec 
ses osuvres, 

-to* Et ayant revdtu le nouvel.Aomm*, 
qui est renouve!6 dans la conuaissancc, 
.k l'image'de celui qui Fa criL 
H. lei il n'y a ni Grec, ni Juif, ni cir- 
concis, ni incirconcis, ni Barbare, ni 
Scythe, ni esclave, ni libre, mais Cbrist 
est tout en tons. 

\% Kev6tez-vous done, comme des 
6lus de Dieu, saints et bien-aim6s, d'en- 
trailics de mis&ricorde> de bont6 s d'hu- 
milit^, de douceur, de patience; 

43. Vous supportant les uns les au- 
tres, et vous pardonnant les uns aux 
autre:*., si Fun a quelque sujet de 
plainte contre rautre. comme Christ 
vous a pardonn^, vous aussi, faites de 
mdmc. 

\k. Mais par-dessus toutes choses, re- 
vetez-vous de la charitl, qui est le lien 
de la perfection ; 

-S5. Et que la paix de Christ, k laquelle 
vous avez 6t6 appel(?s en un seul corps, 
r6§ne dans voscosurs; et soyez recoiv* 
naissants 

16. Que 'la parole do Christ habite 
abondamment en vous, en toute sa- 
gesse. Instruisez-vous et exhortez-vous 
ies uns les autres, par des psauiries, et 
des hymnes, et des cantiques spirituels, 
chantant dans vos ccsurs au Seigneur, 
avec reconnaissance. 

n, Et quoi que vous fassiez,en paroles, 
ou en ceuvres, faites tout au nom du 
Seigneur J6sus, rendant graces par lui 
ftDJeu leP^re. 

^8. Femmes , soyez soumises k vos 
propres maris, comme il convient seloa 
le Seigneur. 

•S9, Maris, aimez vos femmes, et ne 
vous aigrissez point contre elles* 

20* Enfants, oheSissez k vos parents en 
toutes choses; car cela est agriable au 
Sei ff neur« 

2irP6res, n'irritez point, vos enfants, 
de peur qulls ne perdent courage. 

22, Serviteurs , ob6issez en toutes 
choses k vos maltrcs selon la chair, ne 
servant pas seulement sous leurs yeux f 
comme pour plaire aux hommes, mais 
avecsimplicit6 de cceur dans ia craiute 
de Dieu. 

23, Et quoi que vous fassiez, faites-f^ 
de boo cceur, comme pour le Seigneur s 
et non pour les hommes, 

24, Sachant que vous recevrez du Sei- 
gneur la recompense de FMritage* car 
vous servez Christ le Seigneur, 

25, Mais celui qui agit injustemeut re» 

m 
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cevra seEoii son injustice; et il n'Y a 
point d'acceptioD de personaes. 

CSUPiTEE IV, 

!• Haltres, accorded ft vo.s serviteurs 

ce qui est juste et Equitable, sachant 

que vous avez, vous aussi, un maitre 

dans lescieux. 

2, Pers6v4rez dans la prifcre, y veillant 
avec actions de gr&ces*. 

3. Priez era mfiine temps pour nous, 
alio que Dieu nous ouvre la porte dela 
parole, pour annoncer le mystere de 
Christ, & cause de qui je suis dans les 
chalnes, tA 

A\ Et que |e le fasse counaltre comme 
il faut que j'en parle. 

5. Conduisez-vous avec sagesse en- 
vers ceux du dehors, en rachetant le 
t^mos 

6. Que voire parole soit toujours ac- 
compagnde de gr&ce, et assaisonnee de 
scl, de niani&re que vous sachiez re- 
uondre ft chacnn comme il fan!. 

7. Tychique, le frdre bten-aime, fidele 
ministry et mon compagnon de service 
dans le Seigneur, vous apprendra tout 
ce qui me regarde. 

8. le vous raJ envoy£ expres,ann qu il 
connaisse les chose* qui vous coocer- 
isent et qifil console vos cceurs, 

9. AvecOn^sime, fiddle et bien-aime 
frdre, qui est de votre pays; lis vous 
intormerontde tout ce qui se passe ici. 

40. Aristarque, mon compagnon de 



captivity vous salue, ainsi que Marc, 
cousin de Barnabas, pour lequel vous 
avez re$u des ordres ml va one* vous, 
recevez*le}« 

II. J&us, snrnoraim6 Justus, vous sa- 
lue aussi. lis sout de la circoncision, et 
ce sont les sefuls compagnons dceuvre 
dans le royaume de Dieu, qui aienteie 
pour mot une consolation. 
42. Epaphras, qui est des vdtres, et 
serviteur de Christ, vous salue; il m 
cesse de combattre pour vous dans sen 
pri&res, pour que vous soyez parfaits 
et accomplis dans U/utela yolo-nte de 
Dieu 

43 'car je lui rends fe«t6moignage, 
qulla un grand zMe pour vous. et 
pour ceux de Laodicee et de Hiera- 

P ff S Luc, le mldecin bien-aim^ vous 
salue*, ainsi que DSmas. 

45. Saluez les frfcre$ de Laodicee, et 
Nymptaas, et FEglise qui est dans sa 
maison. #A , At ^ „. . Ai * 

46. Et apr&s que cette lettre aura ete 
hie parmi vous, faites en, sorte au e lie 
soit lue aussi dans TEglise des Laodi- 
c£ens, et que vous lisiez aussi celle de 

L 4 a 7° d EMUtcs ft Arcbippe : Considftre 
bien le minis tore que to as re$u du 
seigneur, afin de le bien remplir. 
48? Moi, Paul, je vous salue dc ma 
oropre main. Souvenez-vosis de mes 
I liens, la grftce soit avec vous! Amen. 
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ATJX THESSAL0MC1ENS. 



QUP1THE L 
f . Paul et Sylvain, et Timotble, ft re- 
cuse des Tbessaloniciens, en Wen le 
P6re et en noire Seigneur J£sus-Chrsst 
La grace et la paix vous soient donnees 
de la part de Dieu notre Pfcre, et du 
Seigneur J&ns-Ghristl 

2. Nous rendons toujours graces a Dieu 
pour vous tous, faisant mention de vous 
dans nos pridres, .!„„„,♦ 

3. Nous souvenant sans cesse, devant 
Bleu notre P*re, des ceuvres de votre 
foi, des travfcux de votre cbarite, et ne 
la fennet* de votre esp£rance eo notre 
Seigneur J&us-Cbrist, 

4. Sachant, fr&res bien-aimcs de Dieu, 
votre Election. . t , 

5 Car notre dvangile n'a pas consists 
pour vous en paroles seulenient, niais 
il a &l& accompagn6 dc puissance, et 
de rEsprit-Saint, et d'une abondante 
efflcacite, selon ce que nous uvona ^t6 
parmi vous et pour vous, comme vous 
le savez* 
e. Et vous ave& &t& oos imitateurs et 



ceux du Seigneur, avnnt reju la parole 
avec la joie du Saint-Esprit, au smiieu 
debeaucoupd % aflUctions; 

7. De sorte que vous avez ete des mo- 
dules pour tous ceux qui ont cru, daus 
la Mac^doine et dans \ Achate. . 

8. Car, non-seulemen,t la parole <iu 
Seigneur a retenti de chez vous dans la 
Mac^doine et dans r Acbaie. mais Sa foi 
que vous avez en Dieu a £te connne en 
tous liens, de sorte que nous n'avons 
pas besoin d'en riee dire, 

9. Car lis racontent eux-memes quel 
acc6s nous avons eu aupr^s de vous, et 
comment vous vous 6tes converts? des 
idoles it Dieu, pourscrvir le Dieu vivaut 
pt vrai 

40. Et pour attendre des cicux son 
FIls qu'if a rcssuscit6 des morts, Je- 
sus qui nous d&ivre de la colore a 
venir. 

CI1AP1TRE I!. 

4. Vous savez, en eiTet, vons-m4mes t 
fr6rc?« que notre arrivee cbez vous a a 
paset£ valne; 
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% Mai s, guoique aoparavaiit nous eus- 
sions souffert et que nous eussions 6t6 
outrages k Philippes, comme vous le 
saves, nous avons pris assurance en 
notre Dieu, pour vous annoncer l/£van- 

file'de Dieu an milieu de grands cosn- 
ats, 

8. Car U n*y a eu dans notre predica- 
tion ni erreur, ni aucun motif impur, 
ni fraude. 

4. Mais, comme Dieu nous a jug<§s 
dignes de nous confier Wvangile, atrsrsl 
parlous -nous, non poor plaire aux 
Homines, mais k Dieu, qui £prouve nos 
eoBurs. 

5. Car nous n'avons jamais employ^ de 
paroles Hatteuses, comme vous le sa- 
vez, ni agl par aucun motif int&essg; 
Dieu en est t4moin. 

0. Etnous n'svons point recherch6 la 
gloire qui vient des faommes, ni parms 
vous, ni parmi les autres ; 

7. Quoique nous pussions, comme 
apdtres de'J6sns-Christ, peser avec au- 
toritg, cependant nous avons iti doux 
an milieu de vous. 

8. Comme une nourrice prend un 
tendre soin de ses propres enfants; 
ainsi pleins de sollicitude pour vous, 
nous aurions voulu vous donner, non- 
seulement l'lvangile de Dieu, mais 
aussi notre propre vie, parce que nous 
vous avions pris en affection. 

9. Car vous vous souvenez, fr^res, de 
ftotre travail et de notre peine. Cest 
en travailSant nuit et jour, pour n'dtre 
k charge k aucun de vous, que nous 
vous avons pr£ch£ I'lvditgile de Dieu. 

40. Vous ites t^moins, et Dieu aussi, 
comhicn notre conduite, envers vous 
qui croyez, a 6t6 sainte et juste, et irr£- 
prochable; 

44, Et Vous savez que nous avons £t£ 
pour chacun de vous, comme un p6re 
pour ses enfants, 

12. Vous exhortant, t?ou$ encourageant, 
et vous conjuranf de vous conduirc 
d-'une mantere digne de Dieu, qui vous 
appelle k son royaume $t k m gloire, 

43. Cest pourqiioi aussi nous ne ces- 
sons de rendre gr&^es k Dieu de ce 
aue, recevarit de nous la parole de 
men que nous pr£chons, vous avez 
refu.non une parole des homines, mais 
(ainsi quelle rest vlritablement) une 
parole de Dteu, qui agif avec eillcaci^ 
en vous qui croyez. 

44. En enet, fr^res, voris dtcs devenus 
les imftateurs des Eglises de Dieu, qui, 
dans la Jud6e, sont-en JSsus-Christ; et 
vous avez souffert, de la part de ceux 
de votre propre nation, les mftmcs 
choses gu'elles de la parades Juifs, 

45. Qui ont ra^me mis 'A mort le Sei- 
gneur J&U8 et leurs propres pro- 
phfetes; qui nous ont pers£cut£s; qui 
ne plaisent point k Dieu, et qui $ont 
ennemis de tons les homines; 

40.* Qui nous empdcUent de parlor aux 
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Gentils, pour qu'Jls soient sauv£$, com 
Want ainsi toujours plus (a mesure de 
leurs peches; mais fa colore de Dieu 
est venue sur eux pour y mettre uu 
torme. 

47. Pour nous, fr£res, ayant 6t& s£pa- 
res de vous depuis quelque temps* de 
corps et non de cobut, nous avons eu 
d'autant plus d'ardeur et d'empresse- 
ment de vous revoir. 

48. Nous avons done voulu, une ct 
mtoe deux fois, aller chez vous, au 
moins moi t Paul; mais Satan nous en. 
a emp6ch£s. 

49. Car quelle est notre espdrance, ou 
notre joie , ou notre couronue de 
gloire? N'esi-ce pas vous aussi, en la 
presence de notre Seigneur J6sus- 
Christ, k son avliumiem? 

20. Oui^vous dtes notre gloire et notre 
joie, 

CHAPSTRE III. 

4. Cest pourquoi, ne pouvant attendre 
tlavantage, nous aimdmes mieux de- 
meurer seuls k Athfenes, 

2* Et nous envoydmes Timoth^e notre 
fr^re, rainistre de Dieu, et notre com- 
pagnon d'oeuvre dans l^vangile.de 
Christ, pour vous affermir et vous 
exhorter au sujet de votre foi; 

3. AOh que nul ne soit £branl6 dans 
cea afflictions; car vous savez vons- 
m£mes que nous sommes destines k 
ceia. 

4, Et, lorsque nous 6tions avec vous, 
nous vous pnkiisions que nous aurions 
k souffrir des afflictions, comme cela 
est arrive, et comme vous le savez. 

5; Ne pouvant done attendre plus 
longtemps, j'envoyai afin de savoir ce 
qu'ii en £tait de votre ioi, de peur que 
le tentateur ne vous e&t s^duils , et 
que notre travail ne fit devenu inu- 
tile. 

6. MaisTimotWe, 4tan£ revenu depuis 
peu de chez vous aupr&s de nous, nous 
a apport6 de bonnes nouvellesde votre 
foi et de votre charity, et nous a dit 
que vous conservez toujours un l>on 
souvenir de nous, d^sirant de nous 
voir, comme nous-mdmes nous dM- 
rons de vous voir. 

7. Cest pourquoi, frferes, nous avons 
<H6 consoles par votre foi, dans toutes 
nos afflictions et dans toutes nos an- 
goisses. 

8. Car nous vlvons maintenant. puis- 
que vous demeurez fermes dans le Sei- 
gneur, 

0. Et quclles actions de graces ne pou- 
vons-nous pas rendre k Dieu k votre 
sujet, pour toute la joie que nous 
6proitvo0s devant notre Dieu, k cause 
de vous! 

to. Nous le prions, avec une ardeur 
excessive, jour et nuit, que nous puis- 
siom voir' votre visage et comfoler les 
lacunes de votre foi 
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%L One Diet! lui-meme, ruotre PSre, et 
J<$sus»Christ notre Seigneur, conduisent 
nos pas vers vous! 

12. Et que le Seigneur vous fasse crol- 
ire et abonder en charii* les tins envers 
les autres et envers tous, comme il en 
est de nous etivers vous* 

43. Et qu'il affermisse vos c<msrs ponr 
quits saient irr6pr6bensibies dans la 
sainted devant Dieu Botre P&re, & 1 a- 
vc ( nement de noire Seigneur Jdsus- 
Christ avec lous ses saints I 

CHAPiTRE IV'. 

4. An teste, ftferes, nous vous prions 
done et nous vous conjetroas par le 
Seigneur Jlsus, que, comme vous avez 
appris de nam de quelle^ mamere il 
taut vous condMre pour piaire a Dieu, 
vous le £a6siez tonjours plus. 

2. Car vous savez quels commanae- 
ments nous vous avons donnas au nora 
du Seigneur Jesus; • 

3, Cest id, en effet, la volenti de 
Dieu. que vous sbyez sanctifies, que 
vous vqus absteniez de la fornication, 

4. 'Que chacun de vous sache posseder 
son corps dans la saintet6 et dans 
rbonn&tet6, t J . ., 

5. Sans vous livrer k des passions de- 
r6gl£es, comme les Geatils, qui ne 
connaissent point Dieu. 

6 Que personne n offense son frere, 
nf ne fasse tort k son prochain dans les 
affaires; parce que le Seigneur est le 
vengeur de loutes ces choses, connxie 
nous vous ravens <i4jfe dit et atteste. 

7. Dieu, en effet, ne nous a point ap- 
ml&nk lasouillure, mais k la saintcte, 

8. Cest pourquoi, eclui qui rejetfe 
cecl, nerejettepas un liomme, mais 
Dien.qui nous a auBsi doime son saint- 
Esprit. * ., - 

9. Pour ce qui eoncerne 1 amour f ra- 
ternel, vous ss'avez pas besom quon 
vous en derive; .car vou&r-mtaies, vous 
avez apptis de Dieu k vous aimer les 
uns les autres ; . 

10 Etc'est aussi ce que vous faif.es k 
l'leard de tons les frftres qui sont dans 
toute la Macldoine ; mais nou*. vous 
exhortons, fr6res 5 k y eiccller de plus 

Ti.VtVvous £tudier k vivre paislMe- 
ment, k vous occuper de vos propres 
afrasres, et k travaflier de vos propres 
mains, comme nous vous ravons re- 
compand6, 

.42, Afin que vous vous condulslez 
hoiinttement env.ers ceuxde dehors et 
one vous n'ayez besoin de rien. 

43. Or, mes frtres p je ne veux pas que 
vous soyez dans Hgnorance au sujet 
des morts, afin que vous ne vous ami- 
gicz pas, comme les autres lioaimes qui 
n'ont point d'esp^rance. 

14. Car si nous croyons que Jesus est 
mort et ow 4 il est ressuscite, croyons 
gussi que Dieu ramfinera par Jesus, 



pour 6tre avec lui 8 ccux qui sont 
morts. , , 

45. Car nous vous declarons cecl par 
la parole du Seigneur, que nous les vi- 
vants qui serons restes pour 1 avene- 
mentdu Seigneur, nous ne precede- 
rons point ceux qui sont morts: 

46« Cat le Seigneur lui*mdmct descen- 
dra du ciel, k un signal donn^ avecune 
voix d'archange et au son d'une trom« 
pette de Dieu; et les morts qui sont 
en Christ ressusciteront premifcrement. 

n. Ensuite, nous les vivants qui se- 
rons restes, nous serons enleves avec 
eux sur des nuies, k la rencontre du 
Seigneur, dans les airs, et ainsi nous 
serons tou jours avecie Seigneur. 

48. C'est pourquoi consolez-vous les 
uns les autres par ces paroles. 

. CEAP1TEE V. 
i. Pour ce qui eoncerne les temps et 
les moments, vous n'avez pas besom, 
fr6res, qu'on vous en derive. 

2. Vous savez bien, eu effet, vous- 
monies, que le jour du Seigneur vien- 
dra comme un larron dans 3a nuit. 

3. Car» lorsqu*ils- diront : Paixet.su- 
retd, alors une mine subite les sur- 
prendra, comme les douleurs sttrpren- 
nent la femme enceinte ; et ils ne- 
cbapperont point. 

4. Mais, quant k vous, frdrcs, vous 
n'fttes point dans les t^n^bres, pour 
que ce four-lit vous surprenne comme 
u n voleur. 

5. Vous Gtes tons des enfants de la lu- 
mifire, et des enfants du jour ; nous 
n'appartenons point k la nuit, m aux 
t^n^Dres. 

6. Ne dormons done pas comme les 
autres, maisveillons et soyons sobres. 

?. Car ceux qui dorment, dorment la 
nuit; etceux qui s'enivrenf ? s'enivrent 

la nuit. . . 

8. Mais nous qui sommes du jour, 
soyons sobres, 6tant revitus de la cui- 
rosse de la foi B et de la charity et du 
casque de Fesp^rance du saint. 

9. Car Dieu ne nous a point destines k 
la colore, mais ^i la possession du salut 
par notre Seigneur J6sus-Chnst 9 

40. Qui est mort pour dous, aiin que, 
soil que nous veifiions, soit que nous 
dormions, nous vivions ensemble avec 

41. Cest pourquoi exbortez-vous les 
uns les autres, et ddifiez-vous lun 
Vautre, comme vous /efaites aussi. 

42. Or, nous vous prions, fr6res, d n- 
voir en consideration ceux qui travail- 
lent parnii vous, et qui president sur 
vous selon le Seigneur, et qui vous 
exbortent, , . . 

43. Et d'avolr pour eux le plus grand 
arftour, k cause de leur oauvre. Soyez 
en paix entre vous. # 

44. Nous vous en prions aussi. frftres; 
reprenez ceux qui sont wrecks, con- 

m 
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solez ceux qui ont le coaur abattu, sup- 
portezles faibies, et soyez patients en- 
vers tous. 

45. Prenez garde que nul ne rende & 
personne le mai pour le raal ; mais 
poursuivez ton jours le Men, soit eutre 
vous, soit envers tous. 

46. Sojez toujours joyeux. 
O. Pnez sanscesse. 

48. Rendez grdces en toutes choses; 
ear telle cstl& volont6 de Dieu en J<$- 
sus-Christ k votre £gard. 

l9.N^teignez point l'Esprit. 

20. Ne meprisez point les prophgties. 

2f.Eprouvez toutes choses; retenez 
ce qui est bon* 

22. Abstenez-vous de toute apparence 
de znai, 



O 



23. Or que le Dieu de paix vous sane- 
tilie lui-ui6ine tout entiers, et que toui 
ee qui est en vous, Fesprit, i'Sine et le 
corps, soit conserve irrlpr&ensfbleen 
ravenement de noire Seigneur J&us- 
Christ i 

24. Celui qui vous a appctfs est fiddle. 
et il le ferai 

25. Frfcres, priez pour nous. 

26. Saiuez tous les irferes parun saint 
baiscr. 

27. Je vous conjure par le Seigneur, 
que cette epitre soit lue & tous Ics saints 
litres. 

28. La grAce de notre Seigneur Um$- 
Christ wit avec vous! Amen, 



SECONDE EPITRE DE SAINT PAUL, APOTKE, 

AUX THESSALONICIENS. 



CHAP1THE-I. 

4. Paul.Silvain et Timotb^c, k rEgiise 
des Thessaloniciens qui est en Dieu 
notre P6re B et dans le Seigneur J6sus- 
Christ. 

2. La gx&ce et Sa paix vous soient don- 
nees de la part de Dieu le P£re, et du 
Seigneur Jesus-Christ! 

3. Frdres, nousjievons toujours rendre 
grfices & Dieu pour vous, consrae il est 
juste, puisque votrefoi fait de grands 
progr&s, et que la charity que vous avcz 
tous les uaspour les autresaboude de 
plus en plus, 

4. De sorte que nous nousgloriHonsde 
vous dans les Egiises de Dieu, k cause 
de voire Constance et de votre foi dans 
toutes les persecutions et dans ies 
afflictions que vous endurez, 

5. Ce qui est une preuve du juste ju- 
gement de Dieu, afln que vous soyez 
rendus dignes du royauaie de Dieu, 
pour lequel vous souflrez. 

6. Car iS est juste devant Dieu, qnMl 
rende fafilictioii a' ceux qui vous affli- 
gent, 

7. Et le repos avec nous, ft vous qui 
£tes afflig£s, iorsque ie Seigneur J£sus 
apparaitra du ciel avec Ies anges de sa 
puissance, 

8. Dans un feu flamboyant, pour exer- 
cer ia vengeance contre ceux qui ne 
connaissent point Dieu, et qui n obfts- 
sent pas & K'6vangilc de notre Seigneur 
J£sus-Christ. 

®. lis subiront leur peine, une per- 
dition gternelle, par la presence du 
Seigneur, et par sa puissance gio- 
rieuse, 

40. Lorsqu'il viendra pour Aire glorifil 
in ce jomAk dans ses saints, glMmlvi 



dans tous ceux qui auront cru (car 
vous avez cru k noire tgmoignage). 

41. C'est pourquoi aussi, nous prions 
continueilenient pour vous, que notre 
Dieu vous rende dignes de votre voca- 
tion, etqu'il uccompiisse puissamment 
tous les desseins favorables de 5a bouto 
etl'oeuvre de la foi, 

42. Afiii que le noni de notre Seigneur 
J£sus-Cfcnst soit gloriti^ en vous, et 
vous en iui, selon ia gr&ce de notre 
Dieu et de notre Seigneur J6sus-Cbrist. 

CHAPITRE IL 

4. Pour cc qui regarde Fav^nement de 
notre Seigneur J&»us-Christ et notre 
reunion avec iui, 

2- Nous vous prions, fr6res, de ne pas 
vous laisser Ibrauler facilement dans 
vos pensdes, et de ne pas vous laisser 
troubierparqueiqueinspiration, oupar 
qu&lque parole, ou quelque lettre qu'on 
diruit venir de nous, counne si le jour 
de Christ 6taitproche. 
.3. Que personne np vous sdduise en 
aucune mani&re; car %l faut que la re- 
voite soit arrivie auparavant, et qu on 
ait vu paraitre l'homnie du p£ch6, le 
fils de fa perdition, 

4. L'adversaireet celui qui s'gl&ve au- 
dessus do tout ce qu'on appelie Dieu, 
ou qu'on adore, jusqu^s'asseoircomme 
dieu dans le temple de Dieu, se procla- 
mant lui-mdme Dieu. 

S.Ne vous souvient-il pas que je vous 
disais ces choses, Iorsque j'ctais encore 
avec vous? 

6, Et maintenant vous savez ce qui le 
rctient, afin qui! ne soit manifesto que 
dans sou temps. 

7. Car le mjstftre d'ioiquit^ op6r§ 
d#Ji t mtm4anl umUmml quecelu/ 
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qui leretieai maintenant, soil d&ruit. 

8, Et alors parattra Pimple, que !e 
Seigneur d£truiru par le souiBe de sa 
bouche el qu*i\ an£antir& par r£clat de 
son av^nement. 

9. L'apparition de ce£ impie aura lieu 
avecla force de Satan, avec toute puis- 
sance, avec des prodiges et de faux 
miracles, 

40, Et avec toutes les seductions de 
l'iniquit6 parmi ceuz qui se perdent, 
parce quTls iPont point reyu Pamour 
de la veriti, pour fttre sauv£s. 

iU C'est pourquoi Dieu leur enverra 
tin esprit efflcace d^gareraent, pour 
qirils croient an mensonge, 

12. Afln que tons ceux qui n'ont pas 
cm k la vdritd, mais qui out pris plajsir 
dans l'lnjustlce, soicnt condamn&s. 

IS. Mais pour nous, fr6res bien-aimds 
du Seigneur, nous -devons rendre de 
continuclles actions de graces k Dieu, 
& cause de vous, de ce qull vous a 
eboisis d6s le commencement, pour !e 
saint, dans la sanctification de 1 Esprit, 
et dans la. foi eu la vtfrit6; 

\k. II vous a apposes k cela par noire 
6 vangile f pour que vous possddiez 
la gloire de ootre Seigneur J£sus~ 
Christ. 

15. Cost porarquoi, frtres, demeurez 
fermes et retenez les enseignements 
que nous vous avons donnas, soit de 
vive voix, soit par siotre lettre. 

*6. Or,quenotre Seigneur Jdsus-Christ 
lui*m6uie, et Dieu ntitre F6re, qui nous 
a aim£s 9 et qui nous a donnd dans $a 
gr&ce une consolation ^ternelie et une 
Bonne esp^rance, 

n. Console vos coeers, et vous alTer* 
snisse en toute bonne doctrine et en 
toute bonne ceuvre* 

CBAOTRE IIL 

4. Aii reste, frtres, prieg pour nous, 
a Ob que la parole du Seigneur ait tin 
libre cours, et soit glorifl^e partou£ $ 
«5omme*ella l'e$t parmi vous, 

2. Et que nous soyons d^livr^s des 
bommes inconsid^r^s et m6cfcantsi car 
tous n'ont pas la foL 

8. Le Seigneur est fiddle, qui yous 
afl'ermira eivous preservers du malin. 

4. Et nous avons k voire ^gard cette 
confiance dans le Seigneur* que vous 



faites et que vous ferez les cfaoses qm 
nous vous recomniandons, 

5. Que le Seigneur conduise vos coeurs 
k Pamour de Dieu etftPatteate patient© 
du Christ! 

6. Frdres, nous vous recommandong) 
aussi, an nom de notre Seigneur Jlsns- 
Christ, de vous Eloigner de tout frfcre 
qui vit dans le d6son}re, et dob selon 
les enseignements qujil a recus de 
nous. 

7. Car vous savez vous-ra&mes com- 
ment vous devez nous imiter, puisque 
nous n 'avons pas v6cu parmi vous dans 
le d^sordre, 

S. Et que nous n 'avons mang£ gratui-* 
teoient le pain de persoane, mais que 
vous avons 414 dans la fatigue et la 
peine, travailSant nuit et jour, pour 
n'dtre k charge k aucun de vous, 

9. Ce n'est pas que nous n'en eussions 
le droit, mais c'est pour vous donner 
en nous-ni&raes un exemple k imiter. 

10. Car aussi, lorsque nous £tions chez 
vous,nous vous d6clarionsexpress&nent 
one si quelqu'un ne veutpas travailier, 
JI ne doit pas non plus manger. 

,11. Cependant nous apprenons que 
parmi vous quelques-uns vivent dans 
le d&ordre. ne travaillent point et 
s'occupeet de choses inutiles, 

12* Or ceus-ia, nous les invitons, et 
nous les exhortons par notre Seigneur 
J&ns-Ghrist, k travaiSler avec tranquil- 
lite afln de manger leur propre pain, 

33. Pour vous, fr&res, ne vous lasses 
point de bien faire. 

14. Et si quelqu*un n'oWit point k ce 
que nous disons par cette lettre, notez- 
le, et n'ayez point de communication 
avec hxl t afin qu'il en ait de la confu- 
sion, 

15. Toutefois, ne ie regardez pas comme 
un ennemi, mais avertissez-te comme 
.un frire. 

i®. Que le Seigneur de paii vous donne 
lui-m^me la paix en tout temps et en 
toutes manures ! Le Seigneur soit avec 
vous tous! 

n. La salutation est de ma proprt 
main, ft moi, Paul ; c'est Ik ma signa- 
ture dans toutes me$ ^pltres ; j'lcris 
ainsi. 

4% La gr^ce de notre Seigneur Um$™ 
Christ soit avec vous tous ! Amen, 
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Diets notre P&re, et de J£sus-Chris£ no- 
ire Seigneur I 

3. Comme je t'exfcortal f lorsque je 
partis pour la Mac£doine, k denieurer 
is £ph6se, pour recommander k cer» 
mines personnes de ne-pas ensefgner 
une doctrine £trang6re, 

4, Et de ne pas s'attacber k des fables 
et A des g6n6alogies sans £n» qui en- 
gendrent den disputes, ptutAt que I'&ii- 
fication en Dieu par»la foi, je Vy exhorte 

$* Le but du commandement, c'estla 
charity, qui procide &\m cceuf&r pur, et 
d'une bonne conscience* et <Fune foi 
sincere. 

6. Quelques-uns, s'en itmt d£tourn<5s, 
$e sont egar^s dans de vains discours; 

7, Pr^tendant £tre docteurs de la Loi, 
quoiqu'ils n'entendent ni ce qii'ils di- 
seni, ni ce qn'ils doonent comme cer- 
tain* 

8- Gr, nous savons que la lol est bonne 
pour celui qui en fait un usage legi- 
time, 

9, Et qui sail que la loi a 6t& Stabile, 
non pas pour le juste, mais pour les 
m£chaots et les rebelles, pour les i tu- 
ples et les prehears, pour les gens sans 
religion etles profanes, pour les meur* 
triers de pdre et sn6re, et les homicides, 

40. Four les fornicateurs, les abomina- 
bles,Jes voleurs d'hommes, les men- 
feurs, les perjures, et tout ce qui est 
contraire k la saine doctrine, 

4 4. Conform6ment au glorieux £van- 
gile du Dieu bienbeureux, dont la dis- 
pensation m'a 6t6 confine, 

42, Et je rends grfices k celui qui m'a 
fortiJS^, k Jdsus-Christ notre Seigneur, 
de ce qull m'a jug6 iid61e,en m'&ablis- 
sant dans ie mintsttre, moi, qui eta is 
auparavant un blasph£mateur, un per- 
s£cuteur,un taomme violent; 

IS* Mass j'ai obtenu mis^rkorde, parce 
que j'agissais par ignorance, etant dans, 
rincr6dulit6. 

44. Et la gr&ce de notre Seigneur a 
surabondg en moi, ayec la foi et la cha- 
rity qui est en J£sus~Cbrist, 

48, Cette parole est certaine et digne 
de toute confiance : &e$t que J6sus- 
Christ -est venu au monde pour sauver 
les p^cheurs, dont je suis le premier* 

46. Mais c'est pour cela que j'ai obtenu 
mistocorde, ann que 3£sus-Ghrist fit 
Toir, en moi le premier, une parfaite 
cUmmce pour servir d'exemple k ceux 
qui croiroat en lui, pour la. vie £ter« 
nelle, 

47, Au roi des iifecles, immortel, in- 
wMMe,kDleu v seulsage, $oient honneur 
et gloire aux sidcles des siMes! .Ameh,* 

4$, Man IDs Timoth6e, ce que je te re« 
eommande, c'est que conformement 
aux prophlties qui out 6tA faiies prec4~ 
deiument sur toi, tu combtttes suivaot 
elles le bon- combat, 

49, En garden t la foi et une bonnes 



conscience ; quelques-uns, ayant perdu 
celle-ci, ont fait naufrage quant A ia foi, 
20. De ce nombre sont Hyn^nee et 
Alexandre, que j'ai livr^s k Satan, afln 
quils apprennent k ne point blasphe- 
mer. r 

CHAP1TEE II. 

1. Je recommande done, avant toutes 
cboses, qu'on lasse des requites, des 
pri&res t des supplications et des actions 
de gr&ce;s pour tous les bommes, 

2. Pour les rois et pour tous ceus qui 
sont constitu^s en dignity afln que 
nous puissions niener une vie paisible 
et tranquille, en toutc pliti et honne- 
tct<S. 

3* Car cela est bon et agr^able aux 
yens du Dieu notre Sauvenr, 

4. Qui vent que tousles bommes soient 
sauves, et quMls parviennent a la con- 
naissance de la v6rit6; 

5. Car il y a un seal Dieu, et un seul 
Mediateur entre Dieu et les bommes, 
J^sus-Christ, bomme, 

6. Qui 8'estdonn6lui~m6me en ran^on 
pour tous; c'est Ik le t^moignage rendu 
en son propre temps ; 

7. Pour Sequel (je dis la v<rit£ en 
Cbrist, je ne mens point) j'ai 6t6 6tabli 
predicateur, ap6tre et docteur des Gen- 
tils dans la fot et dans la v6rit6. 

8. Je veux done que les bommes prient 
en tout lieu, levant des mains pures, 
sans colore et sans contestation ; 

9. Et que pareilleuient les femmes se 
parent d'un vfitement houndte, avec 
nudeur et modestie, non de tresses 
de chevens, ni d'or, ni de perles^ ni 
d'babillements somptueus, 

40. Mais de bonnes csuvres, comme il 
convient k des femmes qui font profes- 
sion de servir Dieu. 

41. Que la femme £coute instruction 
en silence, en toute soumission; 

42, Car je ne permets pas k la femme 
d'enseigner, ni de prendre de Tautorit6 
sur son mari ; mais elle doit demeurer 
dans le silence, 

43. Car Adam a 6t£ form6 le premier, 
et Eve ensuite, 

44, Et ce n'est pas Adam qui a 6t6 s^- 
duit; c'est la femme qui, s^duite, est 
tomb£e.dans la transgression. 

45, Toutefois elle sera sauv<5e en de- 
Tenant m^re, si elle pers6v6re avec 
modestie dans la foi, fa charit£ et la 
saintet£, 

CHAPITRE IH, 

4, Cette parole est certaine s Si quel- 
qu\in aspire k Ure 6v6que p il desire 
une csuvre excellente, 
2. lifautdonc que r£v6que soitirr^- 
pr^beusibie, marl d*une seule femme, 
sobre, prudent, raogl, bospitalier^ ca- 
pable dlnstruire; 

8 e Point adonn^ au vin 2 ni violent, ni 
povt$ au gain d<5shonn£te, mais dcui;, 
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^loignd dies qaerelles, exempt d'avarice, 

4* fiouvernant Mm m propre maison, 
tenant $e§ enfant© dans la soumission, 
en toute honn&tet^; 

9. Car si quelqu'un ne salt pas con- 
duire sa proure maison, comment gou« 
vernera-t-il FEglise de Dieu? 

6« Qu'U ne soit point nouveilement 
convert!, de peur que, enH4 d'orgueil, 
SI ne tomhe dans la condamnatioa du 
diable. 

7, II fau£ aussi qu'il ait bon temoignage 
de ceux du dehors, de peur qu T ii ne 
tombe dans Topprobre et dans le pigge 
du diabie. 

§, Que les di acres, de m£me, sotent 
graves, sans duplicity point adonn^s 
aux exc^s du vw f ni perils au gain 
d^shonndte; 

9. Conservant lemystftrede la toi ayec 
tine conscience pure. 

10, Et que ceux-ci soient aussi d'abord 
£prouves ; qu'ensuite lis exercent ieur 
ministtre, s*ils sent sans reprocbe. 

iK De m&me t qii6 ieurs femmes soient 
graves, oon snedisantes* sobres et fi- 
ddles en toutes choses. 

42. Que les diacres soient maris d'une 
seule femme, gouvernant Men leurs' 
enfants et ieurs propres maisans. 

43. Car ceux qui auront bien rempli ce 
ministdre, s'acquiferent un rang bono- 
rable, et une grande assurance dans la 
foi qui est en 16sus-Cbrist. 

14. Je r&ris ceci* esperant d'aller 
bient6t vers toi, 

15. El afin que to sacbes, si je tarde, 
comment il iaut se conduire dans la 
maison de Dieu, qui est FEglise du 
Dieu vivant, la colonne et la base de 
Is v^rit^ 

4Q> Et, de raveu de tons, le ftiystfere 
de pi£te est grand ; Dieu a &t& mani- 
festo en chair, justifi^ par l'Esprit, vu 
des anges, prfich^ parmi les Centals, 
cru dans le monde, et 6lev6 dans la 
gloire* 

CHAPITBE IV. 

I. L'Esprit dit express£ment que, dans 
les derniers temps, quelques-uns se 
d&ourneront de la foi, smtachant & 
des esprits s£ducteurs et k des doctri- 
nes de demons, 

2.»Par rbvpocrisie de faux docteurs, 
dootla conscience sera caut^riste; 

8- Defendant de.se marier, comman- 
dant de s'ahsienir d'aliments que ^diexi 
a cr66s , afin que les fiddles et ceux 
qui out conntt la v6rit£ s en usent avec 
actions degr&ces. 

4. Car tout ce que Dieu a cree, est bon, 
et rien n'est k rejeterquand on ea use 
avec actions de gr&ces, 

5. Farce que cela est sanctifll par la 
parole de Dieu et la pri&re, 

6. Si tu repr^sentes ces choses aux 
fr&res, tu seras tin bon xninistre de H-> 
sus*C|iHst,nourri des paroles de la foi 
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et de la bonne doctrine que iu as 
exaefcement suivie. 

7, Mais rejette les tables profanes et 
extra vagantes, et exerce-tof k la pi£t£. 

8, Car Fexercice corporel est utile k 
pen de chose ; mais la pmt& est utile k 
toutes choses, ayant la promesse de la 
vieuresente etde cello qui est fc venlr, 

9. Cette parole est certame et digne de 
toute couiiance, 

40* Nous endurons en effet tant de 
travaux et d'opprobres, paroe que nous 
esperons au Dieu vivant, qui est leSau* 
veur de tous les homines, principale- 
■luent des fiddles. 

ii. Annonceet enseigoe ces cboses. 

12. Que personne ne m&prise ta leu- 
nesse; mais sois le module des fiddles 
par la parole, par la conduite. par h\ 
charity par Fesprit, par la foL par la 
pyrete. 

13, Applique-toi & la lecture, k 1'exhor*' 
tation, & rinstructionj jusqu*^ ce que 
jevienne. 

44. Ne neglige point le don qui est en 
toj, qui t'a £t6 donn6 par propMtie, 
par ^imposition des mams au conseil 
des anciens» 

i§. Midite ces cboses, sois-en toujours 
occupe, afin que tes progr^s soient 4vi- 
dents en toutes choses, 

iQ. Prends garde k toi-ra6me et k la 
doctrine; pers^vdre dans ces chose<; 
car, en les faisant, tu te sauveras toi- 
-mdme/et ceux qui t'&outexit« 

CHAPHRE V, 

1. Ne reprends pas rudiment le vlett- 
lard; nuns exborte-le comme un p6re fi 
les jeunes gens comme des frftres, 

2. Les femmes Ag^es comme des mftres 
les jeunes comme des s<surs B m toute 
.pwetl* 

3. Honore les veuves qui sont T&ita* 
blement veuves. 

4. Mais si une veuve a des enfants. on 
des enfants de ses enfants, qu'ils ap- 
preonent premi&rement k exercer leur 
pic$t<5 envers ieur propre famille, et k 
rendre k leurs parents ce qu'ils out 
recti d'eux, car cela est boa et agr£&ble 
ft Dieu, ' 

5. Or , celle qni est v^ritablement 
veuve, et qui est demenrde seule, es« 
p^reenDieu et pers^v^re nuitetjovr 
dans les prteres et les oraisons, 

6. Mais celle qui vit dans les plaisirs 
est morte en vivant« 

7. Avertis-iei done de ces cboses s afin 
qu*elles soient saps r^procbe. 

g. Si quelqu'un n'a pas soin des slen§ e 
et principajement de ceux de sa mm* 
son, il .a reni6 la foi et il est pireqirtia 

§* Qu'ane veuve ne soit pas mise.sur 

lex61e k moim qu'elle nait soixante 
ans^jet.qa'elie n'aitea qu'unseulmari; 

10. Et qu'elle ait le t6moignage de um 
bonnes oeuvres, celui d'avoir elev^ ses 
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fnteots, d avoir eierc<5 rhospitalitf. 

Lmli® 8 ^S ds A es saint8 > «ecoiiru les 
affliges. e -de s'£tre applique A toutes 
sortes de bonnes oeuvres. 
a. Mais refuse les veuves plus Jeunes- 
carJorsque le lfbertinage les oppose & 
Christ, elles venlent se mnarier- 
J 2, Ce qtrellcs loot & leur condemna- 
tion, parce qu'clles ont viold leur un> 
id j ere foi* 

i!,L E i. a - ec .. ce V lsiv ?' eIles s> accou~ 
tument a alter de maison en maison- 
et non-seuleuient oisives, mais aussj. 
Davardes et curieuses, et parlant de ce 
qui lie convient pas. 

J^JLl ei l x d ?»p"q»e les plus jeunes 

se manent, qu'elles aient des enfants, 

qu eiics gouvernent leur menage, et ne 

(TdT' nl k radversaire aucun sujet de 

is. DSja.en effet, quelqnes<-unesse sont 
deiournees pour suivre Satan. 

<o. Si quelque fiddle, bomme ois 
femme, a des veuves, qu'ii les assiste 
et que I Eglise n'en soit point charg<*e' 
afin quelle ait de quoi entretenirceiles 
qui sont Y&ritableinent veuves. 

n. Que les anciens qui gouvernent 
bicn, soient jug& digues d'un double 
honneur, princtpalement ceux qui tra- 
\uillent Ala predication eU renseiitne- 
inent. 

*8. Car rEcriture dit : Tu n'emmusel- 
leras point Je boenf qui foule ie grain; 
et : L'ouvrier est digne de son sa- 
la ire* 

19. Ne re$ois aucune accusation contre 
un ancien, si ce n'est do deux ou trois 
temoins. 

20. Reprenrts, devant tous, ceux qui 
pfccbent, aiin que les autres aussi en 
aient de la erasure. 

21. Je te conjure devant Dieu je Sei- 
gneur Wsus-Clirlst. el les anges ilus, 
d'observer ces choses sans prevention, 
et de ne r-en fa ire avec partial! 16. 

22. N'impose les mams 4 personne 
ovec precipitation, et ne pprticlpe point 
aux peches d'autrui ; conserve-toi uur 
toi-m&me. 

23. Ne continue pas k m hoi re que de 
reau; mais use d'nn peu de via, & 
cause de ton estoiuac etde-tes frlquen- 
tos indispositions. . 

24. Les pichis de certains homines 
sont mamfestes, mime avant tout juge- 
rocnt, mais ii en est d'autres qui ne 
paraissent que dans la suite. 

25. De meme, les bonnes nmvres sont 
njanifestes; et si elles ne ie sunt pas 
aaoord, elles -ne peuvent demcurer 
cachdefc. 

CHAPITRE VI. 
J. Que tons les esclaves qui sont sous 
le Joug .regardent leurs maltres conune 
dignes dc tout respect, afin que le nom 
29 D { € J» ?t la doctrine ne soient pas 
taJasph£m£s; F 
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maitres, ne les m£pr sent point soiih 
Prftexte cu'ils sont £r6rA«. Sv^ ! 



181 



les ^fervent d*autantmieux parce qS'i s 
sont des Hd61es t des bien-aim« V* 
qn'ilss'appliqnent & leur faire du blen 
Enseijgnc ces choses, et exhorte. 
J. bi quelqu'un enseigne antrement 
™iiVJ alU l c H ? as «« «alutil?S fa- 
S°i!f H«S." olre ^weur JSsus-Christ et 

4. U est enfle (ToratieU, 11 ne sail rien 
niais U a la maladie des contestations 

envic, les querelles, les medisances 
les mauvais soupyons, ««»ws>, 

5. ££ les vaiues discussions de epns 
qui out 1 esprit corrompu, qui son? 
pny^s de la v«rit$, et quf regardent : la 

yare-toj de ces gens-lA. 

c.Or c*est mi gvmd gain que la pWt4 
avec le contentement ^esprit P 

7. Car nous a'avons'rien apport^ dans 
ce monde,et it est Evident que nous 
n <?n pouvons rien emporter. 
^8. Ainsi, jK>urvu oue nous ayons la 

sufflra Cl ^ ¥ ^ tement ^ ce ^ a aous 

9. Mais cenx qui veulent devenlr ri- 
ches, torabent dans la tentation et le 
piege, et dans beaucoup de d6sirs in« 
senses et jpernicieux, qui plongent les 
horames dans la mine etla perdition. 

10. Car ramour de Fargent est laracine 
de tons les niaux; et quelques-uns, en 
etant possedes, se sont d6tourn& de la 
foi t et se sont jet6s eux-mdmes dans 
les plus grandes douleurs. 

H. Mais toi f 6 bomme de Dieu s fuis 
c ?! ft x cf l os ^ s , ; et recherche ia justice, la 
piote, la foi.la charitl, la patienceja 
douceur. • 

42. Combats le bon combat delafoi 
saisis la vie <§ternelle P k laquelle tu as 
ete appele, el-pour laquelle tu as fait 
une belle confession en presence de 
plnsieurs t^moins. 

43. Je te recomnaande devant Dieu 
qui donne la vie 6 toutes choses, et de- 
vant Jesus-Christ, qui fit une belle con- 
fession devant Ponce Pilate, 

i\Be garder le commandement, sans 
taoheelsans reprochc, jusqu 1 ^ Tav6- 
nenient dc noire Seigneur J6sus- 
Chnst, 

i5. Que doit manifester en son temps 
le bienheureux et seul Souverain, le 
hoi des rois, et le Seigneur des sei- 
gneurs, 

16. Qui seul possfcde Fimraortalit<5 6 qui 
uabite une luins^re inaccessible, etque 
nui bomme n'a vu, ni ne peut voir, & 
qui soient Thonneur et la puissance 
<5ternelici Amen. 

17. Kecommundcanx riches du present 
Steele de n**tre point orgueilleux; de 
ne point mettre leur conflance dans 
rincertitude des r?chasses t mais dans 



le Dieu vlvant, qui nous donne tontes 
choses abondamment pour m jouir; 
f& De faire ie Men, d'etre riches en 

bonnes ceuvres, prompts A donner* 
fassantpart deleurs biens, 
i®. S'asnassaut uinsi poor l'avenir tin 
tresor place sur tin foon foods, a8n 
d'obtenlr la vie 6ternelle, 
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20. o Ttmothge* garde le d£pdt, fayant 
les disconrs vains et profanes, el les 
disputes d'une science faussement ainsi 
nomm6e; 

2«,,Donl quelques-uns ayant rait pro- 
fession, se sent d6tourn6s de la for, La 
grace salt avec toi! Amen. 



SEGONDE fiPIIRE DE SAINT PAUL^ APOTRE, 

A TIMOTlEE. 



CHAPITBE I. 

*. Paul, apfitre de Msus-Christ par la 
voionte de Dieu, pour annoyieer la pro- 
messe de la vie qui est en J6sus-ChrisL 
A Tisnothee, mem its bien«aim£. 

2, Grtee, mislricorde el paix de la 
part de Dieu le P&re, et de jfesus-Cbrist 
notre Seigneur! 

X Je.. rends graces it Dieu que je sers 
avec one conscience pure, conime mes 
anc£tres; car, nuit et four, je ne cesse 
de faire uienlioa de toi dans mes pri&« 
res, 

4. Me souYenant de tes larmes, d&i- 
rant fort de te voir, afiu d'itre rempii 
dejoie, 

5. Et gardant le souvenir de la fo! sin- 
cere qui est en toi, et qui a 6t6 d'afoord 
dans ton aieule Lois, puis dans to m6rc 
Eunice, et qui, j'en snis persuade, est 
aossi en toL 

6. Cest pourquoi je te rappelle de 
raliumer fie don de Dieu qui t'a 6li 
communique par rimpositlon de nies 
mains. 

7. Car Dieu nenous a point donn4 un 
esprit de timiditl, mais de. force, de 
charite etde prudence. 

8. JTaie done point honte do t&noi- 
gnage de noire Seigneur, ni de moi son 
prisonnier ; mais souffre avec snoi pour 
rEvangile, par la puissance de Dieu, 

9. Qui nous a sauv£s,et nous a appeigs 
par un saint appel, non selon nos <bu- 
vres, mais selon son propre dessein, et 
selon la grAce qui nous a 6te donate 
en Jesus-Christ avant tous les si&cles, 

<0. Et qui a 6t& maintenant manifest^e 
par la venue de notre Saaveur J&sus~ 
Christ, qui a d^truit la mort, et mis en 
Evidence la vie et I'lmmortalite par 
rEvangile; 

Ml Four Sequel j'ai 6t& £tabli pr£~ 
dleateur, et apdtre 8 et docteur des 
Geo tils, 

12. Cest pour cela aossi que je souffre 
ces cfooses, mais je nTsn-ai point honte, 
ear je mils en qui j'ai cru, et je sufs 
persuade que par sa puissance II gardera 
mon d6pdt jusqu'A ce Jour-M. 

it. Ketlens dans la fol, et dans la cha- 
rity qui est en J&u*»Cbri»t, ft wpdMe 



des saines instructions que to as en 
tendties de moi. 

44, Garde le bon d£p6t, par le Sainl- 
Esprit qui habile en nous. 

4$. Tu sais que tous ceux qui sont en 
Asie in out abandonn^, parma eux sont 
Pbygelle et HermogAne. 

46. Le Seigneur fasse mis^ricorde A la 
famille d'On&ipbore; car ii m 'a sou- 
vent console, et ii n'a point eu honte de 
mes chalnes. 

«7. Au contrairc , quand il a 6td A 
Rome, il m'a cherchg fort soigneuse- 
ment et m'a trouv6. 

18. Le Seigneur his donne de trouver 
raisericorde devant le Seigneur en ce 
jour-IA, Et tu sais mieux que personne 
combiea ii m'a servi A Eph6se. 

CHAPITBE IL 
i. Toi done, mon Ms, fortifie-tol dans 
la grAce qui est en J&us-Christ. 

2. Eties choses que tu asentendues de 
moi, en presence de pLnsieurs t&noiris, 
conffle-les A des honimes fid^ies, qui 

%soient capables aussi d'enseigner les 
antres. 

3. Toi done, endure les souffrances 
comme un bon soidat de 3<§sus-Christ 

4* Aucun homtne, faisant la guerre, ne 
s'embarrasse des affaires de la vie, afin 
de p!aire A celui qui Fa enr616. 

5. Et si qnelqu'un combat dans la lice, 
il n'est couronn^ que s*il a coaibattu 
suivant Ses regies. 

6* II faut que le laboureur travaille 
avant de recueillir les fruits. 

7. Gonsid&re ce que je dis ; et que le 
Seigneur te donne ^intelligence en ton* 
tes choses, 

8. Souviens-toi de J&us-Christ, res- 
suscitg des morts, issu de la race de 
David, selon mon Evangile. 

9. Pour qui je souffre jusqu'A ^tre li<5 
comme un malfaiteur ; mais la parole 
de Dieu n'est point lide. 

I0..c*est paurquoi je supporte tout A 
cause «des £!us, afin qu'ifs obtiennenl 
aussi Je salut qui est en J^sus-Christ, 
avec Sa gloire ^ternelle. 

II • Cette parole est certaine. En effet B 
si nous mourons &Y§c lui^ nous vivrons 
aussi ayec Mr 



m 



k. 



42. Si nous soufiVons avec lui t nous 
regnerons aussi avec lui; si nous le 
remons, il nous reniera aussi; 

n> Si nous sorames infid61es e si de- 
mesne fiddle ; il ne pem se renier lui- 
mdme. 

14, EappeHe ces choses, protestant de- 
Tani le Seigneur qu'on ^vite les 
disputes de mots, qui ne servent k 
rien, mais pervertissent ceux qui fecu- 
lent 

45. Efforce-toi de te montrcr 6pnwv6 
devant Dieu, comme un ouvrier irr£- 
prochable, dispensant avec droiture !a 
parole de la v£rit6. 

16. Mais £vile Ses discours profanes et 
vains; car ecus qui ies tiennent torn- 
bent toujours plus dans rimpiite; 

n. Et leur parole rongera coninie la 
gangrene. De ce aombre soot Ujindn^e 
et Piiildte, 

48. Qui sesontd4tournds de la v£vit6 t 
en disant que la resurrection est d£\h 
arrive, et qui renversent la foi de 
quelques-uns. 

J9. Toutefois, le solide fondement de 
Dieu denieure, ayant ce sceau ; Le Sei- 
gneur connait ccux qui sont a lui ; et : 
Quiconque invoque le noni de-Christ, 
qui! se d&ourrse de l'lniquitl. 
20, Dans une grande nsaison, ii y a 
non-seulenient des vases d'or et d'ar- 
gent, mais encore de bois etdc terre- 
les uns pour un usage honorable, et-lcs 
autres pour un usage vnlgairc. 
24. Si done quelqu un se conserve pur 
de ces choses. il sera uu vase d'hon- 
ncur, sanction, utile k son maltre, et 
prepare pour toute bonne ceuvre. 

22. Puis aussi les desirs de Sa jeu- 
nesse, - et recherche la justice, la foi, la 
chante et la pais avec ccux qui in- 
voquent Se Seigneur d'tin cceur pur, 

23. £t repousse les questions folios, et 
qui sont sans instruction, sachant 
quisles produisent des contestations. 

24. Or il ne faut pas que le serviteur 
du Seigneur aime k contester; mais it 
doit £tre doux envers tous, propre a 
enseigner, patient, 

25. Redressant avec douceur les ad- 
versaires, attendant que Dieu leur 
donne la repentance, et leur fasse con- 
liaitre la v£nl£, 

26. Et qu'ils sortent de Hvrcsse des 
pieges du diabJc, qui les tient cantii's 
et soumis k sa volont6. 

CHAPIIRE III. 
4. Or, sache que, dans les dcrnicrs 
jours, il y aura des temps cJjfllcilos. 

2. Car les homines seront £pns d'e\i%~ 
m^mes, aimant Fargent, veins, orgueil- 
Jcux, m6disants, rebelles 4 p6res et k 
m6res, ingrats, imptes, 

3. Sans affection naturelle, impiaca- 
l)les | calomniateurs , intemp<5rants 9 
crnels, ennemis des gens de JMen, 

4. Tr&ltres, emportlft, eaflcs d'or- 
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gueil, aiinant la voluptd plutOt que 

5. Ayant Tapparence de la pidt£, niuis 
en ayant rente la force. Eloigrie-tos 
aussi de ces gens-la. 

8. De ce nombre sont ceux qui s'in- 
troduisent dans les maisons, et qui 
captivent de pauvres femmds charges 
de peches, entrances par diVerscs pas- 
sions; r 

7. Qui apprennent toujours, et ne 
peuvent jamais parvenir k la coimais* 
sance de la vdrite. 

8. Et 'Cpnime Jannts et Jambr6s r6sis~ 
Wrent A Moists ceux-ci de mime r£- 
sistent k la v6rit<5; gens d'un esprit 
corrompu, et r£prouv& k regard de la 
foi. 

9. Mais ils ne feront pas de plus grands 
progrfcs; car leur folie sera connue de 
tous, comme le fut aussi celie de ces 
dcux-la. 

40. Pour toi, tu as suivi ma doctrine, 
ma conduite, mon dessein, ma foi, ma 
patience, maxtiarit£, ma Constance 

H. Mes persecutions et mes alTlic- 
tipns, comme celles qui me sont arri- 
ves d Antipche, k Iconium, h Lystre. 
Quelles persecutions j'ai support^esi Et 
le Seigneur ra'a d61ivr<§ de routes. 

42 Or, tous ceux qui veulent vivre se- 
ion la pietd en J^sus-Christ seront per- 

43. Mais les hommes mdchants et les 
imposteurs iront en empirant. sedui- 
sant et <5tant sMuits. 

44. Pour toi, derneure fcrme dans les 
choses que tu as apprises, et dont tu 
as ete assure, sachant de qui tu ies as 
apprises, 

45. Et que d6s Fenfance tu connais les 
saintes lettrcs, qui peuvent rinstruire 
powr le salut, par la foi qui est en J£- 
sus-Chnst. 

. 46. Toute TEcriture est divinement 
inspiree, et utile pour enseigner, pour 
convamcre, pour corriger, pour former 
& la justice, 

47. Afln que Fhomrae de Dieu soit ac- 
compli, et propre & toute bonne ecu? re, 

CHAPiTRE IV. • ; 

J, Je Ven conjure done devant Dieu el 
devant le Seigneur Jfous-Christ, qui 
doit juger led vivants et les morts lors 
de son apparition et de son r&gnc • 

2. Prtche la parole, insiste en temps 
et hors de temps, reprends, censure, 
exnorte en toute patience, et en instrui- 
sant. 

3. Car il viendra un temps oft te§ 
homines ne souilriront point la sainc 
doctrine; mais o&, ddsireux d^enten- 
dre des choses agnhsbles, ils s'amas- 
scront des docteurs seJoo ieurs convoi- 
tises, 

4. Et fermeront Foreille k la v6rit6 et 
se tonrneront vers des fables. 

5. Mais toi , sois vigilant en iopt§§ 
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choscs, endure les afflictions; fais r<Bii- 
vred'un evang£liste; reinplis compl6- 
iemeni ton ministdre. 
8. Gar pour moi je vais fitre Immote, 
et le temps de mon depart approche. 

7. J'ai combattu le bon combat, fai 
achev£ la course, f ai gard6 la foi. 

8. Au teste, la couronne de justice 
m*est r^servee; le Seigneur, le Juste 
juge, roeladonnera ess ce jour-la, et 
non~seulement & moi, mais encore k 
tons eeui qui auront aim$ son av£ne« 
ment. 

0, T&cfae de venit Hent6t vers moi ; 

40. Car D£mas m'a abandonqg, ayaot 
aime ce present si6eSe, et U est parti 
ponr Tbessaloniqne, Crescens pour la 
Galatie, et lite pour la Dalmatie. 

44. Luc seul est avec moi. Prends ftfarc 
et Famine avec toi, car il m'est fort 
utile pour le minist6re« 

42. J f aS envoys Tychiqtie & Epbdse. 

48. Qnand tu vsendras, apporte le 
mantcau que j'al laissd h Troas, cfaes 
Carpus, et les livres* principalement 
les parcbemins. 

44. Alexandre, rotivrier en cuivre, 
m*a fait souffrir beaucoup de manx; 



le Seigneur, mi rendra salon scs osu- 
vres- 

4 8 i ?K dc " tol M»t de lul, ear il a fort 
resiste h nos paroles, 

46. Personne ue m'a assistd dans ma 
premiere defense, mais tons m'ont 
abandonne. Que cei# ue leur soil point 
impute I r 

47, Mais le Seigneur s'est tenu pr&s de 
moi 9 et m'a fortise, aflste que par moi 
la predication e&t une plelne efllcacisd 
et que tons les Gentils i'entendissent; 
et j'ai et£ dtiivrl de la gueule du lion. 

48- Et le Seigneur me dglivrera de 
toute ceuvre mauvaise, et me sanvcra 
dans son royaume c£leste« A lui $oU 
gloire aux sifecles des sidclesi Amen* 

4?. Sajue Prisca et Asanas, et la ft- 
mille d T On£siphore. 

20. Eraste est dementi & Corlntbe. et 
j'ai laiss6 Tropblme malade & Milet. 

21. HAte-toi de venir avant l'biver.Eu* 
bains; Pudens, Linus* Claadla- et tous 
les freres te saluent. 

22. Le Seigneur J&us-Cbrist soit avec 
ton esprit s 

23* La grace sole avec vousl Amen.. 



Mire be saint patjli- apotre. 
A TITE. 



CHAP1TRE L • ■ 

L Panl, serviteur de Dleu, et apdtre 
de J&us-Christ pour la foi des llus de 
Dieu, et pour la connaissance de la ?&• 
rit£, qui est selon la pi^td, 

2. En vue de Fespdrance de la vie 
eternelSe, que Dieu, qui ne pent men- 
tir, a promise avant les temps kernels, 

3* EC qull a inanifest6e en son temps 
par sa parole, dont la predication m'a 
4i& conQ6e, selon Fordre de Dieu notre 
Sauveur; 

4. A Tite, man vral fils dans notre 
commune foi. Grfice. mis£ricorde et 
pais de la part de Dieu le P&re, et du 
Seigneur J&us-Cbrist notre Sauveur! 

5. La raison pour laquelle Je t'ai 
laisse eo Gr&fe, e'est afln que tu 
acMves de mettre en ordre ce qui 
reste d rdgler, et que tu £tablisses des 
anciens dans cbaque ville, suivant que 
je te Tai ordonii^ 

6. Sit s'y irouve quelqu'un qui soil 
irreprdhensible, mari d'une seule 
fern me, ayant des enfants fld61es 8 qui 
ne solent pas accuses de d6r6glenient, 
ni dlnsubordination. 

t B Car il faut que l^vSque soit irr6- 
prdhensible. comme ^conome de Dieu; 
qu'U ne $oit ni pr4soroptueux 9 nl co« 



liroj ni adonmS au vln f ni violent, 'ui 

porle au gain ddshonndte; 

8. Mais, au contraire* hospitalier, ai- 
man! les gens de biera, prudent* juste, 
saint, temn&ant, 

9. Attache k la veritable doctrine qui 
doit dtre enseign6e, afln qu'il soit ca- 
pable, tant d'exborter, selon la saine 
doctrine, que de convaincre ceui qui 
s'y opposent. 

10* Il y a, en effet, principalement 
parmi ceux de la circoncision, beau- 
coup de gens indisciplines, de vains 
discoureurs et d'Smposteurs^ ausquels 
il faut fermer la bouche ; 

44. Qui pervertissent des families en- 
tldres, ensejgnant pour un gain bon- 
teux ce qui ne convient pas. 

42. Quelqu'und'entre eux, leur propre 

firopbfcte, a dit t Les Cr6tois $ont ton- 
ours mentenrs; de m^cbantes bfites, 
des ventres paresseux. 

43. Ce t^moignage est veritable. Pour 
cette raison, reprends-ies s6v6rement e 
afin qulls deviennent sains dans la foi, 

44. Et ne s'attachent pas aux fables 

tuda'iques, ni aux ordonnances des 
inmmes qui se d6tournent de la v^rite. 
45/fout est pur, il est vrai, pour ceux 
qui sont purs: maisrien nW pur pour 
les impnrs et les infiddles; au con- 
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traire, et Urn esprit el leur conscience 
soot souillls. . AArtllllUM 

46. lis font profession' de connaltre 

Bleu, snais lis le renient pat leursau- 

vrS; ftant abominable®, rebelled. et 

incapables d'aucune bonne csuvre, 

GBAFITBE IL 

<<Mai9 1»U ensei?ne les chases qui 
isonviennent A.la .sanne doctrine. 
T Que les .^lelllards soient sobres. 
#aves> prudents, sains dans la. foi, 
5inVK ftfiarite. dans la patience. a 

mtlrieurquLconvient .4.1a saintete. 
safeties eiix exces du vin •» qu'ellcs en- 

TBff Vu'Sapprennent an jeunes 
a aSleure marls, a aimer leurs en- 

1 *jt itre sages, cbastos, a garter, la 

<leurs maris; alio que la parole de Dieu 

VSoraB'toi-raeriie en toutes cboses 
l'exeHedes bonnes aprcs, par la 
pureWdela doctrine el a gravitd, 
iP 8.Dne parole saine, irreprocnable, 
afln So lea adversaires soient con- 
fcndus, n'ayant aucun mal a dire de 

V ^Exhorte les servitenrs a ctre sou- 
ms 4 leurs maltres, a leur complairo 
S toates choses, a n'etre point conire- 

^ifine rien detour'ner, mais a mqn- 
irerBneentiereflddlite.afin de fane 
Sonorer en toutes cboses la doctrine 
de Dieu notre Sauveur. 
ll.CarlasraoedeWeqr; 



42 Et elle nous enseigne a renoncer a 
rimp\ete etaux conypitises mondsines. 

p! k vivre Ten Tee present siecle, dans hi 
tempffice, dansia justice etdans la 

^s^n attendant la Menbeureuse es- 
lirance; eUa manifestation de lag one 
ffiSotie grand Dieu et Sauveur fesus- 

C « ri aui s'est donnd lui-meme poof 
nous, all de nous racheter de fou te 
iniauite et de moms purifier, et de se 
S on i peuple pariicuyer.Eelo pour 
les bonnes ceuvres. . „_ V/ ,„.„ ~* 

4^ Enseigne ces cboses, exborte, et 
reprS avec une pleine autortl*. tow, 
personnel te mepnw. 

191 



CHAPITRE III. 
i Avertis-icsd^trcsoumis aiuprinccs 
et aux magistrals, de leur ob&r> d'etre 
prfets k toute bonne osuvre; % _ 

2. Be m m6dire depersonne.de n 6tre 
point querelleurs, d r 4tre moderns, etde 
montrer une parfaite douceur envers 
tons 16s homnies, t a 

3. Car nous, aussi nous etions autrefois 
lnsens£s, d^sob&ssants, £gar6s* assu- 
jettis k des passions et i des voluptes 
diverses.vivantdans la malice et dons 
l f envie r digues de haine, et nous faais- 
sant les uns les autres. ■ 

4. Mais, lorsquelabonte de Dieu notrc 
Sauveur et son amour pour les bonuses 
out 6t6 manifests. 

5. II nous a sauvtjs, non k cause des 
ceuv'res de Justice q,m nous aunons 
faites, mais selon sa mirfricprde, par 
ie baptSme de la regeneration, et ie 
renouvellement du Salnt-Esprit, 

G* Qu'il a rgpandu avec richesse 
sur nous par Jgsus-Cbrist notr@ Sau- 
veur* 

1. A v Qa que, justifies par sagr&ce^nous 
fussions, Writiers de la vie eternelle, 
selon notre esp^rancc, 
8, Cette parole est certafne, et- je veux 
que tu dtablisses fortement ces cboses, 
afin que ceus qui out cm en Dieus ap- 
pliqnentA pratiquer les, bonnes csu- 
vres; voil4 les glioses qui sont b6nnes 
et utiles aus bommes. 4 

fi. Maisevite les questions folles* les 
I g^ndaiogies^les contestations et les dis« 
putes touchant la ioi; car eUes sont 
Inutiles et vaines, . , 4 . 

40, Eloigne-toi de I'hotmne heretique 
aprts ravoir averti une premiere et 
une seeondefois, ftw 

44* Sachant qu'un tel foomme est pet- 
verti, et q^il p&cbe en se cond®mpaHt 

lui-mdme. , A . ™ 

42,Lorsquej'enverrai Artemas 9 ou Ty- 

cbique vers toi, batc-toi de venir au- 
pris de moi k Nicopolis; car j'airesolu 
d'y passer rhiver. , . 

43* Eeconduis avec soin Zfnas, ledoc- 
teur de la loi, et Apolios, en sorte que 
rien ne leur manque, 

44, Et que les n6tres apprennent aussi 
fe faire de bonnes osuvres dans .les be- 
soins pressants, afln qulis ne demeu- 
rent pas sans fruit. 

45; Tons ceu& qui sont avec moi te sa~ 
luent.Salue ceus qui nous aimentdans 

la-foi.La grice soit avec vous tons! 
; Aiaear 



EPITRE DE SAINT PAUL, APOTRE, 

A PHILEMON. 



n Paul, prisonnier de 36sus-Christ, ot 
Timothge notre fr£re,& Philemon noire 
bien-oim&et notre compagnond'csuvres; 

2. Et & ootre bien-aimfe Apphie, et ft 
Archippe, noire conipagnon a'arraes, et 
h FEglise qui est dans ta maison. 

3. La grftce et la paix vons soient don- 
nees de la part de Dieu notre Pfcre, et 
du Seigneur J^sus-Christi 

4. Je rends graces ft mon Dieii; faJ- 
sant toujours mention de loi dans mes 
pri&res, 

5. En appreoant la foi que to as an 
Seigneur Jesus, et tacharite envers tons 
les saints * ■ 

6. Afin que la communication de la foi 
soil efUcace, par la connaissance de 
tout le Men qui se fait parmi yous, 
pour J£sus-Chnst. 

?. Car, mon !r6re, ta chart t# nous a 
donn£ une grande joie etnne gran&e 
consolation, en ce que tu as rljoui les 
entrai&les des saints. 

S* C'est pourquoi, bien quo j'aic en 
Christ une grande liberty pour te com- 
mander ce qui est conversable, 

9, Cependant, je te prie phudt, £tant 
ce queje $uis 9 Paul, avance en dge, et 
m^me actuellement prisonnier de j<5- 
sus-Christ, 

fO. Au nom de la charitd, je fe prie 
pour mon fits On^ssme. que j'ai e^igen- 
dr6 itant dans les chalnes; 

H. Qui Va 4t4 autrefois inutile, mais 
qui mainfcenant te sera utile, aussi bien 
qu'ft moi, et que Je te renvoie. 

42. Be$ois«le don© comme oies pro- 
pres eolrailles. 



43. Je voulais le retenirauprus densoi, 
alin qifil me servlt ft ta pla^e dans les 
liens ouje suit pourl'evangile. 

ik. Mais je n'ai rien voulu fairesans 
ton avis, afin que ton bienfait ne S&t 
pas comme forc6, niais volontaire. 

45. Car peut-6tre nVt-il 6te s£par<5 de 
toi pour quelque temps, qu'afht que tu 
le recouvrasses pour toujours, 

46. Non plus comme un esclavc, niais 
comme suplrieur ft un esclave, comma 
un fr&re partictilterementcliMdemoi, 
et bien plus de toi, seloii la chair qt 
selon le Seigneur. 

47. Si done tu me regardes comme uni 
ft toi., re§ois-le comme moi-mfimc. 

48. S'il t'a fait quelque tort, ou s'il te 
doit quelque chose, naets-le sur mon 
corapte. 

49. moi Paul Je te Wcrisde ma propre 
main : je te le rendrai ; sans te dire que 
tu te dois toi-m6me ft moi. 

20. Oui, fr6re, que je re§oive ce pSaisir 
de toi dans le Seigneur; r6jouis mes 
entrailles dans le Seigneur. 

21. Je t'geris persuade de ton oblis- 
sance, sachant que tu feras memeplus 
que je ne dis. 

22. Mais en mfime temps pr6pnre-moi 
un logement, car j'esp&re queje vous 
serai rendu par vos pri&res. 

23. Epaphras, mon compagnon decap- 
UviUf, en J£sus-Christ, 

24. Marc, Aristarque, D6mas, et Luc, 
mes compagnons de travaux, te sa- 
lucnt. 

25. La grilce de notre Seigneur Jfcus- 
Clirist soit avec voire esprit i Amen. •' 
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EPITRE DE SAINT PAUL, APOTRE, 

AUX HEBMUX. 



' CHAPiTRE I. 

4, Dieu, ayant autrefois parM A nos 
p&res h plusieurs reprises et en diver- 
ges manures, par les prophfitcs, 

2. Nous a parte en ces derniers temps 
par son Fifs, qu'il a 4tabli b^riticr de 
tou tea chores, par lequel aussi ila fait 
le monde ; m 

3. ££ qui, ^tant la splendeur de sa 
gloire et I'empreinte cie sa persoone, 
et soutenanl toutes choses par m pa- 



role puissante, ayant op^ par lul- 
m6rne la punflcation de nos p£ch£s, 
s'est assis a la droite de Ja Majesty di- 
vine dans ies lieux trds-haiits*; 

4 e Ayant 6t& fait d'autant plus excel- 
lent que les anges, quMI ah^rit^d'un 
nom plus excellent que le leur» 

5, Car auquel des anges Dieu a-t-il 
jamais dit ; Tu os mon Fils, je t*ai en- 
gendrd aujourd'hui ? Et encore ; Je 
serai son P6re, et il Sera. mon Fiis? # 

d. Et ailleurs, quand il 4ntroduit de 
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: aouveau BMP la terre !e Premier*n£, U 

dit : Que tous les anges de Dieu Fadorent 

*. El cpan.t aux anges, i! est dit t ii 

fall de ses anges, des vents, et de ses 

ministry, des flammes de' feu: 

. S.Mais quant an Fils.: Dfeu, ton 
trdne demeure aux si&cles des steclcs, 
et le sceptre de ton rdgne est mi sceptre 
cF4quit(§ « 

: 9. Tu as almg la justice et tu as haf 
I'iniquitd; c'est pourquoi, 6 Dieuf ton 
Dieu t'a oint d'nnc huile de joie &u- 
dessus de tes semlddblcs. 
40. Et encore * G'est toi s Seigneur, qui 
as fond<S la terre d£s le commencement, 
el les cieux sont Fouvragede tes mains. 
«. lis p£riront, mais tu demeures; lis 
Vieilliront tous com me un vfttement, 

42. Et tu les rouleras .comme un man- 
teau; lis seront changes, mais foi, tu es 
le mgme, et tesannles neflnirontpohit. 

43. Et auquel des anges Dieu a-t-ii 
jamais dit : Assieds-toi k ma droitc, 
jusqu'6 ce que j'aie fait de tes ennemis 
le marchepied de tes pi ids? 

44. Ne sont*ils pas tousdes esprits dps- 
tin^s k servir et euvoyes pour exercer 
un ministtre en faveur de ceux qui 
doiyent Writer du salut? 

CHAPlTRE H. 

1. Cest .poupquol i! nous faut nous 
attacher plus fortement aux choses que 
nous avons entendues t de peur que 
nous tie p<5rifcsions e . 

2. Car si la parole annoncee par les 
anges, a eu son effet r .ct si toute t#ans- 

) gression, toute ddsoMissance a pcju 
" une juste punitioni 

3. Comment 6chapperons-nous, si nous 
n6gligeons un si grand salut, qui, ayant 
$te preincrement annonce pur le Set-' 
gneur, nous a 6t& conQrme par ecus 
qui ravaient entendu, a s 

4. Dieu mdme appuyant tenr temoi- 
gnage par des prodiges et des miracles, 
.pap divers actes de sa puissance, et par 
les dons du Saint«Esprit t selon sa vo- 
lenti? . . , 

5. Car il n'a point soumis aux anges le 
monde k venfr dont nous parlous. 

0. Mais quelqu'un a rendu ce-t£moi~ 
gnage quelque pari, en disant : Qtt'est- 
cequel homme, que tu tc souviennes de 
lui, ou le flls de Ffaommc, que tu Jet tes 
les yeux sur lui ? 

7. tu Fas fait un pen inferieur aux 
anges; tu Fas couronn6 de gloirc et 
d'honneur; et tu Fas dtabli sur les ou- 
vrages de tes mains; 

8. Tu as mis toutes choses sous ses 
pieds. Car Dieu.lnl ayant assujetti tou- 
tes choses, rfa rien laiss6 qui ne lui 
soit assujetti '; or, nous ne voyons point 
encore maintcnant que toutes choses 
lui soient assujetties. 

9. Mais nous voyons couronntfdc gloire 
■et d'honneur ce J6sus, qui, par la niort 
qu'il asoulfepte, a^f&lait un pen infe- 



rieur aux anges, afln que, par la grdce 
de Dieu, IS souffrlt la mort pour tous, 

!0, En.effet, H Unit convenable que 
celui pour qui et par qui font toutes 
choses, voulantanicner a la gloirenlu- 
sieurs enfants, rendit parfait ie Prince 
dc leur salut par les souffrances. 

iL Car tous, et celui qui sanctifle. et 
ceux qui sont sanctifies, reinvent d nrt 
seul ; c-est ponrquoi il h'a point honte 
de Ses appeler frdres, 

12. En disant : J'annonccral ton nom 
k mes frdres; je te lotierai au milieu 
de Fassemblce, 

13. Et encore : Je me confierai en lui. 
'Et encore: Me voici, moi et les enfants 
que Dieu xsFa-donn6s* 

i\ Puis done que les enfants parti- 
cipant de la chair et du sang, il en a 
aussi.de mfime particip£, afin que, par 
la mort, il ddtruisit celui qui avail 
('empire de la mort, e'est-a-dire le 
diable, 

15. Etqu'il ddlivrfit tous ceux qui, par 
crainte de la mort, <5taient toute leur 
vie assnjettis ft la servitude. 

46. Car assur£ment il n'a pas secouru 
Ses anges, mais il a secouru la post<Jrit<5 
<F Abraham. 

n. C'est pourquoi il a fallu qu'il de- 
vlnt semblable en routes choses k ses 
frfores, alio qu'il fClt un souverain Sa- 
crificateur misdricordieux , et flddlo 
dans les choses de Dieu, pour expier les 
p6ch£s du peuple. 

48. Car, ayant H6 tcnti dans ce qii'JI a 
soulfert, il pent secourir cc;ux qui sont 
tenths, 

CHAPITRE III. 

1. C'est pourquoi, fr6res saints, qui 
avez part 6 la vocation celeste, consi- 
d^rez.rap6tre et le souverain Sacrifica- 
teur de ia fol que nous professons, 
J^sus-Christ, 

2. Qui a did Hd61e ^ celui qw\ Ta dtabli, 
comme Molse aussi le fut dans toute sa 
inaison. 

3. Or, il a 6t(5 estim6 digne d'nne 
gloirequi surpasse colic de Moise, d'au- 
tant que celui! qui a consfruit la mat* 
honest plus digne d'honneur que ia 
niaison mime. 

?u Car toute maison a £t<5 construite 
par quelqu'un; or, celui qui a construit 
toutes choses, e'est Dieu. 

5. Et quant k Moise, il a it 4 fiddle 
dans toute la niaison, comme serviteur, 
pour t^moigner de ce qui devait itrc 
annonc6; 

6. Mais Christ, comme 1 Fils, est e'tabli 
sur sa maison; nous soiumcs sa mai- 
son, pourvu que nous conscrvions jus- 
qira la fin la forme confiancc et Fcspd- 
rance dont nous nous-glorffions. 

7. C'est pourquoi, comme dit ie Saint* 
Esprit . 

8. Aujonrd'hui si vons cntendes sa 
voix, n^ndurcissex point vos ccsur^ 
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IIEBREOX, 

oomme it arrivalors do la contesta- 
tion, ais jour de fia tcntation au desert, 
<9. Ou vos p£res mc temdrent et m^- 
prouvftront. el ou ils vircnt mes csuvres 
pendant quarantc ons. 
40. Cost pottrquoi je fns ivriH centre 
ce tic generation, ct je dis : Lour ccenr 
segare toujours, ct lis n'ont point 
connu mes voles, 

H, Aussi j'ai jure dans mo colore qu'ils 
ii'entrcronr point dans mon rcpos. 

42. Frftrcs.prcncz jrardc que quclqu'un 
dc vous n'uit on coeur mauvais et in« 
module, en sc dctournant du Dien vi* 
vant. 

43. Mais exliortez-vous les una les 
autres chaque jour, pendant qiru est 
dit : Aujourd'luii ; de peur que quel- 
qu'undo vous no s'eudurcisso par la se- 
duction du ptjciit*. 

<4. Car nous snnimcs devenus parti- 
cipnnls de Christ, pourvu que nous 
consen ions ferine jusqu'a la flu notre 
premiere assurance, 

45. Pendant qu'ii est dit : Aujourd'hui, 
si vous entendez sa yoijc, n'eudurcisscz 
point vos coeurs, coniuie U arr\va lors 
de la contestation. 

40, Qui fnrcnt, en-efTct, telix qui con- 
testftrcnt aprts Pa voir entendu, sinon 
tous ccux a qui sortircnt d'Kgyple sous 
la conriuitc do MoTsc? 

17. Ef contrc qui J)ien ftit-il irritd 
pendant quarame ans? Mest-ce pas 
contrc ccux qui |x<ch6rent, dont les 



corps tombiVent dans Je desert ? 

-S8. Ht Aquijnra-t-ilqirilsn'tinti'craicnt 
point dans son repos, si ce n'est k ccux 
qui s'ctaiciu rebuilds? 

IU. Aussi voyons-notts qu'lls no ptircut 
p entrer & cause de fcur. incr&itiJitd, 

' CHAPITRE IV. 

I« Craignons done que Sa promesse 
tTentrer dans son repos ?ao*/smant iais- 
see, quelqu'un de vous ne paraisse y 
avoir renoncl. 

2. Car riicureuse promesse nous a 6i6 
faite aussi bien qtfa eux; mais cette 

. "parole qu'lls avaient oufc ne icur ser- 
vitpoint, parco que ceux qui /'enten- 
dirent, n'y ajoutftrcnt point 4e foi, 

3. Pour nous qui avons cru, nous 
entrons dans Ic repos, suivasu cc qiTii 
a dit : Cost pourquni j'ai jurd nans 
ma colore, qu'ils n'entrcront point 
dcins inon repos. Cepcndant ses ceuvrcs 
&aient accompiies depuis la creation 
du inonde; 

4. Car I'Ecrltnre aparld afnsi, quelquc 
part, du -seplittnc jour : Dicti sc reposa 
Ic septienid jour de tons sesouvrages* 

5. Et ici encore : lis n'entrcront point 
dans mon repos. 

6. Puis done qu'il ne laissera pas d'y 
en entrer quelqucs-uns, et que ccux a 
qui riicureuse promesse a did preinc- 
rement faite, p'tj sont point enlriSs, a 
cause dc teur incrldulittf, 



m 



III. IV, v. 

t. /)teu determine de nouveau oncer- 
tain jour, var ce mot •■ Aujourd'hui 
l JAmm l J > ?i r 6( l vi ^. sl longtemps aprM 

dhui, si vousentendez sa vois 6 n'en* 
tlurcissez point vos coeurs. 

i2v£?£. 8i iT u * les e61 ln troduits dans 

lWK^ »»•»* 

r!paSfabfft att|ie,lp,e deDleUM 
«o. Car ceiui qui est entrd dans son re- 
pos, se repose aussi -de ses cativr^ 
comma Dieu des siennes! ' 

ni^.£ ffor S°J 18 " ,,OU8 Jonod'entrer dans 
ce, repos, de peur que quelqirun ne 

cune #pdc ;a deux trancbants oer- 
?ant jusqii;* a division de Pin™ etderes- 
pnt, des jointures et des moellcs. et 

lu 8 ?Sir ^ S Pen$6eS 6t des ln ^nUons 

43. E{ il n*y a aucune crdature qui soit 
so^ e ± Va f 'l™* toutes q cho?es 
mi* «.?! A 1 ' W rement d6c <>«vcrtes 
^LJ« UX de . ceIui auquel nous demons 
rendre compte. 

44. Puis done que nous avons un grand 

souverain Sacriflcateur. qui a travewS 

les cieux, Jdsus ic Piis de Dieu/rete: 

nons lewuc notre profession/ 

cILir/ * nons n >vons pas un souverain 

l l at ^ r x qui ne P llisse compatlr I 
nosinflrniitds; au contraire, if a ul 

ncouJcet <!o trouver grace, pour 6tr6 
sccourus dans le temps conveaable? 

CHAPITRE V. 
,!>:. f n otr< iV tout s <>»verain sacriflca- 
,«,; Pn.'*? c,,,rc lcs '""nines, estetabii 

HSI ardc Pi Dlc "> afl " rtoITrlr des dons et 
des sacrifices pour les p6ch6s. 

2. II pent user dc jnM en vers ccux 
qui sont dans I'lgnorance et tasr". 
dcfnllSsi D, * nie estenviro "ne 

3. lit i cause de cela il doit faire des 
. on-randes aussi Men pour ses pdch/s 

quo pour ccux dn peuple. P^nes, 

4. la nul nc petit s'altriinicr celte di- 
gniM, que celui qui est appel<5deDiPu 
conunc Aaron. ^wwuieu, 

5. Dc m^nie Christ ne s'est point altri- 
rJt H gMre , d / 6 , lre souverain Sacrifi- 

nil a dif : c wt toi qui es mon Fils ic 
fol engendrd aujourd'hui. ,J 

«. Comme il fat dit aussi ailleurs : Tu 
es Sacrilicnleur pour l^ternite' aelon 
Tordre de Me!chis(?dec. t "" ,ie ' BClon 

7. Cest lui qui, pendant les jours de 
de sa rha ir j a ynnt offer i , avee de grands 
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crii et mm larmes, des priferes et des 
supplications ft celui qui pouyait le 
sauver de la mort, et ayant ete d6Iivre 
de 'sa crafnte, /4 

8, Bien qu'&antFIls.a appris Fobeis- 
s&nce par les choses qu*il a souffertes ; 
*§„ Et, avant 6t6 fendu parfait, il est de- 
venu Fauteur du salut eterael pour 
tons ceux qui lui obeissent f 
40. Dieu Fayant declare souverain Sa- 
eriflcateur » selon Fordre de Melchise- 
dec. • , 

11. k ce sujet, nous avons beaucoup de 
choses li dire, qui son! difliciies ft ex- 
pliquer, parce que vous 6tes deyenus 
lents ft comprendre, 
42. En eflet, tandis que vous devriez 
Ure mattres depuis longtemps, vous 
avez encorebesosnd'apprendre les pre- 
miers elements des oracles de Dieu; et 
vous en etes venus ft avoir besoin de 
lait et non de nourriture solide. 
13. Or, celui qui se nourrit de lait, Be 
comprend pas ia parole de la justice, 
car ii est tin petit enfant. 
44. Mais la nourriture solide est pour 
les hommes faits, pour ceux qui, par 
Fhabitude, ont ie jugement exerce a 
discerner le Men et le mal. 

CHAPITRE YL 

4. C'est pourquoi.Iaissant les premiers 
principes de la doctrine de Christ, ten- 
Sons ft la perfection, ne posant pas de 
Bouveau ie fondement du renonce- 
snent aux cauvres mortes, et de la foi 
en Dim* . . Aa . 

2, De la doctrine des baptfimes, de 
Fimposition des mains, de fa resurrec- 
tion des morts, etdu jugement 6ter- 
uel* 

3.&f c'est ce que nous ferons, si Dieu 
le permet. # A , . , . M1 

4. Car ceux qui ont ete one fois illu- 
mines, qui ont goite le don celeste, 
qui sontdevenus participants duSaint- 

Bsprit, , „ m , ^ 

5. Et qui ont goftte la bonne parole de 
Dieu, et les puissances du siecle ft ve- 
nir, et qui sont tomb6s,- 

6. II est impossible de les renonveler 
encore pour la repentance, puisqu'ils 
cruciflent pour eux-m6mes le Fils de 
Dieu, et rexposent ft Fignominie. 

f . Car la terre qui est abreuvee par la 
pluie qui tombe souvent sur elle, et 
qui produit une berbe appropriee ft 
ceux pour qui elle est cultsvee, regoit 
line benediction de Dieu. t 

& Maiscelle qui produit des epmes et 
des cbardons, est reprouvee et prts 
d'etre maudite; sa fin est d etre brfllee. 

9, Cependant, nous attendonsde vous, 
bien-aim^s, de meilleures choses, et 
qui conduisent au salut, quoique nous 
parlkms alnsi. % , _ _ 

40. Car Dieu n'est pas injuste, pour 
oublier votre ceuvre et le travail de la 
cbarite que vous avess fait paraltre pour 



K 



son nora, ayant assists et assistant les 
saints, 

44. Or, nous d&irons que chacun de 
vous fasse voir la mime ardeur pour 
conserves jusqu'lt la fin, la pleine cer- 
titude de Fesperance; 

42. Afin que vous ne $eveniez pas pa- 
resscux, niafs que vous imitiez ceux 
qui, par la foi et par la patience, heri- 
tent des promesses* 

43. En effet, lorsque Dieu fit la pro- 
messe ft Abraham, commeil neponvait 
:>as jurer par un plus grand, il fura par 
iui-mJme, 

44. En disant: Certainement je tecom- 
blerai de benedictions, et je multi- 
plierai abondamment ta posMriM. 

45. Et ainsi Jbraham, ayant attendu 
avec patience, obtint la promesse. # 

46. Or, les hommes jurent par celui 
qui est plus grand qtfeux, et leur ser- 
ment, pour confirmer une cho$e t ter- 
mine tons leurs diffirends. 

il, C'est pourguoi Dieu, voulant mon- 
trer eucore mieux aux h6ritiers de la 
promesse Fimmutabilite de sa resolu- 
tion, intervint par le serment ; 

48. Afln que, par ces deux choses im- 
muables, nans lesquellcs U est impos- 
sible que Dieumentit, nous ayons une 
ferme consolation, nous qui cherchons 
un refuge dans ia fcrme possession de 
Fesperance qui nous est proposee, 

49,Esperancequenousgardonscomme 
une ancre de FAme, sire et fernje, et 
qui pen&tre au dedans du voile, 

20. 0& J6sus est entre pour nous 
comme un precurseur, ayant ete fait 
souverain Sacrificateur pour Fcternite, 
selon Fordre de Melchisedec. 

CHAPITEE VII- 

4. Car c'est ce Melchisldec, roi de Sa- 
lem, et sacrificateur du Dieu souverain, 
qui alia au-devant d' Abraham, lorsqu'il 
revenait de la d6faite des rois, et qui le 
henit; , , „ 

2. A qui aussi Abraham donna la dime 
detoutle butin. D'abord, MelchUMec 
signifie roi de justice; de plus, il etait 
roi de Salem, c^st-tVdirc, roi de pais. 

3. // a 4t4 sans pfcre, sans mferc, sans 
genealogie, n'ayant ni commencement 
de jours, ni fin de vie: rendu sem- 
blable au fils de Dieu, il demeure sacri- 
ficateur pour toujours, 

4. Or, considerez combien est grand 
celui ft qui Abraham le patriarche 
donna la dime du butin. 

U. Et tandisque ceux d'entrelesfils de 
L6vi, qui exercent la sacrificature, ont 
Fordre, selon la loi, de lever la dime 
surle peuple, e'est-ft-dire, sur leurs 
frftres, qui cependant sont issus des 
reins d'Abraham, 

6. Lui, qui n^taitpas de la mAme fa- 
mine qu eux, il leva !a dime sur Abra- 
ham, et benit celui qui avail les pro- 
messes. 
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connatironl, dcpuls lo plus petit d'en- 
trc cux jusqu'au plus grand; 

42, Parco que je serai apaisl k rlgaftl 
de leurs injustices, ct que je no me 
sonviendrai plus de leurs pdchds, ni de 
lours iniquity 

43. En narlant tfune alliance non- 
velie, il declare ancienne la premfdre: 
or. cc qui est devenu ancien el a vicilil 
est prds de disparuitre. 

CMPJTRE IX. 

4. la premiere alliance avail done 
aussi des ordonnances toucbant le ser- 
vice divin* et le sanotuairc terrestre. 

2* En effet, on construisit le premier 
tabernacle, dans IcqueS dtait le chande- 
lier, la table et les pains do proposi- 
tion'; et il d£ait appetd le lieu saint; 

3. bt an del& du second voile ttait 
le tabernacle, appeSd Ip saint des saiols, 

4. Ayant on en.censoir d'or, et .rarche 
de dalliance, tonte rccouverte d'or, o& 
4tait une urn'e d'or , contestant la 
manne, la verge d'Aaron, qui avait 
flowrl, et les tables de FalSSance, 

5. Et au-dessus dtaient les chdruhins 
do gioire, eouvrant le propltiatoire d& 
lenr ombre; ce dont il n'est pas besoih 
maintenant de parSer.en detail. 

0, 0r ( ces choses dtant ainsi disposes, 
les sacrificateurs entrant bicn conti- 
miellement dans le premier taberna- 
cle, en acconiplissant le service divin; 

7, Mais soul, lo souverain sacrifica- 
te.ur entre dans le second, une fois 
1'annle, ntfn sans parte?* du sang, qu'il 
offre pour lui-mdnie et pour les pgchfo 
dn peuple, 

'8. Le Sainf-Esprit montrant par Ik que 
lechemindu saint des saints n"avait 
pas enc'ore 6t6 on vert . tant que Je pre- 
mier tabernacle subsistait; ce qui est 
une figure pour le temps present, 

9. Pendant lequcl on oflre des dons et 
des sacrifices, qui rie peuveut rendre 
parfait quant k la conscience celui qui 
fait le service, 

40. Oniquement par des viandes et des 
brcuvages, el divcrses ablutions, et des 
cdrdmonies charoelles, impose.es seu- 
lement jusqu'au temps du renouvelle- 
ment. 

ii* Mais Christ, dtant venu eomme sou- 
verain Sacriflcateur des biens k venir, 
ayant passd par un- tabernacle plus 
grand el plus parfait, qui n'a point did 
fait de main d^bomme* c'est-inlire, qui 
n 'est point de cette creation, 

42. bst ^ntrd une senlc fois dans le 
saint des saints, non avec 1$ sang des 
boucs et des vcaux, mais avec son pro- 
pre sang, ayant obtenu une redemption 
dtcrnelle. 

43, Car si le sang des taureaux et des 
boucs, et la 'cendre dfe la gdnisse, 
qu'on rdpand snr ceux qui sont souil- 
les* las sanctifle quant k la pureti de 
la chair* 



44. Combicn plus le sang de Christ. 
qui, pur I'Esprft dternel, s\j$t offort a 
Dieu, lui*m6ine f sans tache, purifiera- 
t-il voire conscience des oeuvrcs mor- 
tes, afln que vous scrviez le Dieu vi- 
vant ! 

45. Cost ponrquoi il est le M^diateur 
d'unc nouvclle alliance, afln que, la 
mort fntervenaut pour rcxpiation des 

ftdchds commis sous lu premiere al- 
iancc, ceux qui sont appelds rcjoi- 
rent la promesse de Heritage dteruel. 
48. Car oik il y a un' testament, il est 
ndcessaire que la mortdu tcstateur soil 
constats ; 

47. Car e'est fen cas de mort qifun tes- 
tament deVient valablc, puisqu'il n*a 
aucunc force tant que le testaieur est 
en vie* 

48. C'cst ponrquoi aussi la premttre 
alliance ne fat point dtabiic sans effu- 
sion de sang. 

19. En cite*, apr(ss que Moise eut dd~ 
clar6 k tout le peuplc tons les coin- 
mandements de la loi, il prit le sang 
des veaux' et des boucs, avec <!e 1'eau 
et do la laine dcarlate, ct de l'hysopc, 
et enilt aspersion snr le livre lui-iu&nc 
et siir tout le jpeuple, 

20. Disapt ; C 1 est ici le sang de Tal- 
liance quel Dieu a ordonnde en voire 
favour. 

24. II lit aussi aspersion du sang snr 
le tabernacle et sur tons les vases du 
culte. 

22. Et, selon la lof, presqne toutes 
etioses sont purilides par le sang, et sans 
effusion de sang il n'y a point de par- 
don. 

23. II dtait done ndcessaire que les 
embl^tnes des choses qui sont dans 
les cieux fusscnt purifids de cette ma- 
nWre, mais que les choses cdlcstcs le 
fusscnt par des sacrifices plus excel- 
lents'quc cenx-ci. 

2A % Car Christ n'est point entrd dans 
un sa nctuai re fait de main iVhom?nc$, 
image du veritable, mais dans.lc ciel 
mAme.afin de oomparaitre maintenant 
pour nous, devant la face de Dieu; 

25. Non pour s'offrir lui-ui&n-e plir- 
sieurs fois,* comme chaque annee Se 
souverain sacrillcatenr entre dans le 
saint des saints avec nn sang autre que 
le sien prop re 

26. (Puisqu'Ua'urait fallu qu'il souffrit 
plusicurs fois depuis la crdation du 
monde); mais k present, k la consom- 
mation des sificles, il a paru une seule 
fois pour abolirle pdcli<5 p en se sacri- 
liant lui-mdme. 

27. Et co mine il est rfoervd aux hommes 
de mourir une fois, et aprte cela vient 
le jugement, 

28. D( 4 nidme aussi Christ, ayant &t6 
offer! une fois pour 6ter les pdchds de 
plusieurs, apparaltra une secoode fois 
sans pech6 k ceux qui ratlcudent pour 
le slluu 
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1. Or, la ioi ayant l'ombre de& Mens k 
venir, oon rimage uidme des choses, 
he pent jamais, par ies m6me%« sacri- 
fices qu'on- offre continuellemeni cha- 
que ann^e, rendre parfaits ceux qui 
s apnrochent de ces sacrifices. 

2. Autrement on aurait cess6 de les 
offrir, puisque ceux qui faisaient ce 
service, une lots punfUSs, n'auraient 
plus eu conscience de lews p^ch^s. 

a. Mais»dans ces met (flees, on rap pel le 
cbaque mn&e ie souvenir des pgcngs ; 

4. Car it est impossible que le sang 
des taureaux et des boucs 6te les p6- 
ch6s. 

5. C'est pourquoi Christ, entrant dans 
le monde, dit : Tu n*as point vouiu de 
sacrifice ni d'offrande, mais tu m'as 
form£ on corps. 

6. Tu a'as point pris plaisir aux holo- 
caustes* ni aux sacrifices pour le p£- 
ch£. 

7. Alorsj 1 aidit: Voicije viens,6Dieu, 
pour faire ta voionte, comme cela est 
Ocrit de mo! dans le rouleau du livre. 

8. Ayant dit plus baut : Tu n'as point 
voulu de victhtie , ni d'offrande , ni 
d'hnlocaustes, ni de sacrifices pour le 
p£ch<* (choses qui sont offer tes seion la 
ioi), et tu n'y as point pris plaisir, ii 
ajoute ensuite : Voich je viens, 6 Dieu, 
pour faire ta volontl. 

9. II abolit ie premier sacrifice* afln 
d'dtablir le second, 

40. C'est en vertu decettevolont<§ que 
nous sommes sanctifies, par l'oblation 
faite une seule fois dii corps de J^sus- 
Christ. 

II. De plus, tout sacriOcateur se pr£- 
sente chaquejour, faisantle service, et 
offrant plusieurs fois les monies sacri- 
fices, qui ne peuvent jamais 6ter les 
p^cbtfs; 

42. Mais lui, ayant offert uri seul sacri- 
fice pour les pdchds, s'est assis pour 
toujours k la droite de Dieu, 

43. Attendant d&ormais que ses enne- 
mis deviennent le aiarcbepied de ses 
pieds. 

14. Car, par une seule oblation, il a 
rendu parfaits pour toujours ceux qui 
sont sanctifies* 

45. Et le Saint-Esprit nous le t£moigne 
aussi; car, aprds avoir ditd'abord ; 

46. Voici l'aUiance que je traiterai avec 
eux, aprfcs ces jours-la, dit Se Seigneur : 
je mettrai mes lois dans lenrs cceurs, 
et je les £crsrai dans leurs entende- 
ments, il ajoute ; 

47. Et je ne me souviendrai plus de 
lours p6ch£s ni de leurs iniquity 

48. Or, o& la remission des p£ck6s est 
faite, 11 u'y a plus d'oblation pour le 

49. Ayant done, frferes, la liberty Cen- 
tres dans Se sanotuaire pal* le sang do 
Jesus, 



20. Ghemin nouveau et vivant qtill 
nous a fray6 k travers le voile* cW 
a-dire k travers sa chair, 

21. Et ayant un grand Sacriflcateur 
etabli.mr la maison de Dieu, 

22. Approchons-nous aveo no c<8ur 
sincere, dans une pleine certitude de 
foi, ayant les ccsurs purifies des souifa 
lures d'une mauvaise conscience, etle 
corps lave d'unc.eau pure. 

23. Eetenons sans flgctrir.la profession 
de noire esp£rahce ; car celui qui a fait 
la promesse §st fiddle ; 

24. Et preiions garde les uns aux 
alitres, pour nous exciter k la charitA 
et auk bonnes oauvres, 

25. N'abandonnohs point notre assem* 
bice, comme quelques-uns ont couttime 
de faire; mais exliortons-nous ies uns 
les autres, et cela d'autant plus que 
vous voyez approcber le jour* 

26. C§r si nous p<§chons volontaire- 
meat, aprds avoir regu la connaisgance 
de la verite, il ae restc plus de sacrifi- 
ces pour les p£ch&s, 

27. Mais une terrjble attente du juge- 
ment et un feu ardent, qui doit <Wvo- 
rerles adversaires* 

28. Quelqu*un a-t-ii viol6 la ioi d^ 
Moisc, il meurt sans mis^ricordOj sur 
le temoignage de deux ou trois per- 
sonnes , 

29. Be quel plus grand supplice pensez* 
vous que sera jugd digne celuj qui fou~ 
lera aux pieds ie Fils de Dieu, et qui 
tiendra pour profane le saag de Tal- 
liance par lequel \il avait'^te sanc- 
tion, et qui outragera FEsprit de la 
gr&ce? 

30. Car nous connaissons celui qui a 
dit: A moi appartient la vengeance; 
jerendrai la pareilie, dit le Seigneur. 
Et ailleurs ; Le Seigneur jugera son 
peuple. 

34 . C'est une chose terrible que de 
tomber entre les mains du Dieu vivanL 

32« Or f souvenez-vous des premiers 
jours o£i s apr^s avoir 6t& ^clairfis, vous 
avez soutenu un grand combat de souf- 
frances; 

33. Quand* d'un c6t6, vous avez 6i6 
exposes publiquement k des opprobres 
et k des pers6cutions,et que, de Vautre, 
vous aves pris part aux maux de ceux 
qui ^talent ainsi trails. 

34. Car vous avez aussi compati k mes 
liens, et vous avez accueilh avec joie 
Fenldvementde vos biens, sacbant que 
vous avez pour vous dans les cieux des 
biens plus excellents, et qui sont per- 
manents. 

35. N'abandonnez done pas votre con- 
Hance s qui aura une grande remunera- 
tion. 

36. Car vous avez besoin de patience, 
afin qu'apriss avoir fait la voionte de 
Dieu, vous remportiez Feffet de la pro« 
mease. 

st.Car cucore un peu, bleu peu de 
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H^BREUX, 

Ifemps, et coiui qui went, arriyera, et 
11 ne tardera point* 

38. Or, le juste vivra par la foi ; mais 
si quelqu'vn se retire, mon &me ne 
prend point de plaisir en ltii. 

39- Four nous, nous ne sommes pas de 
ceux qui se retirent pour se perdre* 
mais de ceux qui croient pour fe salut 
de leur &me, 

CHAP1TRE XL 
U Or, la foi est une ferine attente des 
choses qu'on esp6re, one demonstra- 
tion de celles qu on ne voit point 

2. Car par eiie !es anciens out obtenn 
tin ban temoignage, 

3. Par la foi , nous savons que le monde 
a ete fait par la parole de Dieu ; de 
sorte que les choses qui se yoient n'ont 
pas ete faites de choses visibles, 

4. Par la foi, Abel offrit & Dieu un 
plus excellent sacriOce que Cain ; h 
cause d'eiie, il fut declare juste, Dieu 
rendant temoignage k ses ofTrandes; 
et quoique mort, il parie encore par 

i>. Par la foi, H^noc fat enl&ve pour 
qtfil ne vlt point la wort, et on ne le 
trouva plus parce qne Dieu l'avait en» 
leye; car, avant qu'il Ml enSeve, il 
avait obtenn le temoignage d'avoir 6t6 
agreable k Dieu. 

o« Or, il est impossible de lui etre 
agreable sans la foi, car il faut que ce- 
lui qui s'approche de Dieu crofe que 
Dieu est, et qui I est le areinun6rateur 
de ceus qui le cherchent 

1* Par la foi. No6, divinement averti 
des choses qu'on ne voyait point en- 
core, fut rempli de crainte. et construi- 
sit une arche pour le saint de sa fa- 
xnille; par elle il condamna le monde, 
et devint heritier de la justice qui est 
selon la foi. 

8. Par la foi, Abraham, etaiit appeie, 
obeit, pour after au pays qu'il devait 
recevoir en heritage, et partit, ne sa*- 
chant oft ildlalt. 

9. Par la foi, il demeura dans la terre 
qui lui avait 6t6 promise, comme dans 
une terre etrangere, habitant sous des 
tentes, avec Isaac et Jacob, les cohd- 
ritiersde la meme promesse. 

40. Car il attendait la cite qui a des 
fonderaents, dont Dieu est Farchitecte 
et le fondateur. 

iK Par la foi aussi, Sara recut la 
vertu de concevoir et, malgre son Age, 
elle enfanta, parce qu'elle crut k la 
ild<§lite de ceiui qui avait fait la pro- 
Hi esse. 

i& C'est pourquoS d'un seul komme, 
et qui dtait d£j& affaibli, il est ne une 
multitude aussi nombreuse que les 
dtoiles du ciel, et que le sable mi bord 
de la m«r $ qui ne se pent compter, 

43. Tons ceux-Mi son! morts dans la 
foi, sans avoir refu les choses pro- 
mises, maislcsayantvuesdeloin^crues 
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X^ XL 

?v&?% b A$ 8s6es ' eJa yant fait profession 
terre! 6trangers et voyageurs sur ia 

tli'J & M ? eux qui Paflent ainsi mon- 
patrie. emenl qU ' ils chercbeni une 

**'*!$*. e Jf e !' ?,' ils , se , Assent souvenus 
«if e le d ,°H lls * ,a,ent sortis » JJs au- 
raien it eu le temps d'j rctourner : 
<6. Mais mainteriant lis en d^sirent 
une metlleare, e'est-a-tfire nne celeste- 

S55L pourq , u x°} Dieu oe d^aigne pas 
d etro appelS leur Dieu, car if leur a 
prepare une citd. a 

Wm.Vi J a »/ oi ' Abr , auam offrlt Isaac, 
lorsquil fuUprouv^, et qno cclui qui 
avait reju les promesses offrit son uui- 
que, 

18. Dont il avait 6t& dit : Cost en 
Isaac que ta postMtd sera appetee; 

id. Ayant pens^ en lui-m6meque Dieu 
lepquVaitraeme ressusciler des morts- 
aussi le recouvra-Wi par une sorte 
de resurrection. 

20. Par la foi, Isaac b^nit Jacob et 
Esau en vue des choses & venir. 

«S« ? ar -. ,a I? i » J Jacol) mouraut Wnit 
chacun des tils de Joseph, et adora % ap- 

22. Par la foi, Joseph, sur sa fin, ran- 
pela la sortie des eiifantsd'lsrafiLet 
d £. ni J? d ? s or( 'r<?8 touchant ses os. 
m?6 ZiU* '^ MolBe f ^tant ni, fut ca- 
CM pendant trois moispar ses parents 

RSrff ^ Iis Yiren . fc ^ infant dtalt 
beau ; v e tils ne crajgnirent point Wdit 

24. Parla foi, Moise. devenu Krand 

25e Choisissant d'.fltre maltrait^ avec le 
peuple deDieu, plutdtque d'avoir pour 
un temps la joidssance du p£ch& 

20, Estimant Topprobre de Christ 
comme un tr&or plus grand que les 
nchesses de FEgrpte, parce qu'il avait 
en vue la remuneration. 

2!. Par la foi il quitta FEgypte, sans 
craindre la colore du roi; car il de- 
meura ferme, comme voyant celui qui 
est invisible. H 

28. Par la fof, il fit la Pflqne et rasper- 
sion du sang, aOn que Fextermlnatcur 
des premiers-n^s ne toucMt point ceux 
des Israelites. 

2!>. Par la foi, ils passfercnt par la mer 
Houge comme par un lieu sec; les 
Egyptiens ayant tenul ie passage furent 
submerges. 

30, Par la foi, les mnrailles de Jericho 
tomberent, apr6s qu'on en eut fait ie 
tour pendant sept fours. 

81. Par la foi, Rahab, la courtisane,ne 
perit point avec les rcbelles, parce 
quelle avait recu les espions en paix 

32. £t quedirai-jeencore? Car Se temps 
me manquerait, pour parler de Ge- 
d6on.de Barac.de Samson, de Jephte, 
de David, de Samuel, et des propb^tes 
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33. Qui, pafla foi, vaiaquimst des 
royaumes. exerc6rent la justice, obtio- 
rent Ics biens promis, feradrent la 
gueule des lions. 

84. Eteignirentla force du feu, ^chap- 
parent au tranchant des 6p6es 9 gu6ri* 
rentae ieurs maladies, furent vafllants 
kla guerre, mirent en fuitedes armies 
etrangdres. 

35. Des femmes recouvrdrent lenrs 
Biorts par la resurrection; d'autres fu- 
*fi*t tprturte, n'ayaot point accept^ 
jie d&syrance, |»our obtenir une mSl- 
lcMire resurrection, 

36. D'autres pass6rent ptr I'foreuve 
des moqueries et des verges* @tm6me 
des liens etde la prison; 

37. lis furent lapidfa, lis furent sci£s, 
lis furent tentcs, lis moururent par le 
trenchant de l'lpte, ils errSrent ck et 
la, vetus de peaux de brebis, et de 
peaux dechdvre, <Unu& detouL per- 
secutes, nialtraii£s 

38. (Euxdont le monde n'^tait pas di- 
gne), errants dans lesddscrls etsurles 
inontagnes, dans les cavernes etles 
an ires de la ierre. 

39. Et tons ceux-U, ayant obtenu un 
torn tenioignage par leur foi, n'ont 
point remporte les Mens promss, 

40. Dieu ayantpourva k qnelque chose 
de meillenr pour nous, aflu qu'ils ne 
parvinssentpas sans nous k la perfect 
lion, 

CHAPITEE XII. 
L Ainsi done, nous anssi, dtant envi- 
ronncs d'une si grande nude de t6- 
moms, rejetant tout fardeau et lep&kg 
qui nous enveloppe ais&nrsent, courons 
avec Constance dans Parftne qui nous 
est ouverte, 

2. Regardant k Jlsus. le chef et le con- 
sommateur de la foi, qui, nilprisant 
J I jgnominie, k cause de la joie qui Jnf 
ctait proposde, a souffert la croix, et 
s est assis k la droite du trdne de Dieu. 

3. (Test pourqnoi, considerez celui qui 
a souffert de la part des p&heurs une 
si grande contradiction, afin que vous 
ne sttccombiez pas en laissant d&ailltr 
vos tales. 

4. Vous n'avez pas encore r6sistdjus- 
«l«*au sang, en coinbattant contre le 

5. Et vous avez oublte Fexhortation 
qui vous est adress£e comme & des 
iiis : Mon fils, ne m^prise pas le cb'Ati- 
nient du Seigneur, et ne perds point 
courage, lorsqu'il te reprend ; 

6. Car ie Seigneur cbfttie celui qu'H 
aime, et i! frappe de ses verges tout fils 
qu'il reconnalt. 

7. Si vous souffrez le chAtiment, Dieu 
se presented vous comme k des iiis* 
car que! est ie His que son p6re ne 
cbAtie pas? 

8. Mais si vous fites exempts du chAti- 
njcntauquel tons oat part, vous-dtes 
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t$£s dC$ Mtards » mn des fils W 

9. DWllcun nos pferes seloo la chair 
nous out ch&ti£s t et nous les avons res- 
pecies ; ne serons-nous pas beaucouo 
plus spumls au P6re des esprits, pour 
avoir la vie? . . • F 

iQ* Car. nos piresnous ch&liaient pour 
pen de jours, comme ils le trouvaient 
Don; mais Dieu nous ckdtie pour notre 

« a ?J? ^.f fln qm nou$ participions h 
sa &aintete e 

H. u est vral que tout cbAtiment ne 
paralt pas sur le moment tin sujet de 
joie, mais de tristesse; mais ensuite il 
produit un ftuitpaisible dejusticepour 
ceuxqui ont U6 ainsi exerts. 

42. FortiOez done vox mains ianguis- 
santes et vos genoux affaibiis ; 

13. Et iaites k vos pieds un cbemin 
droit, aSn que ce qui cloche ne se d6- 
vole pas, rnais plutftt quil soit gu<5ri. 
J4. Kecberchez la paix avec tous t et la 
sanctiflcation, sans laquelle personne 
ne verra ie Seigneur ; 

^5, Veillaut k ce que personne ne so 
prive de la grtce de Dieu, Tee ( qliff 
cune racine d'amertume, poussant de« 
liors, ne vous trouble, et que piusieurs 
n^ea soieqt infects; 

16. A ce qu*i/ nV ait point de fornica- 
teur, m de profane comme Esafl, qui. 
pour un mets, vendit son droit fal- 
uesse. 

J7.Car vous savez que voulant, mtoe 
aprts cela, hunter de la Mn^diction, il 
rut rejetd, car il n'obtint pas un chan- 
genient de resolution, quoiqull le de» 
mandAt avec larmes. 
J 8. Or vous ne vous 6tes pas approcWs 
dela iiiontagne qu'on pouvait ; toucher 
avec la main, et qui 4tait embras^e 

des !6n^bres, ni de la tempdte, 

19. m du retentlssement de la trom- 
pette, ni du bruit des paroles, oui flit 
tel que oeux qui rentendirent,pri6rent 

que la parole ne leur mt plus adres- 
see. 

20. Car ils ne pouvaient supporter cei 
ordre : Si nidme une Mte touche la 

™un t d <Sn d t €lie S6ra lapld ^ 6 ou P erc ^ 8 

21 . Et ce qui paraissait itait si terrible, 
Que Moise ditsJe suis 6pouvant§ et 
tout tremblant. F MW u 

22. Mais vous vous fetes approcbAide 
la montagne de Sion, de la cite du Dieu 
™?i nt » <\e la Jerusalem celeste, des 
milliers cFanges, 9 

23. De Fassemblle et de FEglise de<s 
premiers-nte, inscrits dans les cieux 
dun juge, Dieu de tons, des esprits 

d o e f ^ l P ?! rvcn ! l Ai l . Ia Perfecfion; 

24. Et de J6sus, Mddiateur de la nou- 
velle alliance, et du sang de rasper- 

sion, qui prononce de meifieures dmm 
que celui d'hheh 
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celui qui vom parte; car si- ceui qui 
m6prisaient celui qui lea ayertwsait 
Bur la fcerre, de la part de Dieu, n e- 
cbappfcrent point, nous 4chapperons 
encore moins, nous crai nous detour- 
sons de celui qui park des cieux; 

26. Doot la vols ebranla alorsla terre, 
el qui maintenant a fait cette pro- 
messe , en disant ; Encore tine fois, 
fibranierai non-seulemeat la terre, 
mais aussi la del. ^ nm 

27. Or ces mot$ s Encore une loss, mar- 
quent I'abolitlon des clioses muables, 
en tant que faites pour que les im~ 
muables subsistent 

28. C'est'pourquoMaisissaotle royaume 
iu6branlable, conservons la grftce, afin 
que par elie nous rendions notre culte 
& Dieu d'une manure qui lui soil agrea- 
S>le, avec respect et ©rainte; t 

29. Car notre Dieu est aussi un feu 
<16vorant« 

GHAPITRE XIII. 

1. Que ramour fraternel demeure. 

2. N'oubliez point I'bospitallte ; car, 
par elle, qnelques-uns ont loge des 
anges sans le savoir. # 

3. Souvenez- vous des prisonniers t 
eomme si vous 6tiezenchalnes aveo«va?; 
etdeceus qui sont maltraites, comme 
dtant yous-mAines dans leurs corps. 

4. Que le niariage soit honorable en 
toutes cboses, et le lit sans souillure; 
or Dieu jugera les fomicateurs et les 
adultferes, a ta 

5. Que voire conduite sott esempie 
d'avarice; soyez contents de ce que 
vous avez; car Dieu lui-meme a dtt : 
Certainement, je ne te laisserai point* 
et je ne t'abandonnerai point, 

6. De sorte que nous disons avec as- 
surance s Le Seigneur est mon aide, et 
je ne craindrai point; que me Cera 

7. Sonvenez-vous de vos conducteurs, 
oui vous ont annonc6 la parole de Dieu, 
et, cons! jdteant Tissue deleur vie, imitez 

8?J6sus-Christ est ie, mime, bier et 
aujourd'hui, et pour rdternitA. 
0. Ne vouslaissez point en trainer par 

des doctrines diverses et 6trang£res j 
car U e$t boo que le cceur soit aiTerml 
par la gr&ce et non par des priceptes 
sur les viandes, qui iront servi de nen 
k ceus qui les ont suivis. 



10. Nous avon's un autel.dont eeus qui 
servent dans Se tabernacle, n'ontpas le 
pouvoir de manger, 

41. Les corps des aoimaut, dont le 
sang est povli dans le sanctuaire par le 
sonverain sacriftcateur, pour le p6ch6 9 
sont brQ16s bors du camp. 

12. (Test pourquoi aussi J$su§, afin de 
sanctifier le peuple par son propre 
sang, a soullert hors de la porte, 

43. Sortons done hors du camp, pour 
alier h lui, en portant $on opprobre, 

44. Car nous n'avoos point ici-bas de 
cit£ permanente, mais nous cherchons 
celle qui est h venir. 

S5. Oarons done sans cesse k Dieu par 
Jesus un sacrifice de louange, e'est- 
^-dire le fruit de l^vresqui confessent 
son no&t; 

46. Et n'oubliez pas la bienfaisance et 
la lib£ralit4, car Dieu prend plaisir h 
de tels sacrifices. 

47. Ob6issez & vos conducteurs et soyez- 
ieur soumis, car iis veillent sur vos 
&mes, comme devant en rendre corapte* 
afin qu'sls le fassent avec joie, et non 
en g^missant; car ceia vous serait pr6- 
jndiciable* y 

48. Priez pour nous; car nous sorames 
persuades d'avoir une bonne con- 
science, d&si rant de nous bien conduire 
en toutes cboses. 

49. Et je vous prie d'autant plus vive- 
ment de le faire, afin que je vous sois 
plus tdt rendu. 

20. Or, que le Dieu de pais, qui a 
ramene d'entre les morts fe souveraio 
Pasteur des brebis, notre Seigneur J£* 
sus, par le sang d'une alliance eter- 
nclle 

2i. Vous rende accomplis en toufe 
bonne <®uvre, alln que vous fassiez sa 
volont6, faisant*l«i-m^me en vous ce 
qui est agr6able devant lui, par Jesus- 
Chrlst, & qui soil la gloire aus siteies 
des socles I Amen. 

22. Fr&res, je vous prie de supporter 
ceue uarolet d'exboriation ; car je vous 
ai 4crit en peu de mots* 

23. Yous saves que notre frtre Timo- 
th6e est d&ivr£; s'il vient bientAt, je 
vous verrai avec lui. 

24. Saiues tous vos conducteurs % et 
tons les saints, Ceux d'ltalie vous sa- 
lu^nt. , # . 

25. La grAce soit avec vous tous I Amesi. 
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I Seigneur ]&us»Christ, aus douzetribus 
GBAP1T&K i qui sont disperses, saluti 

I. Jaeonesr tervlteor de Dieu et du 1 * Frtrea » regardez oomme le eujel 
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d'une parfaite Joio les diverse* tenta- 
rttVelaTatience aituneefflca- 

r , 0,1'un tel homme, en effet . ne 
s-attS pas a recevoir quelque chose 

d 8 U Llfomme dont le c<B«r est pubis* 

W fS &n.TaWliaUoo. 

-i* ii lUsera comrae la fleur de l'herbe. 

?f Vn ? effet le solell s'est leve avec 

<5clat a disparu; ainsi le ncue seueuuo 

d « S HwiS l ?«« mornoe qui endure 
i« tPntatkm; car, apres avoir ee 
iurouvHlrecevraiaconronne de v.e 
a?«ele seigneur a promise a ceux qui 
1 aiment. ^ n .. 1ftrfi(m ni est 



28. Car sS auelqu'ua #c®«te la parole 
et ne la met point en pratique, ilest 
semblable a ua taomme qui regards 
dans un mlroir son visage, natureT, 

24. Et qui, des qu'il s'est regardcj, a'en 
va et oublle anssitot quel il Stait. 

25. Mais celui qui aura plong6 sea 
regards dans la loi pw^te. celled* la 
llberte, et qui aura persevere, netant 

I pas un auditeur oubfieuz, mafe pra i- 
1 quant les osuvres, celui-la seraheureux 
dans ce qu'il aura fait. 
26 Si quelqu'un d'entre vous.pense 
etre refigieux , et ne.tient point sa 
laneue en bride, mais trompe son 
cceur, la religion d'un tel homme est 

27. La religion pure et sans tacbe de- 
vant Dieu notre .Pere, c'est de visiter 
les orphelins et les veuves dans leur 
tribulation, et de se conserver pur da 
la souillure du monde. 



7s ' Que personne no dise, lorsquHl est 
♦inff. (Jest Dieu qui me tente; car 
S ne peut 6tre tente par le mal. et 
lui-meme ne tente personne. 
11 Mais ohacon est tente, quand il 
est attire et amorce par sa propre con- 

V 4 s lt Et'anres que la convoitise aconcn, 
e le enffi le 1 pecbe; et to p*ohe, eta* 

tfy a ni variation, nl ombre de change- 

m »* a \l nous a engendres -selon sa yo- 
wl n» la parole de la verite, attn 
qTenous iussions commeles preraices 

4Q Se A S «n S f at me e s S freres bien-aimes, que 
w hommo solt prompt a ecouter, 
i™ta carte "len Wsemettre en colere; 
X Ca P r it colere de Hiomme n'ac- - 

qSeatptaffie en vous,qui peut sauver 
V 2°2 8 . fe en pratique ,1a ^e, *"* 

sonnement9, 



CHAP1TRE 11. 
» . Mes f reres,. que la fol que vous avez 
en notre Seigneur Jesus-Christ glo- 
rifie, soit exempte deception de per- 
so lines 

2. En effet, s.'il entre dans votre as- 
semble un homme avec un anneau 
d'or et un vetcment magnifique, et 
qu'il y entre aussi un pauvre avec uu 

f °K'ay a a b nt egard a celui qui porta 
Thabit magniftque,vouslui disiez .Toi, 
assieds-toi ici nonorablement; et que 
vous disiez au pauvre,: Toi, tiens-toi 1& 
debout, ou assieds-toi ici au has- de 

TNe^aite b S eP vous ; pas en vous-memes 
des differences, et n'etes-vous pas de* 
?5m?"des jugei qui avez de mauvaises 

-— TeSuU». mes f reres bien-aimes; 
vous v ; Dieu n'a-t-ii pas choisi les pannes de 
vous y i ^ e » 10 n nde * qU Hi s soient riches .en 

rat don la foi et heritiers du roraumo qu il 
nromis a ceux qui lalment? 
P Yous? au contraire, vous roeprisez 
le pauvrel Ne sont-ce pas les riches 
mii vous oppriment etqul voustralnenl 



a 



devant les tnbunaux ? . locnh >, m(int 

7. Ne sont-ce pas eux qui blaspMment 

le beau nom qui a ete invoque sur 

V 8 U #i ? vous accomplissez la loi royale, 
selo.1 l^riture : tu ataerw** pro- 
chain comuie toi-meme, vous lanes 

b 9 e %ais si vous faites acception de 
lersonnes.yous commettez un p6ch6 
tant convaincus par la loi dfitre aes 

TS eS S«qne anra observe toute 
li loi s'i» v ent a pecher dans tin seul 
point devientcoupabledetous 
H. in effet, celui qui a dit . in nt 
commettras poiat d^dulttre. a dit 
aussi ; Tu ne tueras point. Or, 3% «i nt 
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UCQDfiS. 11, UI ; IV ; le8Dav iresquisontsi 

9B&SS2E\J&8BS5Sai 

memc est «n petit 
sc vanto de graudes 

Wet, un petit fe«. «|^« f .JS 
n ° e peut-il pas aU^mer ? La lan^ue ^ 



sauver? u une SO Bur sont 

„'» 5 i !,',W,°n.M r ,»e« deU. n.»rri.»re 



elle-raeme de la geoemie. es et 

7. -route esp^efe Mte^sauy^B 
d:oiseaux,de repines eta an te 



S P U^f^vr^Ue estate en 

Wt s^uvr^f b moi Je te mou- 

, 9 . Tu crois q» » T ■ jy'gpoient aussi, 
faisbien; les demons <e mui* 

etil l,"V r A?Smme vain I veux-tu sa- 
v ?iVTe WoTsaorU cBuvres est 

snorte? „ A ti-mi6re ne fut-il pas 



&WS f JS.S pTeiae <!■»» ve- 






U toi lut reodire parlaitf ' e „. ac . 

gf!8l'lmp«loS.Sie. « » *" "» pcl,S 
*S' vow v°V« "one l»e Vnomme Kt 
jS'tllfpi Te. «.»«».■* no" par la 



vient d'en baut, roais die est ierrestre, 



SS^S 85&toP«tlale et sans dim- 

"ftft fruit de la justice se serae 
dans°la paS, pour ceux qui s'adonnent 
a la paix 



sane, ne *«^iie fy"^ "ies messa- 
^^iSStf&pTin autre cne- 

^"Lr comroe le corps sans ame est 
nTo'rf; de m?me la foi a£» les (suvres 
€st morte. 

CHAriTRE III. 
i Mes freres. qu'il n'y en ait pas par- 
ii vous beaucoup qui enseignent, car 
Sm encourrons uVjugeraent plus se- 

v l r nV nous brohchons tous en plu- 
ff ,5° ^« war »<■»' 'o»' 80D corI,s 

en bride. • - 



CHAPITRE IV. 
vos rnembres? 



.ait.quii&utteniraussnoui.uu™*" ^.jnerabres? n v>btene Z 



corps 



^ i r^: ! ^^&m**^* ! ^^^ 



MCQUE8. IV. V. 



n'obtcncz pas, pat?ce que wus ne de- 

TvoKemandez et vous ne receyez 
woint, parce que vous deniandez mai et 
Ian" iavue de satisfaire a vos plaisirs. 
4. Hommes et femmes adulteres, ne 
savez-vous pas que Tamour du monde 
est tine inimitiecontre Dieu ? Qui you- 
dra done 6tre ami du monde, se rendra 

tlSfi-w que TEcriture parte 
en vain? I/Esprit qui babite en nous 
IVil des dffis qu? portent a l'envie? 
fl! Aucontraire.il accorde une grace, 
nlus wande. C'est pourquoi VEcriture 
Sit ■ -men rlslste aux orguetlleui, mais 
il fait grace aux bumbles. 
? soumettez-vous done a Dieu ; resis- 
ted audiable, et il sWuira de vous 
8. Approcbez-vous de Dieu, et il sap- 
procfiera de vous. Pecheurs, nettoye* 
vos mains; et vous qui avez iecoeur 
raartagfi. purifiez vos cceurs; "■ 

P 9. sentez vos miseres, et soyei : dans 
ledeuil.etpleurez; que votre nee se 
change en pleuf s, et votre joie en tns- 

*S? Hamlliex-vouB devant le Seigneur, 

fa lot et iuge la lol. Or, si tu juges la 
loi .tuVes point observateur, mais 
juge de la M.^ Wgisiateur( ^ p e„t 
sauver et perdre. Toi, qu* es-tu, qui 

VjWSSSw maintenant ft vous 
mfi diteTs Nous irons au ourd'hui ou 
3 main dans telle ville, et nous y pas- 
serous Tune annee-.nous traflquerons 

e t4 n Wo g uTn°e nS savez pas ceqtfilen 
sera de dlmain ; car qu'est-ce que : votM 
vie? Ce n'est qu'une vapeur qui paralt 
Jourpeu de lempa et qui s'evanomt 
ensuite. 



4. Voici, le salaire des ouvriers qui 
ont moissonne vos champs , et ; dont 
vous les avez frustres, crie ; et les cr » 
des moissonneurs sont parvenus aux 
oreiiles du Seigneur des armees. 

s Vous avez vecn dans les voluptes et 
dans Ts delices sur la terre, e! vous 
vous etes rassasies corame en un jour 

6. S Vous avez condamnS, vous avez mis 
a mort le juste, qui ne vous a point 

resists 

7. Fre'res, attendez donc.patiemment 
iusqu'a Vavenement du seigneur. Voici, 



iusqua vavenemeni uu ^»"*«?> . m-.w, 
le laboureur attend avec patience lc 
precieux fruit de la terre, jusqu'a ce 
qoMl ait recu la pluie de la premiere et 
de la dernierc saison. lin „ tmant 

8. Vous aussi, attendez patiemment, 
affermissez 1 vos coeurs, car Vavenement 
du Seigneur est prochc. 

9. Freres, ne vous plaignez point les 
uns des autres, de peur que vous ne 
soyez condaranes. Voici, le juge est a la 

P fo!%es freres, prenez pour modMede 
souffrancc et de patience les prophet 
aui ont parlS au nom du Seigneur. 
V Voici, nous regardons comme heu- 
reux ccui qui ont souffert avec cou- 
BtanceT vow avez onl parler de p la con- 
stance de Job, et vous conna ssez la flu 
mte le Seigneur lui accorda; car le 
Sneur est plein de misericorde et de 

Tl« S r Si t°o n ute S cboses, m es fibres ne 
iurez ni par lc ciel, ni par la terre, m 
par a cun autre serment; mais que 
votre pui soit onl, et votre non, non, de 
peur que vous ne tombiez dans la con- 

Wouefan'an parmi vous souffre^t-il ? 
Qu'ilWBqu'unest-ildans ia joie? 
Ou'il cbante des cantiques. „„„„,- 

T4 Qnelqu'un est-il malade , parmi 
vous? Qull appelle )es anciens de 1 b- 
glise, et que ccnx-ci pnent poor roi, 
pour pen ue wsuiy* ~- ■»— ° n i' ig na ot d'btule au nom au &ei- 

e «.Au'lieu que vous devriez dire : Si gneur. , fe Ie 

le Seigneur le veut, et si nous vivons, ^ « » ^ t^uf \l jelfevera; et 
— . ?» A „. mm na eela. "n rcommis des pecbes, ils lui seront 

PfeioSJ&w vos fautes leiuwm 
autres, etpriwt les uns pour les autres, 
afin que vous soyez guens; car 1* 
priere fervente du juste a une grande 

e K ea Ene etait un Uomme snjet aux 
memes affections que i nous; ntonmoto 
il pria avec instance qu il ne piu^ 
point; et il ne plut point sur la terre 
Surant trois ans et six mois. 
<8. Puis il pria de nouveau, et le owl 
donna de la pluie, et la terre produisit 

8 4§ Freres. si quelqu'un d'entre vous 
s-lcarte de la v&ite, etqo'un •utrell 
ramene, 



WKa^lenantfvous vous glori- 
lies dans vos vanteries.Toute presomp- 
Son de cette sorte est mauvaise. 
nVCclui-la done pecbe, qui connait le 
bieu et qui ne le fait pas. 
CHAP1TRE V. 
i A vous. riches, maintenant! Plcurez 
cV JetK Sea cris/ft eause des malheurs 
qui vont tomber sur vous. 
l % Vos richesses sont pournes, et vos 
vfitements sont ronges des vers. 
£ Votre or et votre argent se sont 
vouillS etleur rouille s'elevera en t<5- 
\fi$5$ VonTre vous, et idMjjjn ^ 

SSaS un tdm your les dermers 

juuri 
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JACQUES. V. !. PiERItE, I, If. 

PREMIERE EHTBE 

DE SAINT PIERRE, APOTRE. 



■•> CIIAPITRE I. 

1 . Pierre, opdfre de Jdsus-Chris! atix 
SMUT'S dispm(ls dan""e Pont 
Umiie Cappadoce, 1'AsJe et Ja Bi- 

2. El us selon la prescience de Dieu !e 
P * re ' r<V r A l £ e sanctifies par i'Esprit 
pour obtir a Jtfsus-Cbrist, el l pour avoir 
Z%L & l » s P ersi ? n dc so » sang. Que L 
plfcsl paU V0US solcn ' rauIti - 

3. ne*ni sou le Dieu et Pdre de notre 
Seigneur JcWChrist, qui, selon sa 
grandemiseYicor.de, nous a fail renai- 
tre, pour une esperance vivanteuar la 
morfs? n de Jesus - Chri «t d'enSe jet 

4. Pour un heritage incorruptible sans 
tache, inalterable, et r(5servt5 daps ies 
cieux pour nous, 

5. Qui, dans la puissance de Dieu 
sommes gardes par Ja foi, pour le sa- 

lWnia&tt* 1 " manifest<5 daiis 

■6, En cela vons vous rej'ouissez. <iuoi- 

que vous .soyez maintenant attrisffU 

pour un peu de temps par d verses 

c'prcuves, puisqu'il le Taut, 

■7. Ann que rejpreuvc de voire foi. plus 

P o r £ Cie, ! s f q " e fy r Passable, qui p P (lr I 

tant est eprpuve par le feu, wustourne 

A louange, a honnenr et a gloire, lors 

deravenementde Jesus-Christ, 

8. Que vons aimoz, sans l'avoir connu 

ea qui vous croyez, sans le voir ei- 

Saf, aSf 0l,issM d '«™ We 

J.2:??* 1 de c « e ? a,,u ^ l0 sesont infor- 
n, «\ e * enqnis les Pnophetes, qui ont 
proph<5tis<5 touchant la grdce qui est 
en votis; H 

«»«ii« chel i ibant P "*" <J" el temps et 
2 « !| es;Conjonctures I'Esprit de Cnrisi, 
qui Halt en eux , et qui rendait te*- 
moignage d'avance, leur re>6lait les 
souijrances de Christ, et la gloire dont 
elles seraientsuivies. 
42. Et il leur fut r6vd1d que ce n^iail 
pas ijponr eux-memes, maispour nous 
attlfi talent dispensateurs de es 

™„ >i e f s ' qi l i vous ont M annoncees 
maintenant par ceux qui vons ont pre- 

^/ <5 7 8ng / 1 ?' P ar J !e Mnt-Eaprl* en- 
voy* du cie), et dans lesquclles Yes 
aoges d^sirent plonker leur* regards j 
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<3. c'est pourquoi, ayant cefnt Ip<* 
reins de vbtre entendement, rt SlaSt 

Xf l n a il e * ndez avec une Paraftt e?p£ 
ranee la grace qui vous sera apportdca 
la manifestation de Jewis-ChrisF 
.,!:: Comme d es enfants obeissahts, ne 
vous eonformez point aux cooveitises 
( 'e voire ignorance d'autrcfois. M 

«. Mais comme celui qui vous a ap- 
pelej est saint, soyez vous -monies 
so »ntsdans toute wtr^onduite. 

JLl'tfr e . ffet '. 11 est <5crit; Soyez saints 
car jesuis saint. oaum, 

vZ\ 5 1 ! 81 - vo ^ s inv oqnez comme votre 
Wre celu.j qui, sans (aire acceptiondo 
personnes juge selon l'ceuvre r de cha- 
cun.conduiscz-vousavec craintedura t 
i$Lbas V ? ^o^ehabitation paVsagere 

<8. Sac'iiantque vous avei: e*te rachet<5s 
de Ja yajne maniere de vivre que vous 
™|* Writhe de yos P 6re S> non par des 
choses penssables comme 1'argent ou 

|9. Mais par un pr^cieux sang, comme 
Chr?st gneaU Sa " S d<5fauUt »»n« tache, 

20. Destine deja avant la creation dn 
monde.et manifest^ dans les dernier" 
temps a cause de vous, 

J«;„9!!- i » , A I> F ]!u '' w °yezen Dieu, qui l'a 
ressuscite des morts, et l'a glorifleafln 

Sent e nDJe f u! 6t V ° ire "&™*™ 

22. Ayant pun'Oe vos flmes. en ob<5i«s- 
santa la v«?rite,par I'Esprit, oSr Sr 

aimez-vous avec Constance les uns les 
autres d'un cceur pur, es 

23. Etnnt r(js6neres, non par une se* 
mence corruptible, inais far vne It 
mence incorruptible, par fa parole do 
Jnent. qm etqni ^eureUftraeluS 

24.. Car toute. chair est comme l'hcrbc 
ft tonteja, gloire de Thomme comme 

flcfttoSSe^ erbe ' ll,erl,e s6 ' be *** 

?a e „Se !a b ° nne nouvelle vou "« 

CIIAPITRE If. 
J;«J an i d01 !l c r enonc.<5 a toute sorte de 

2. Desircz avec ardeur, comme des 
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abstenir des convoHises cBarnelles aui 
font la guerre a l'ame, q 

«. Ayant uoeconduite honnete parmi 
les Gentils. afln qu'au lieu qu'ils mt- 
dlsent de vous, comme si vous itiez des 
ma faiteurs. ils gioriflent Dieu an jour 

iuvres. y * *" VOyant wo * b ™""* 
«. Soyez done soumis a toute institu- 
tion humaine,a cause du Seigneur: 
aoit an Foi, comme a celai qui 1st aV 
dessus des autres ; 

SM?A*a' """■ <*«pp»SS 

J.?.\ Ca / cecl *? st la voIonW de Dleu 
an en faisant bien vous fermiez la bou- 

Sl S e l gS s ° : rance des hommes »W- 
Ji 6. Comme Want librcs, non pour vous 
servir de la liberty comrn* i'un vo/je 
pour la malice; mais comme des servi- 

&6ulr§ d@ Dietl* 

"IT. Rendez bonneur k 'tons • aimez ' 

taSl" feS; craIgucaB Dieu; ho ™« 

<& Doraestigues, soyez soumis & vos 

snattres en foute crainte, non-aonle- 



i PIERRE, 
enfant® saosveflemenf nte.Ie laitabl- 
ntuel r?t pur, afln que vous croissfez 
par sou moyen, 

3. Puisgue vous avez goU6 que le Sei- 
gneur e$tbon f & 
-V En vous approchant de bit out est 
m. p e cr h re i X«v" te rejettfo des hommes, 
mats cboisie de Dieu e£ pn*cieuse 
5. Vous aussi, comme des pierres 'vi- 
vantes, voua ttea ddiflda, powr itte une 
maiaon jpirituelle, line sacriOcature 
aainte, afln d'offlrfr dea sacrifices spiri- 
tuels agrdablea a Dieu, par Jdsus-ChW 
0. Cest pourquoi il est dit dans FEcri- 
lure : Vosci P ie pose en Sion une pierre 
angulaire, cboisie, pr£eieuse; it aui 
croira en eile, ne sera point confus. 

7. Vous en recevrez done de I'honneur 
HuSL WJ^jezi mais, pour les incrg- 
dules.ia pierreque ceux qui hfltiasaient 
ont rejetee, est devenue tine pierre an- 
gulaire, et une pierre d'achoppement 
et un rocher de scandale; 

8. En deaoMlssant k la parole, tU se 
heurlent contra a/fo,et e'est k cela 
qu'ils ontltd destines! 

9. Mais vous, vous «tola race £lue s la 
sacriflcature royale, la nation sainte le 
peuple acouia, pour anaoncerles ver- 
sus de celui qui vous a appetds des 
tenures k sa merveilleusc lumiftre, 

40. rous qui autrefois vC4tiez point 
un people, mata qui ite$ maintenant le 
peuple de Dieu; rota qui n'aviez point 
obtenu mis6ncorde r mais qui mainte- 
nant avez obtenu misdricorde. 

41. Bien-aimes,je vous exhorte, comme 



ii, in. 

Jh SU r „?' ?, , t VM ehote »Brt«We * Dleu, 
2S2„^ eI<I ^ im '5 ar m motif deero- 

SSSkSSSSSf &mctiom en 80Uf " 

dWebattus pour avoir mat fait? Mais 

france pour avoir Wen fait, e'est a cela 
que Dieu prend plaisir. 

21. Car c est a cela que vous etes ap- 
peies, puisque Christ aussi a souffert 
pour vous, vous Iaissant un exemple, 
a «P 5«ie vous suiviez ses traces, 

22. Lui qui n'a point commis Ie pe*che\ 
et dans la bonche duquel il ne s'est 
trouv<5 aucune fraude; " »w 

23. Qui, outrage^ ne rendait point 
^outrages; et, maltrait^, ne feisait 

Hil!,?!, me 4 nace ?' maIs s ' eQ remettait 
a „cel«i q«i joge justement ; 

24. Lui, qui a pott6 nos pe'ehe's en son 
£?. rps /K le b0 ". a?n qu'<§tant morts 
au peche, nous vivions a la justice, et 

& 8 JgK? UrJrissnr<5 de 9 UI vousavez 

25. car vpus (§«ez comme des brebis 

rSiSlL mai I v . ous * tes maintenant 
retourne^s au Pasteur et a l'Eveque de 

€fIAPlTRE HI. 
Pemmes, soyez de m^me soumises 



ment k ceux qui sonUions et induigents* 
mala aussi X cw qui sont dlflKiiS: 
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I 

* "voa maris, afln ^ uw , »u t «o a qui 
n obeissent point k la parole, ils soient 
gagnea sans la parole, par Ja conduits 
de leurs ftsmmes, 

2. Lorsqu'ils verront voire conduife 
chaste et respectueuse, 
8. Que votre parure ne soit point celle 
du dehors, rentrelacement des che- 

mmt des habits, 

4. Mais rbomme eacbd dans Ie cceur* 
1 l^ormptmim d*un esprit low et pi& 
albl&qui est d'un grand pris devant Dleu. 

5. Carainsi se paraient autrefois les 
saintea femmes qtxl esp^raient en Dieu. 
dtant soumises 4 leurs maris* 

@. Comme Sara qui ob^issait^ Abra- 
ham, et I'appeialt son seigneur, Ceit 
& eile 9110 vous ^tes les flSles en faisant 
le hten, et en ne vous Iaissant troubSer 
par aucune crainte. 

T. Maris, de mdme« conduisez-vous 
avec sagesse envers vos femmes, 
comme en vera un «3tre plus faible, eo 
lui rendant bonneur, puisqu^elles hdri- 
teront avec vous de la gr&ce de la vie, 
afln qm vos pridres ne soient point 
en tra v ees« 

§. Enfin t soyez tons d'un m6me senti« 
meat conipatissants, fraterneis, misg- 
ricordieux, bienveillants; 
O.Ne rendant point le mal pour le 
iwal, ni I injure pour Hnjure; b^nis- 
aant, au contraire; sachant que e'est k 
cela cfue vous ^tes appel^s, afln que 
Ifction, 



vous b&itfcz la bdn&lf 



w^s-sri ^~*r.*?vwjt^it^*T r*"fr 
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1. PiEERE, 111, IV, 



10; Kn eEtet, <p« celtti qui veut aimer 
la fie et voir des Jours beoreui. garde 
sa langue du mal* et ses livres de pa- 
roles trompeuses; 

41. Qo'il »e dttourae du mal et fasse 
le Men; qull cherche la pais et la 

P a f ar Y les yeux du Seigneur smt sur 
les justes, et ses oreilles son£ atten- 
ds k lear priire; mais la face do 
Seigneur est contre ceux qui foot le 

43. Et qui e$t»c6 qui vous fera dn mal, 
si vous vous conformed au bien ? 

44. Mais quand mime vous souffririez 
pour la justice, vous series heureux. 
m craignez done point ce qu lis veu» 
tent, votes faire cralndre, et ne soyez 
noint troubles; . 

45. Mais sanctifies dans vos ccbuk le 
Seigneur Dieu. Et soye% toujours prets 
k vous Prendre, avec douceur et res- 
i>ect» aupr&s de tons ceiixoui vous de- 
mandent raison de Fespirance qui est 



- 48 Ayant una bonne conscience, aflo 
que ceux qui bl&ment votre bonne con- 
duite en Christ, soient confondus dans 
ce ou'ils disent centre vous, comme $t 
vous etie% des malfaiteurs. 

47. Gar If vaut mieux souffrir. si telle 
est la volonti de Dieu, en faisant le 
bien qu'en faisant le mal. 

48. Car Chri&t aussl a soufferi une fois 
pour les p«ch*8.iui juste pour les m- 
fustes, afin de nous amener a Dieu, 
ayant iti mis k mort seloo la chair, 
mais vivifi6 par l'Esprit; 

49. Far lequel aussi il est alle precber 
aux ^sprits en prison, , 

90. Out avaient 6t6 autrefois lucre- 
dules^ lorsque, du temps de Noe, la pa- 
tience de Dieu atiendait, pour la der- 
nitee fois, pendant que Farche se con- 
struisaitdans iaquelle un petit nombre 
d'Ames, tfesU-dlre butt, furent sau- 
vies & travers Feats. 

21. 1 

time 

ment d'une bonne conscience devant 
Dleu) nous sauve maintenant par la 

resurrection de Jisus-Christ, 

22. Qui, itant alii au ciel 9 est k la 

droite de Dieu, et k qui les anges, les' 

prindpautisetles. puissances sont as- 

sujetbs. 

CBAPITRE IY. 

4 Cbrist ayant done souffert pour 

nous dans la chair f vous aussi, annex- 

vous de cette rainie pensie, que celui 

qui a souffert en la chair a cessi de 

2. Afin de ne plus vivre selon les con- 
voitises des honimes, mais selon la vo- 
lenti deDieu, pendant le temps qui tui 
reste a vivre dans la chair. 

8. Car il nous sufflt devoir accompli. 




dans le tmp$ de notre viepassieja 
volonti des Gentils, en marcprat dans 
les Impudicitis et les convoitises, n- 
vrognerie, les excis du manger et du 
boire, et les idolatries criminelles. 

4. C*est pourquoi ils trouvent etrange 
que vous ne couriez pas avec eux dans 
le mime dibordement de dibauche, et 
ils vous caiomnient. 

5. Ils rendront compte k celui qui est 
prfit k j uger les viYants et les morts. 

6. Car revangile a 6t6 aussi annonce 
aux morts, afin qae t condamnte quant 
k la chair selon rhomme, ils vecussent 
quant ^1 Fesprit selon Dieu. 

7. Au reste, la fin de unites choses 
approche; soyez done sobres et vigi- 
lants dans les priires. 

8. Surtout ayez les uns pour le^ au- 
tres une ardente chariti; car la charite 
couvrira une multitude de peches. 

9. Exercez l'hospitalitl les uns envers 
les autres sans murmures. 

^0. Que chacun emploie le don selon 
quit a recu, au service des autres, 
comme de bons dispensateurs des di- 
verses gr&ces de Dieu. 
11. Si qnelqu'un parle, quit parte se- 
lon les oracles dfe Dieu ; si quelqifun 
exerce un ministtre, quHl Vexerce se- 
lon la force que Dieu lui communique, 
afin qu'en toutes choses, Dieu soit glo- 
rifl£ par J^sus-Christ» k qui appartien- 
nent fa gloire et la force aux siecies des 
si^clesl Amen. . t 

42. Bien-aimfej ne soyes point surpris 
de la fournaise qui est au milieu de 
vous pour vous ^prouver, comme 8*11 
vous arrivait quelque chose d^trauge. 

43. Mais r^jouissez-vous^ de ce que 
vous participez aux souSTrances de 
Chrisf t afin que, lorsque sa gloire sera 
mahifestde, vous soyes aussi combles 
de joie. 

44. Si l'on vous dit des Injures nour 
le nom de Christ, vous, tte$ bien ueu» 
reux ; car FEsprit de gloire, TEsprit de 
Dieu, repose sur vous. 11 est bias- 
ph6m6 par eux, mais il est glorifii par 
vous. __ 

45. Que nul de vous ne soulxre comme 
meurtrier ,ou larron, on mallaUeur, 
ou comme s'ingirant dans les affaires 
d*aufruL a . _ 

46. Mais HI sovkffte comme Chretien, 
qu'il Wen ait point honte, mais quiil 
giorifie Dieu k cet ^gard. 

47. Gar le temps vient 6ii le jugement 
doit commeocer par la maisoa de Dieu, 
et s % il commence par nous, quelle sera 
la fin de ceux qui n'obeisscnt pas a 1 e» 
vangiledeDieu? , 

48. Et si e'est k graod'peme que le 
juste est sauv^t que deviendront rimpie 
etlep^cheur? ^ a 

49. Que ceux done qui souorent par la 
volenti de Dieu tui reeommandent 
leurs 4mes g comme k un Crlateur fidile, 
en faisant le bien« 
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COAPITRE V. 

I. le prle les anclens qui $ont parmi 

v ous, moi qui 5«<j and en avec eux t to- 

moin des souflrances de Christ, ct par- 

ticipant de la gloire qui doit 6tre ma- 

a. Paisses le troupesu de Dieu qui est 

an milieu de vous,veillant $ur lui, non 
par eontrainte, mais volontairement; 
iioo pour un gain honteus, mais par 
nflecnor , 

3. Non comma ayant la domination 
sur les heritages da Seigneur, mais en 
£tant les modeies du troupeau. 

4. El lorsque le souverain Pasteur pa- 
raltr8 p vous remporteres la couronne 
incorruptible d« gloire. 

5. De m$me, jeunes gens, soyetf sou- 
mis aux anclens, et vous soumettant 
tous les uns aux autres, revStez-vous 
dhumilitg; car Dieu r£sjste aux or- 
eueilleux, mais il fait grftce aux hum* 
ties, 

* 6, Humiliez-vons done sous la puis- 
sante main de Dieu, a8n qu'H vous 
£ldve quand ii en sera temps; 
7. -Vous d£chargeant sur lui de tous 
vos soucis* parce qui! a soin de vous. 



8. Soyez sobres. veil leg; car le diable, 
voire ennemi, rdde coramc un liosi ru- 
gissant, chercbant qui il pourra d&» 
vorer. 

9. R6sistez-lai, etant fermes dans la 
foi, sachant que vos fr£res, qui sont 
dans le monue, souffrent les m&mes 
afflictions. 

10. Or que le Dieu de toute grAce, qui 
nous a appel£s 6 sa gloire eteraelie en 
J6sus-Chnst, aprfcs que vous aurez un 
peu soulTert, vous rende parfaits, 
fermes, forts et in6branlahles. 

il, A lui soient Sa gloire et la force 
aux socles des stecles! Amen. 

43. Je vows ai £cri£ en peu de mots 9 
par Silvain.g^g est, comme je t'estime. 
u n frfcre 11 dele, vous cxhortant el vous 
assurant que la vraie gr&ce de Dieu 
est celle dans laquelle vous demeurez 
fermes. 

13. La coimmmaute des 61us qui est & 
Babylone, et Marc, mon flls, vous sa- 
lucii t 

14. Saluez-vons les uns les an Ires par 
un baiser de charite\ La paix soit avec 
vous lous qui'llei en J&us-Ciirist! 
A men. 



SECONDE EPITRE 

DE SAINT PIERRE, APOTRE. 



CHAPITRE I, 

4. Simloit Pierre, serviteur et ap6Sre 
do J6sus-Christ, k ceux qui out eu en 
partage une foi du m6me pnx que 6a 
ndtre, dans la justice de notre Dieu et 
Sauveur J£sus-Christ. 

2. La gr&ce et la paix vous soient mul- 
tiplies, dans la connaissance de Dieu 
et de notre Seigneur J6susl 

3. Comme sa divine puissance nous a 
donnl tout ce qui regarde la vieetla 
Dlet6, par la connaissancc de eclui qui 
nous a appel£s par sa gloire elpar sa 
vertu 

ji. Pa^ lesquelles nous out ^tddonn^es 
*es trds-grandes et prtcicuscs pro- 
messes, aim que, par lour moyen, vous 
soyez participants de la nature divine, 
en fuyant la corruption qui rigne dans 
le monde par la con vol tisc ■%■ 

5, Ainsi, j/.apportant tout votre sole, 
ajoutez & votre foi la vertu, et tk la vertu 
Iji science* 

0, Et & la' science la temperance, et h 
la temperance Sa patience, et & ia pa- 
tience la pi6t& 

7. Et k la pi£te 1'amonr fraternel, et It 
I'amour fraterne! Ia chantf. 

8. Car si ces choses sont eo vosis, et y 



abondent, dies ne vous laisseront ni 
oisii's, ni startles dans la connaissance 
de notre Seigneur J£sus-Christ. 
9. Mais celui en qui ces choses ne se 
trouvent point, est aveugle, sa vue est 
courte, et il a oubIi4 la purification de 
ses p6ch£s passOs. 

40. G*est pourquoi, fr6res,$tudiC2-vons 
d'autant plus k afTermir votre vocation 
el votre Election; car, en faisantceSa, 
vous ne broncherez jamais; v - 
IK Et ainsi I'entriSe dans !e, royaume 
eternel de notre Seigneur et Sauveur 
jesus-Cbrist vous sera pleinement ac« 
cordee, 

42. C*est ponrquoi je ne n£gligcrai pas 
de vous ,rappc!er sans cesse ces choses, 
quoique vous les sacbiez ct que vous 
soyez afformis dans la v«§rit<5 pr^sente. 
4,3. Et je crols qifil est juste, aussi 
longtemps que je suis dons cctte tenie, 
de vous r^vcillcr par vies avcrtisse- 
nients, 

44. Sachant que je quitterai bientAt 
eette tcntc, comme notre Seigneur Je- 
sus-Christ me fa fait connailre. 
"15^ Mais j'aurai soin qiraprds mon de- 
part vous puissiez toujours vous sou- 
venir de ces choses. 
46, Car ce n'est point en suivant des 
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fables composes avcc artifice, que nous 
vous avons fail connaltre la puissance 
et la venue de notre Seigneur Jesus- 
Christ; mais c*est aprts avoir vu de nos 
propres yeux sa majeste. 

O. Car il a recu de Dieu le P6re non- 
near et gloire, lorsque^cette voix lui a 
6t6 adressSe par la Gloire supreme : 
Celui«ci est mon Fils bien-aime, en qui 
i'al mis toute inon affection. 

i8, Et nous avons entemiu cettc voix 
venue du del, lorsque nous avons ete 
avec lui sur la sainte montagire. 

49. Nous avons aussi la parole des 
prophetes,4»i est tr£s-ferme,& laquel-Je 
vous faites bien de vous attacher. 
eomme ft une lampe qui brillait dans 
110 lieu sombre, Jusqn'ft ce que le jour 
resplendlt, et que iMtoile du matin so 
levat dans vos coeurs. 

20, Sachez tout d'abord cecl, que vulle 
propb6tie de FEcriture ne vient d uiie 
interpretation particulars 

21. Car la.proph&ie n'a point ete ap- 
port6e autrefois par la volonte hu- 
maine; suuis les saints hommes de 
Dieu, 6tant pouss^s par le Sainl-Esprit, 
ont parl6« 

CHAPIIEE II* 
4. Or. comme il y a eu de faux pro- 
phfctes parmi le peuple.il y aura aussi 
parnii vous de faux docteurs, qui intro? 
duiront secrfttement des sectes perni- 
cieuses, et qui, reniant le Seigneur qui 
les a rachetes, attireront sur eux-m&nes 
une perdition soudaine. 

2. Et rlusieurs suivront leurs doctri- 
nes de perdition, et la vole de la verite 
sera blasph£m£e ft cause d'eux. 

3. Et par cupi'dit6- lis traHqucront de 
vous, au moycn de paroles trompeuses; 
mais depuis longtemps leur condamna- 
tion ne s*arr£te point, et leur perdition 
ne sommeille point 

4. Car si Dieu n'a pas'6pargn61et anges 
qui avaient p6ch<*,mais si, ie$ ayant 
pr6cipit£s dans I'ablme, lids avec des 
ehatnes d'obscurite, il les a livrcs pour 
1/ gtre gardes en vue dn jiigement; t 

5. Et *'il n*a point 6pargn6 1 ancien 



monde, et s'll a prtservS No6 f lui 
huitifciirae, le prddicateur de la justice, 
lorsqu 1 !! a tsnvoyl le deluge sur le 
monde des impies ; 

6. Et si, rdduisant en cendres les villes 
de Sodome et de Goinorriie, il les a 
condamnries ft .la -destruction, les don- 
nant en exemple ft ceux qui vivraient 
dansTimpifte; ■ , a A _. , 

7. Et itfa ddlivrd le juste lot, qui 
souffrait de la conduiteinf&me de ces 
abominables . 

8. (Car ce juste, qui demeurait parmi 
eux, aHligeait cbaque jour son &me 
juste, ft cause de ce qu'ii voyait et ap- 
prenait de leurs mlcfcantes actions), 

9. Le Seigneur saura dflivrer de 1 e- 
preuve ceux qui riionorent, et garder 



les injustes pour Sire pnrils au Jour du 
jugement; , , ^ 

10. Principalement ceux qui suivent 
lu chair, dans la convoitise de rimjpu- 
retfi, et qui tQdpriscnt la domination, 
audacieux, arrogants, et qui ne ©rat- 
gnent point d'iiuuricr les dignites, 
H, Tandis queJes anges, quoiqueplus 
grands en force ct en puissance, ne 
portent point contre eiles de jugenients 
injuricux devant le Seigneur. 
42. Mais ceux-cl, conmie des animaux 
sans raison, qui ne suivent que la na- 
ture, n6s pour £tre pris et detruits, 
blaspli^mant ' cc quiis n'entendent 
point, p^riront par leur propre corrup- 
tion, recevant le salaire de leur ini* 
quit*. 

13. lis aiment ft 6tre tons les jours dans 
les d^Sices; ce sont des taches et des 
souillures; ils prennent plaisir dans 
leurs tromperies, lorsqiOils mangent 
avec vous * 

n. lis ont les yeux pieins d'adultfire, 
et qui ne cessent de piScber; ils amor- 
cent les ftmes.mal affcrmies-; lis ohtle 
coeur exerc6 ft ravarice; ce sont des 
enfants de malediction, ' 

15. Qui, ayant quittl le droit cbemin, 
se sont 6gar6s, en suivant la voie do 
Balaam, Jib de Bosor, qui ainia le sa- 
laire deriniguite; mais qui futrepris 
de son injustice; 

16. Une ftnesse muette, parlant d'une 
voix humaine» r^prima la folie du pro- 
pb^te. 

n. Ce sont des fontames sans eau, des 
nules agit<5es par un tourbillon ; et 
Tobscurite des t^nftbres leur est r£ser- 
v^e pour riternit6« . 

18. Car, en tenant des discours enfies 
de vani'J, iisamorcent, paries convoi- 
tises de la chair et lesimpudicit^s, les 
personnes qui s'dtaient vdritablemeni 
6loign6es de 'ceux qui vivent dans 
l^garement, . 
40. Leur promettant la liberty quoi- 
qu'ils soient enx-m^mes esclaves de la 
corruption ; car on devient esclave de 
celui par lequel on est vaincu. 
20. En effetsi, aprfts avoir fui les souil- 
lures du motide, par la connaissance 
du Seigneur et Sauveur J6sus-Christ, 
ils s'y engagent de nouveau et sont 
vaincus, leur derniftre condition de- 
vient pi re que la premifere. 
24. Car il leur e&t iriieux valu de 
n'avoir point connu la voiede lajustice, 
que de se dltonrner, apr^ts Tavoir con- 
nue, du saint commandement qui leur 
avait£t<5donn<5. 

22. Mais il leur est arrive selon ce pro- 
verbe vrai : Le chien est retourn^a ce 



qu'll avait vomi.et la trule, apr6s avoir 

m lav^e ft s'est vautr^e dans S@ bour- 
bier« 

CHiPlTBE DI. 

^MmMmii, void d4jft la seconde 



«• T* aav. 



209 



^»^w?^wmi&^^ t -''Z^ tm " sr 



t «W®Tffi?®teS?*fi^ 



H. HERRI, 111. I. JEAN, 8. 



^pllre que je vous 6cris. Dans rune et 
dans l'autre, je l'6veille par mes avertis- 
sements votre saine intelligence; ■ 

2. AOn que vous vous souvemez des 
choses qui ont 6i6 prldUes par les 
saints proph&tes, et de notrc comman* 
dement, ft nous,les apdtres du Seigneur 
etSauveur; , 

3. Saebant tout d'abord ccci. qu aux 
dernicrs jours il viendra des moqueurs, 
qui so conduiront selon leurs convoi- 
tiscs, 

4. lit qui diront ; Ou est la promesse 
de son avgnement? Car,dcpuis que nos 
peres sont snorts, toutes choses demcu- 
niirt comme dcpuls le commencement 
de la creation. 

5. Car ils ignorent volontaircmcnt 
ceci. c*est que lescieus furent autrefois 
cr<*es par la parole de Dieu, aussi bien 
que la terre, iivie de IVau, et qui sub- 
Histait au niovest de reau; 

0. Et que ce fill par ces choses que le 
monde d'alors pirit , submerge par 
i ^esii 

7, Or, les cicux et la terre d'A present 
.sont gardes par la mftmc parole, et re- 
serves, pour le tcu.au jour du jugement 
vt do la perdition des homines unpics. 

8. Toutefois, bicn-ainrts, n'ignorcz pas 
una chose, e'est que, pour Se Seigneur, 
tin jour est conime mllle ans, et lnille 
ans sont comme un jour. 

®. Le Seigneur ne retarde point I exe- 
cution de m promesse, comme quel- 
qnes-uns croient qn'il y ait du retard ; 
mais il use de patience envers nous, ne 
voulant point qu'aucnn pcrisse.inais 
que tons viennent ft la repentance. 

40. Oi% le jour du Seigneur viendra 
comme un larron dans la nnit; et, en 



ce temp$4d< iea deux passeront avec 
fracas, et les laments embrases seront 
dissous, et la terre, avec les cauvres qui 
sont en elle, sera enti^rement brulee. 
4!. Puis done que toutes ces choses 
doivent se dlssoudre, quels ne devcz- 
vous pas Stre par la sainted de votre 
conduite, et votre pi6i6- 
42. Attendant, et ftfttant la venue du 
jour de Dieu, dans lequel les cicux 
enilansm6s seront dissous, et les 616- 
ments embrases seiondront? 
i 3. Or, nons attendons, selon sa pro* 
niessc, de nouveaux cieux et one nou- 
velle terre oik la justice habile. 

44. Cest pourquoi, bien-aimes, en at- 
tendant ces choses, efforcez-vous dVilre 
trouv£s sans tache et sansreproche de- 
vant hei dans la paix. 

45. Et croyez que la longuc patience 
de notre Seigneur est votre salut, 
comme Paul notre Jrftre bicn-aim* vous 
fa aussi 6crit s selon la sagesse qui lui 
a <H6 donnee; 

4 6. Et comme il lefait dans toutes ses 
Ipllrcs, quand il y parte de ces choses; 
parmi lesquelles iS en est de difflciles k 
entendre, que les personnes ignorantes 
et mal assumes tordent, comme les 
autres ccriturss, & leur propre perdi- 
tion. , , 

47. Vous done, bien-aim6s, qui files 
avertis, soyez sur vos gardes, Je pour 
qu'entralnla par I'lgaremcnt des mi- 
pies, vous ne venicz a d<5cboir do votre 
fcrmct£* 

48, Mais croissez dans la gr&ce et la 
connahsance de notre Seigneur et Sau- 
vcur J6sus-Christ. A lui soil gloire, et 
ntatntenant, et pour le jour d'titernitet 
Amen. 



PREMIERE fiPITRE 



DE SAINT JEAN, APOTRE. 



CHAP1TRB I. 

4, Ce qui 4tait dfes le commencement, 
ce cue nous avons entendn, ce que 
nous avons vu de nos yens, ce que nous 
avons contempt* et que nos mains out 
touchy conccrnant la parole de vie 

2. (Car. la vie a 6t6 manifest^, et nous 
f avons vu'c, et nous en tendons temot- 
gnage, et nous vous annoncons la vie 
?iernelle» qui 6tait auprto.du P6re, et 

■ qui s'est manifesto ft nous) ; 

3. Ce que nous avons yn et entendu, 
nous vous l'annongons, afln que vous 
ssyez communion avec* nous. Or, notre 
communion est avec le P6re 8 el avec 
Jlma-Christ son FiSs. 

4. Et noiiH vous 6crlvons ces <$hoses t 
afln qu# votre Joi@ soit parfalw* 



5. Or, le message que nous avons re^u 
de lui, et que nous vous annoncons, 
e'est que Dien est lumiftre, et qu'en lui 
il n'y a point de t^nftbres. 

6. Si nous disons que nous sommes 
en communion avec lui, et que nous 
marcbions dans les t6n6bres,nousmen« 
tons, et nous n'agissons pas selon la 
vdrit6 

7. Mais si nous marchons dans la lu- 
mi6re, com me il est lui-m#me dans la 
lumiftre, nous sommes en communion 
les uns avec les autres, et le sang de 
son Fils J&»us-Ghrist nous puriQe de 
tout pdch6. 

8. Si nous disons que nous n'avona 
point de p6cbA v nous nous seduisons 
nous*m4niea, et la v6rit6 if est point ea 
nous* 
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9. Si nous eontessons nos pecnls, 11 est 

fiddle et Juste pour nous lcs pardpnner, 

et pour nous purifier de toute iniquite. 

40. Si nous disons que nous n avons 

point do peche, nous le laisons roentcur 

et sa parole n'est point en nous. 

CH.4PIT1E II. 

« Mes petits enfants, je vous ccris ees 

choses aEue vous ne pecbies point. 

Et si auelqVun a pecH nous avons un 

avocalailres d/pere; Jesus-Christ le 

J a. 8t C'cst lui a»'< «* la Propitiation pour 
nos pecbes: et non-seulement pour les 
XotreT niafs aussi pour ceuxdu monde 

*3 ^If par ceci nous savons que nous 
l'avons connu, $avoir t si nous gardens 

T aBlmSWfjf V«i connu, et qui 
ne Karde point ses commandements, 
est SttSiJSSSi et la verite n'est point 

*& Mais Dour celui qui garde sa parole, 
li'inoar Jfc Dieu est verftableiuent par- 
fait en lui, et a cela nous connaissons 
aue nous somntes en lui. „,, i„t 

6 Celui qui dit qu'il demeure en lui. 
doit Taussi marcber comme il a marcbe 

Wrtret. Je vous exris, non un com- 
mandemeht nouveau, mais an com- 
mandement ancien que vous ; avca : eu 
dfrsle commencement; ce connnanoc- 
nen f ancien? e'est la parole que : vous 
av*z entendue des le commencement. 

S.Touiefpis, je vous to un com- 
mandement nouveau, <* qui est vrai 
en lui et en vous, car les ufoebre is pas- 
sent et la vraie lumiere luit deja. 

s delui qui dit qu'il est dans la lu- 
miera et qui halt »u frere, est encore 

•dans la lumiere. et rien en lui ne le 

1 S* MaTcelui qui bait son frtre est 

tinbhrp* et il ne salt ou il va, parce 
aueleltenel res ontavcugle^ ses yeux. 

C ?rie a r e es 8On ie 0O v ! Sns fcrls, parce que 
vous a% connu celui qui est tits lo 
rnmmeneemenL Jcunes gens, je vous 
SriJfSSS .que vous avez valnou le 

u%tt enfants, je vous r ^ris parce 
„.,,, voll 8 avez connu le Pere. Feres, je 
vmWfcrit parce que vous avez connu 
S qui «V des le commencement. 
Salens Je vous aUcrit, parce que 
vous etes forts, ct que la P» r01 « "| 
Dieu demeure en vous, ct que vous 
avtfz vaincn le malin. 



qu'un aime le monde, ramour-du P6re 
n'est point en lui; A * - 

*6 Car tout ce qui est dans le monde, 
la conv.oilise de la chair, la convoitise 
des yenx, et rorgueilde la vie, ne viessfc 
point du P6re, mais du monde ; 

il. Et le monde passe, et sa convoi- 
tise ; mais celui qui fait la volonte de 
Dieu demeunt 6teniellement. 

48. Petits enfants, e'est ici la derniere 
beure: et comme vous avez pui dsrc 
que Fantechrist vient, il y a d6s main r 
tenant plusieurs antechrists; par ou 
nous connaissons que e'est la dernierc 

heure. . 

19. lis sont sortis d'entre nous, mais 
ils n'&tafent pas des n&tres; car s Us 
eussent 6t6 des ndtres, iis seraient dc- 
meur6s avec nous ; mais e'est aim qu u 
f&t manifest^ que tous ne sont pas 
des n6tres. ., 

20, Pour vous, yous avez re9.a 1 onc- 
Uon de la part du Saint, et vous con- 
naisses toutes choses. 

24. Je vous ai 6crit, non que vous ne 
connaissiez pas la v6rit6, mais ^parce 
que vous la connaiss*^, et parce que 
ntil mensonge ne vient de la vente. . 

22, Qui est menteur, si ce nest cenu 
qui nie que jfeus est | le Christ ? Celui- 
Ih est Tantechrist, qui nie le l^rc et le 
Fil^ 

23VQuiconque nie le Fils, n'a pas non 
pins le Pere ; celui qui confesse le Fits, 

*24 l One ce que vous avez entendu des 
le commencement, demeure done en 
vous. Si ce que vous avez entendu des 
le commencement demeure en vous. 
vous demeurcrez aussl dans le Fils et 
dans le Pere. „, „„. . . ,,. 

25. Et la ]»romesse qu'il nous a faite, 
e'est la vte 6ternelle. . . . 

26 Je vous ai ecrit ces choses au sujet 
de ceux qui vous seduiscnt. 
2t. Mais 1'onction que vous avez recuo 
de lui demeure on vous; et vous n avez 
nas besoin que persontie vous enseigne; 
Inais comme cette mfime miction , vous 
enseigne toutes cboses, et quelle est 
veritable, et qn'elle n'est point un men- 
songe, demcurez en lui scion qu'elle 
vous « enseignes. ., . , 

28. Maintenant done, petits enfants, 
demeurez en lui, afin que, qnand il pa- 
rallra, nous ayons de la confiancc, et 
que nous ne soyons pas conius uevant 
lui a son aveuement. 
iO. Si vous savezqu'il est juste, sacbez 
que quiconqne pratique la justice est 
uedelui 



CHAP1TBE III. 

4. Vovez quel amour le Pere nous a 
temoigne , que nous soyons appelm 
Piifnnts de l)ieu. Le monde ne nous 
wnnait point! parce qu'il ue l'a point 
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eof&nts de Dieu, et ce que nous serous 
n'a pas encore 6l& manifeste; niais 
nous Savons que, quand il sera mani- 
fest£, nous ser'ons semblables a lui, 
parce que noug le verrons tel qu II est. 
a. El quiconque a cette esperance en 
liti He purifle lui-mtaie, comme lui est 

^Vouteonque pfcche, transgress© aussi 

la lot ; ear le p6ch6 est une transgres- 
sion -de.laloi* , ^^j.* « 

5. Or, vous saves que Jesus-Christ a 
paru pour 6ter nds p£cb£s, et qu il n y 
a point de p£ch£ en lui. m t x _ 

6, Quiconqiie denieure en lui ne peche 
point: quiconque p&cbe ne Fa point vu 
et ne ra point connu. 

». Petits eniants, que personne ne 
vous s&Iuise : celoi qui B pratique la 
Justice est Juste, comnie lui-nieme est 

8. Celui qui commef le p£cli£ est du 
dialrie, car le diable p6che d£& ie com- 
mencement. Or, ie Fits de^ Dieu a pam 
pour dttrnire les osuvres du diable; 
9*. Quiconque est n6 de Dieu ne corn- 
met point Iep6ch3, parce que la se- 
mence de Dieu demeure.en lui; et n no 
peut pdcber, parce qu'il est ne de Dieu. 

to. (Fast en* cela que se rdvMent les 
enfants deDi'eu et les enf^nts du diaoie. 
Quiconque ne pratique pas la iustice, 
et n'aime pas son frere, n'est point de 
Dieu 

iU Car le message que vous ayefc en- 
teqdu dtole commencement, c est que 
nana nous aimions les tins les autres. 

42. Ne faisons point comme Cain, qui 
£tait du Alalia et qui tua son frere, Et 
pourquoi le tua-t-il ? Farce que ses ceu- 
vres etaient mauvaises et que cellos do 
son frdre 4taient justes, . . 

43, Frferqs, ne vous 6tonne£ point si ic 
monde vous bait. 

%J§, Quand nous afanons nos freres, 
nous connaissons que nous sommes 
passes de la mort fc la vie* Celui qui 
n'aime pas son frtoe demeure dans la 

45. Quiconque bait son frfire est tin 
menrtrJer; et vous savez quaucun 
menrtrier n'a la vie dternelle demeu- 
rant en lui. . 

46. Nous avons connu la cliarite en ce 
qu'H adonnd sa vie pour nous; nous 
aussi, nous devons donner notre vie 
pour nos freres. 

47. Or, celui qui aurait des mens de 
ce monde, et qui, voyant son frftre dans 
le besoin, ltd. fermerait ses entrailles, 
comment ramour de Dieu demeureraft- 

48. Mes petits enfants, n'aimons pas 
de parole ni de la langue, hiais m ac- 
tion et en v£rit& 

49. Car e'est en cela que nous connais- 
sons que nous sommes de la verite, et 
que nous assurerons nos cceurs devant 
lut. 



20. Car si notre cteur nous condamne 
Dieu est plus grand que notre cceur, et 
il connalt Urates cboses. 

21. Bieti-afm6s, si notre coeur ne nous 
condamne point, nous avons de Insu- 
rance devant Dieu, 

22. Et quoi que* nous demamdjons, 
nous le recevons de lui, parce que 
nous gardoris ses commandements, et 
que nous faisons ce qui lui est agrea- 
b!e. „ ■ 

23. Et e'est ici son commandement: 
Que nous croyions au nom de son Fiis 
tfsus-Cbrist; et que nous nous aimions 
les tins les autres comme il nous Fa 
command^. 

24. Celui qui garde ses Commande- 
ments demeure en Dieu, et Dieu en 
jui ; et nous connaissons quil de- 
meure en nous* par l'fisprft qu'il nous 
a donn6. 



CHAP1TRE IY. 

1. Bieq-&ifti6s v ne croyez pas & tout es- 
prit, rtais dprouvea; les esprits, pour 
voir sMIs sont de Dieu; car piusieurs 
fans propMtes sont venus dans le 
monde. _ , 4 _ _. x 

2. Eeconnaissez FEsprit de Dieu a 
ceci : tout esprit qui confesse Jesus- 
Christ, venu en cbair, est de Dieu; 

3. Et tout esprit qui ne confesse pas 
Jdsus-Cbrist venu en chaim'est point 
de Dieu. Or, e'est 1^ celui de lante- 
christ, doht vous avez entendu dire 
quMl vient, et qui est d6j& k present 
dans le rnonde, 

4. Yous, petits enfant^, vous 6tes dc 
Dieu, et vous les avez: vaincus, parce 
qtie celui qui est en vous est plus grand 
que celui qui est dans ie monde. 

5. Eux, ils sont du monde, e'est pour- 
quoi ils parlent suivant le monde, et le 
monde les 6coute, 

B. Nous, nous sommes de Dieu; celui. 
qui connait Dieu nous £coute; celui 
qui .n'est point de Dieu ne nous ecoutc 
points ^ cela nous connaissons 1 esprit 
<!e v&rit6 et resprit d'erreur. 

7* Bien-aita&s, aimons-nous les nns 
les autres; car la charite vient de Dieu, 
et quiconque aime est ne de Dieu et 
connalt Dieu, , 

8, Celui qui n'aime point na point 
connu Dieu; car Dieu est amour. 

9, 'L'fcmour de Dieu envers nous a 
paru en ce que Dieu a envoye son His 
unique dans ie monde, aftn que nous 
vivions par luU 

40. En ceci est ramour, e'est que ce 
n'est pas nous qui avons aime Dieu, 
mais que c'estlui qui nous a aimes et 
a envoy6 son Fils en propitiation pour 
nos p6Gb6s. M . . 

44. Bien-aimds, si Dieu nous j& ainsi 
aimds, nous devons anssi nous aimer 
les uns les autres. 

42. Personne n'a jamais yn Dieu; si 

nous nous aimons les uns les autres» 
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I. JEAN, IV, V, 



Dieu demeure en nom t et son amour 
est accompli en nous, 

43. En ceci nous connaissonsquenous 
demeurong 60 lui et lot en nous : c'est 
qull nous a donn6 d© son Esprit 

u, Et nous avons vu, et nous rendons 
t^moignage que le Mre a envoys )e 
Fils, le Sauveur du monde. 

15. Quiconque confesseraqueJ^susest 
le FJls dc Dfeu B Dieu demeure en lui et 
lul en Dieu. 

46. Pour nous, nous avons conmi et 
crn Famour que Dieu a pour nous; 
Dieu est charity et celui qui demeure 
dans la charit^ demeure en Dieu, et 
Dieu en lui, 

47. En ceci la charity est accomplie 
en nous, ailn que nous ayons confiance 
au jour du jugemcnt; c'est que nous 
sommes dans ce monde tel qu'ii est 

48. II n*y a point de crainte dans la 
charity* rnais la parfaite charity bannit 
la crainte ; car Sa crainte renferme une 
pitnition, et celui qui craint n'est pas 
parfait dans la charit& 

49. Pour nous, nom Faimons, parce 
qu'il nous a aim^s le premier. 

20. Si guelqu'un dit'.J'aime Dieu, et 
qu'il liaisse son frdre* e'est un men- 
teur; car celui qui ipaime point son 
fr&re qu'il voit, comment peut-il aimer 
Dieu qull ne voit pas? 

23. Et nous tenons ce commandement 
de lui : Que celui qui ainie Dieu aime 
aussi son fr&re. 

CHAPITRE V. 

1. Quiconque croit que J&us est le 
Christ est engendr6 de Dieu; et qui- 
conque aime Dieu, qui l'& engendr^, 
aime aussi celui quiestengendr6 de lui. 

2. Nous connaissons en ceci que nous 
aimons les entants de Dieu, e'est que 
mous aimons Dieu et que nous gardons 
ses commandements. 

3.- Car ceci est ramour de Dieu, e'est 
que nous gardions ses commande- 
ments; or s§s commandemeats ne sont 
pasp&iibles, ■• ■ 

4. Parce que tout ce qui est n<S de 
Dieu est vfctorieux du monde; et la 
victoire qui a vaincu le monde, e'est 
ndtre foi. 

5. Qui'est celui qui est victoneux du 
monde, sinon celui qui croit que J6sus 
est le Fils de. Dieu? 

6. G*est ce mfime J6sus, le Christ, qui 
est venu avec Feau el le sang; non- 
seulement avec Feau, mais avec reau 
et le sang; et e'est FEsprit qui en rend 
t<5moignage 8 parce que FEsprit est la | 
vfiritd. % 



7. Car i! y en a trois qui rendent t£» 
moignage I dans le del, le P6re, la Pa- 
role et le Saiat-Esprit, et ces trols-Ui 
sont un. 

8. H y en a apssi trois qui rendent l<J- 
moignage sur la terrei, FEsprit, Feau 
et le sang: et ces trois-lfe se rapportcnt 
a une settle chose, 

9. Si nous recevons le t^moignage des 
npmmes, le temoipnage de Dieu est 
dun plus grand uoids; or e'est lii Je 
temoignage que Dieu a rendu de son 
Pi's. ^ 

40. Celui qui croit au Fils de Dieu a le 
temoignage de Dieuzn iui-mSmc; ce- 
lui qui ne croit point Dieu, le fait 
menteur, puisqu'il n'a pas cm an te- 
moignage que Dieu a rendu de son Fils, 

41. Et void le temoignage : e'est que 
Dieu nous a donn6 la vie Iternellc; et 
cette vie est dans son Fils. 

12. Qui a leFils a la vie; qui n'a point 
le Fils de Dieu n'a point la vie. 

43. Je vous ai dcrit ces choses, & vous 
qui croyez au nom du Fils de Dieu, ailn 
que vous sachiez que vous avez ia vie 
eternellc, et aGn que vous croyiez au 
nom du Fils de Dieu. 

44. Et ia confiance que nous avons en 
lui,c'est que, si nous demandons quel- 
que chose seloa sa volenti il nous 
cxaucc. 

45. Et si nous savons qu'il nous 
exauce, quo! que ce soit que nous de- 
mandions, nous savons qu«e nous avons 
de lui les choses que nous avons de- 
mands. 

46. Si quelqu'un voit son fr6re pdcher 
d'un p<Sch6 qui ne mene point k la 
mort, il priera, et Dieu lui accordera 
la vie de ceux qui ne commettent pas 
un p£ch6 qui mene k la mort. II est un 
p£cu6 qui mene k la mort; je ne dis pas 
de prior pour ce pechMk. 

4*7. Tou.tc iniquity est pich£; mais il 
est un p(5cli6 qui ne mine point k la 
mort. 

48. Nous savons que quiconque est 06 
de Dieu nepiche point; mais celui qui 
est n6 de Dieu se conserve lui-m^me e 
et le malin ne le touche point. 

49. Nous savons que nous sommes de 
Dieu, etqne le monde entier estplong6 
dans le mal. 

20. Nous savons aussi que le Fils de 
Dieu est venu, et il nous a donn6 Fin- 
teiligence pour cotanaltre le Veritable; 
ct nous sommes en ce Veritable, en 
son Fils J6sus-Christ, Cost lui qui est 
le Dieu v&itable et la Vie Iternelle. 

24. Petrts enfants s garden vous des 
idolesl Amen, 



ii3 



"rtwpy&wxfwfr: si^i^j^-a^j,^ s 



SECONDE fiPlTRE 



DE SAINT JEAN, APOTRE. 



.1. L'ancicn, 6 la rtanic dine et 6 scs 
enfanis, que j'aimc dans la v<§rit£ (et 
non pas moi seul, mais encore tous 
ecus qui out connu la virlt^j, 

2. 4 cause de la v<5rit«§* qui demetire 
en nous, et tiui sera av£c nous pour 
r£tcrnit<&, 

3. La grAce, la mis<5ri£orde et la paSx 
ftotent avec vons.de la part de Dieis le 
Pftre> et de la part du Seigneur J6sus- 
Christje Fils da P6re,'dans la vMt6 et 
la. cfsarit^ 

A* J'ai H6 fort r^joui de trouver pitf- 
sieurs de tes enfanta qui marchent daiis 
la vdriteJselonSe - cmnmandeuient que 
nous avons regu du P6re, 

5. Et inaintenant e dame 4lue> je te 
prie , non comme si je i'dorivals uri 
eomnlandement nouveau, mais celui 
que noti3 avons eu d6# le commence- 
ment, e'est que nous nous airfsions les 
tins les autre@< . 

& Et e'est lei la charite, que nous 
marchions seion ses commaqdemerits. 
C'est Ik le comiTiandement, comme 
vous Favez ententlu' d&s le commence- 
ment, alio que. vous le suiviez. 

7. Car plttsieurs s<§ducfeurs sont entr<?s 



dans le monde, qtfi ne confessent point 
que J<5sus-Christ est venn en chair. Un 
tel fiomme est 1c slducteur et Fanie- 
christ 

8. Prenez garde h vous, afln que #6us 
ne perdions \>q$ te.Jruit de notre tra- 
vail, mais que nous en..recevtansuae 
pleine recompense. 

9. Quiconqnc est transgresseur et ne 
demeure pas dans la doctrine de Christ, 
n'ff point Dieu. Celui qui demeure dans 
la doctrine de Christ a et le P&re et le 
Fils. 

-SO. Si quelqu'un vient k vous et n'ap- 
porte point cette doctrine, neierece- 
ve# point dans voire maison et ne le 
saluez point. 

a. Car celui qui le salue participe k 
ses mauvaiscs oeuvres. 

12, Quoique feusse piusieurs choses k 
vous dcrire, je rt'ai pas ronlnle /aire 
avec le papier et Tencre; mais j'esn^re 
aller chess vous et vous parler bouche k 
boivche, afln que notre jpie soit par- 
faite. 

-13. Les enfants de ta sceur relue te 8a- 
luent! Amen, ... t .^ tt . . 






TROISIEME EHTRE 



DE SAINT JEAN, APOTRE. 



L L'ancien, k Gains le bicn-aim<1, que 
j'aime en v£rit£, 

2* Bien-aim6, je soubaite qu'i tous 
£gards tu prosperes et sois en bonne 
santd, comme ton &me est en prospe- 
rity. M . 

3* Car j'al eu Men de la joie du temoi- 
gnage que des fr&res, arrives id, out 
renchi & ta flrt&itg, et k la maotere 
dont tu. marches dans Sa v6rit& 

4»Je n'ai point de plus grande joie 
quo d'apprendre que mes enfants 
marchent dan^ la vdritd. 

5. Bien-»aim<S f tu agis Addlement dans 
ee que tu fais pour les fibres et pour 
lesetrangcrs; . . t x _ t 

6. lis out rendu temoignagc h ta cha- 
rlt6 en presence tie FEgUse. Tu feras 
bien de pourvoir & leur voyage d'une 
itidniird digne de Wen. 

7. Car ila sont i>artis pour son nom, 
nans rlen prendre des Gentils, 

Si Nous devoris done recevoir de telles 
personnes, afin de devenir ouvriers 
avec eux pour la v4rft^« ft . 

9. M 6csrit & rEglltft? mais DioMphe, 



qui aime h fetre le jiremier parml eus t 
ne nous re§oit point. 

^0. C'est pourquoi, si je viens, je lui 
rappelleral les cenvres qttll fait, en te- 
nant des disconrs maHns centre nous l 
et que t ne.se contenfant pas de cela t il 
ne regoit paslui-nitime les fr^res, mais 
empfiche ceia qui veulent (e /aire, et 
(e$ chasse de l'Eelise. 

a. Eien-aini^ unite non le mal, mats 
le bien. Celui qui fait le Men est de 
Bien; mais celui qui fait le mal is'a 
point vi! Dieu.' 

42. Tous et Ta v6rit& elle-mdme 
reudent un bon temoignagc & D^md« 
tcius; m>us aussi, nous le lui rendons, * 
et vous saves que notre t6noignage est 
veritable. 

43. J'avais piusieurs choses ft fecrire; 
mass je ne venx pas le fake avec !a 
plume et l'encre; 

44/ 'Gar respire de te voir b!ent6t» et 
notts parler<ons louche k bouche. 

45. ta paix^oig avec* toil Les amis te 
saluent Saiu0 Ses amis e cteciio par son 
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F.PITRE 



BE SAINT JUDE, APOTRE. 



f. J tide, serviteut de J<§stis-Chri$t, et 
fr£re de Jacques, & ceux qni sont.appe- 
l&, Ci«i ont 6t6 sanctifies en Diea Ic 
P&re* ct gardes par Jlsus-ChrisL 

2, L& mss^ricorde, la palx et la cbante 
vous soient multiplies I 

3, Bien-aim£s, pleia dc /.file pour vous 
£crire fouchtot noire saint coromun, 
j'ai jugd n£ccssaire de le faire, pour 
vous exborter k combafctre pour la foi 
qui a 6t6 donn^e uhe fois aux 'saints. 

4, Car il s'est glissd parmi vous cer- 
tains bommes, dont (a condemnation 
est ^crifce depuis longlemps? cles im- 

Eies, qui ch&ngent la grfice de noire 
ieu en dissolution, et qui renient Dieu, 
le seui Domi0ateur f et J&us-Chrfet no- 
ire Seigneur. 

is. Or, je veux vous rappeler, k vous 
qui ravez''sa tine fois, que le Sei- 
gneur, ayant dtSlivr^ le peuple du,pays 
3'Egypte, dtouisit ensmte ceux qui ne 
crurent pas; 

8, Et qu'il retient par des chalnes etcr- 
nelles dans ies t6n£bres, pour le jugc- 
ment du grand jour, les angesqni n*ont 
pas garde leur. puissance, rnais qui ont 
quitt^ leur propre demeure. 

7. Comine Sodome et£oniorrhe, etles 
villes voisines, qui s'6taient abandon- 
ees fcla mdmeinipuretdqtreux.etd des 
p6cb£s centre nature, ser vent d'exem- 
pie, en souffrant la peiiie d'un feu 6ter- 

8. fceux-l&de mtaie,plonp$sdat3s leurs 
songes, souilleiit lent chair, et m<5pri- 

sent I'autoritf, et parlent mal des dl- 

\ Or! Michel Varohange, lorsqifil con- 
festait avec le diable touchant le corps 
de Molse, n'osa pas porter de sentence 
de malediction ; niais il dst r Que le 
Seigneur te reprenne. 

10. Mais ceux-ci parlent mal de tout 
ce qu'iSs ne connaissent pas; et ils se 
corrompent en tout ce qu'ils savent 
Baturellement, commc les animaux des- 
titu6s de raison, . 

11. Malheur k eux ! car ils ontsmvi la 
volede Gain.; en eitet, ils se sont jetes 
dans T£garement de Balaam, l'amour 
du gain; ils ont p6ri de la rebellion dc 

42. Ce sont des taches dans vos repas 
de charitl, lorsqn'ils mangent avec 
rout, saos aucune retenue, se repots 



•sant eux-m6mes; ce sont des nudes sans 
eau, emport6es§fc et Ik par les vents; 
des arbrcs an declin de Pantonine, sans 
fruits, deux fois. morts etd£racjnes; 

-13. Ce sont des vagites furieuses de la 
nier, rejetant rlcume de ieurs impu- 
ret<5s; des astres errants, auxquels 
l'obscuritg des t£n&bres est r<5servee 
pour r6tcrnit& 

W. c/est sur euxqn'Enocb, le septitaic 
#o?nme*depuls Adam, a proph6tis& en 
disunt : 

15, Void, le Seigneur est venu avec ses 
saintes myriades pour exercer un j li- 
gament centre tons, et convaincre tons 
les impies,flc toutes les oeuvres d'im- 
\Mt6 qu'ils ont commises, ct de toutes 
les choses injurieuses que les pdcheurs 
impies ont prof<5n$es contre lui. 

16. Ge sont des .gens qui murmurenU 
qui se pSasgneqi tonjours, qui mar- 
chent siuvant leurs convoiiises. dont la 
boucho prof^r-e des paroles d orgueii, 
et qui, par jnt^rfit, admirent les per- 
.son-ties d'apparence. 

\% 9 Mais vous, bicn-aimfis. souvenez- 
vous des cboses. qui ont et<5 pr&iites 

Ear les apdtres de notre Seigneur J&us- 
hrist 

i&. Qui vous disafent que, dans le der- 
nier temps, il y aurait des inoqueitrs, 
qui itiarcheraient suivant leurs convoi- 
tises impies. 

^9, Ce sont des hommes qui se s^pa- 
rent eux-m6mes ; gens sensuel?, n'ayant 
pas FEsprit. 

20, Mais vous, Wen-aimes, vous £di- 
fiant vous-mfimes sur votre trfcs-sainte 
foi, priant par ie Saint-Esprit, 

24. Conservcz-voiis dans Tamour de 
Dieu, en attendant la nris6ricorde de 
notre Seigneur J<5sus*Christ p pour la vie 
^ternelle* 

22. Et avoz pitid des sins, en usant de 
discerneibent; 

23. Et sau vex les atitres avec crainte, 
les arraehant du feu, haissant jusqu'au 
vfitement souiUd |>ar la chair. 

24. Or, k celui qui peut vous preserver 
de toute chute, et vous faire .comps- 
raltrc sans tache et dans la joie en sa 
glorieuse presence, 

25. ADieu,seul sage, notre Sauveur, 
soient gloire et magnificence, force et 
puissance, et maintenant et dans tous 
les socles! Amen. 
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APOCALYPSE (REVELATION) 

DJE SAINT JEAN, LE THEOLOGIEN. 



CHAPITRE !. 



y «.■ w *a« 4^4 v u • pour 

3. Leqnel a rannnrhSin ^.-^t- .,-.*, I *5. Ses Dieds «.mM.u.. . 



sur ; 8B * Jean S0D servi " defeu. 7eux comnie ««e flamme 

la voix des. grosses eaux * fl " comme 



flm E i^ e la;parS: de J^sus-Christ le Mh\t> 

jr. Yolci, n vient stir les nu^es *>£ tnnf 
^fra^peront la poItrC A£ftffi 

CWirf QUI EST, et Qlff ETAir e? onl 

». Moi Jean, votre frere et ant »< ««-♦ 

S ? ff" * »« tribulaiion, e et q a i ftg? 

S^risf* 



if iis#n 

liersd'or, ,J is sept clj ande- 

♦*. Et, an milieu des sept chandeliers, 



^iles'S ft S aL t 7i n i ,ro »e sept 
chants sortait & sa , f LL^* tr **' 
sage mpwL?« ™™ he ' e ? 80n ▼!- 
dans sa force comme Ie wleJl 

pi 7 eds°c'oK a m e oJf W » baI • s <* 
droite sur moi, enme ' d i ' m *^ main 
point ; c'est moi aui «7, K* : Ne cra ins 
Ie dernier? qui 8uis lo premier et 

a i?nft s iir a ^y-. 

arriver apres celles-ci q dQir ™t 

chandeliers d'or ifv'?;^ T d <* sept 
Voiles sontles »™«I? ICJ: Les sept 

sont les septEiffis! que tu as vus < 
CHAPITRE II. 

sept Voiles dans sadrnifa qai ! ie "* & 
au milieu d^iftffiiVSlSJWhe 

e>ouv<$ ceux qui m di5 a J?* te J Si tu a * 
ne te sont pofnt et ti? Zl apd » tres - «« 
menteurs. ' et tu les as trouv& 



Jgnd. voix, co^e c»--ne jyj. as -^ert tu as eu de la pa . 

JtM " ■ Je snis ' ■ - wjsssS&c 

AuS^&oSi a d 5 es ce & co c S! que , ^ 
VSS&w™* N,colaites > les - 
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APOCALYPSE, II, 1SL 



qui vaiacraje Sal donnerai. 6 manger 
cte rarbre de vie, qui est au milieu du 
paradis de Dieu, „ ^ 1W ,. . 
. 8. Beds aussi k Fange de l'Eglise de 
Smyrne : Voici ce que dii le Premier et 
Se Dernier, qui a 4te mort, et qui a re- 
pris la vie <. ^ 

9« Je connais tes oeuvres* et ta tribula- 
tion, et ta pauVrett (quoique in sois 
riche), et les calomnies de ceux qui se 
disent Juifs,et ne le sont point, mats 
qui sont une synagogue de Satan • 

40. Ne crains rien des choses que tu 
auras k souffrir: voici,lediablevajeter 
en prison qnelques-uns de vous f afln 
quevous soyez £prouv6s ; et vous aurez 
une affliction de dix jours. Sois fiddle 
jusqu'fc la snort, et je te donnerai la 
couronne de vie,, 

14. Que celui qui a des oreilles ecoute 
ce que TEsprit dit aux Egiises : Celui 
qui vaincra ne recevra aucun dommage 
de la secoode mort. 

42. -Ecris, aussi k range de l'Eglise de 
Pergame : Voici ce que dit celui qui a 
!N5p£eaigu& k deux tranchants; 

13, Je connais tes oeuvres, et le lieu 
que tu habites, oil Satan a son tr6ne; 
et to retiens raon nom, et tu n'as point 
reni£ ma foi,m6me an jour oft Antipas, 
mon fiddle martyr, a it6 mis k mort au 
milieu de vous, oil Satan habite. 

44. Mais j'ai qiielque pen de chose 
contre toi : e'est que tu as Ik des gens 
qui tiennent la doctrine de Balaam, 
qui enseignait k Balak k mettre un 
soandale devant les enfants dlsra£l, 
pour qu'ils mangeassent des choses sa- 
crifices aux idoJes, et qu'ils tombassent 
dans la fornication, 

it, Pareillement, iu en as, toi aussi, 
qui tiennent la doctrine des Nicola'ites; 
cequeje hais. . 

40. Eepens-toi done ; sinon je viendrai 
bientdt k toi, et je les combattrai avec 
ltyfe da ma bouche, 

if. Que celui qui a des oreilles ecoute 
ce que l'Esprit dit aux Egiises : A celui 
qui vaicwra, je lui donnerai k manger 
3e la manne cach<§e; et je lui donnerai 
un caillott Mane, et sur le caillou sera 
#crit un nouveau nom, que personne 
ne connait que celui qui le re$oit. 

48. Ecris aassi k range de l'Eglise de 
Tbyatire : Voici ce que dit le Fils de 
■Men, qui a les yeux comme une flamme 
de leu, et les pieds semblabies k un 
cuivre trfcs-fln : 

49* Je connais tes oeuvres, £a cbarite, 
ton ministfcre, t/& foi et ta patience ; et 
fesais que tes demises oeuvres sur- 
passent les premieres* 

20. Maisj'ai quelque pen de chose cen- 
tre toi, e'esfc que tu soufTres que la 
femme J&abel. qni se dit prophetesse, 
enseigne et sMuise mes • serviteurs , 
pour le$ engager dan& la fornication et 
ieurfaire manger des choses sacrifices 
aux fdoles. 



24* Et je lui ai donnddu tansps, afin 
qu'eile serepentlt de sa fornication ^ et 
elle ne s'est point r^pentie. 

22, Toici, je vais la Jeter sur un lit de 
douleur; et ceux qui se livrent k l'adul- 
t6re avec elle seront dans une grande 
affliction, s'ils'ne serepentent de leurs 
actions, 

23. Et je ferai mourir ses enfants; et 
toutes les Egiises coiinaitront que je 
suis celui qui sonde les reins et les 
coeurs; et je rendrai k cbaoun de vous 
selon ses oeuvres. 

24* Mais k vous et aux autres qui sont 
k Tbyatire, k tous ceux qui ne profes- 
sent pas cette doctrine, et qui n'ont 
point connu, comme ils disent, les 
profondeurs de Satan, je dis : Je ne 
mettrai point sur vous d'autre charge. 

25, Mais tenez ferme seulementce que 
vous avez, jusqu'ft ce que je vienne* 

26. Car k celui qui aura vaincu, et qui 
pratiquera mes oeuvres jusqu'b la fin, 
je lui donnerai puissance sur les na- 
tions. 

27 • II les gouvernera avec un sceptre 
de fer, et comme on brise des vases 
d'argile, ainsi que je Tai moi~m£me 
recu de mon P6re ; 

2l Et jelui donnerai rdtoile du matin. 

29. Que celui qui a des oreilles Ecoute 
ce que 1'Esprit dit aux Egiises, 

CHAPITRE III. 

i. Ecris aussi k range de l'Eglisc de 
Sardes ; Voici ce que dit celui qui a les 
sept esprits de Dieu et les sept Voiles : 
Je connais tes oeuvres; tu as la reputa- 
tion d'dtre vivant; niais tu es mort. 

2. Sois vigilant, etaflerrais le reste qui 
s'en va mourir ; car je n'ai point trouvd 
tes oeuvres parfaites devant Dieu. 

3. Souviens-toi done de ce que tu as 
regu et entendu, garde-Ze, et te repens. 
Que si tu ne veflles pas, je viendrai 
vers toi comme un larron, et tu ne 
sauras points quelle heure je viendrai 
vers toi. 

4. Tu as aussi & Sardes quelqoe pen 
de personnes qui n'ont point soui!16 
leurs vfitements, et qui marcheront 
avec moi en vetements blancs,car ils 
en sont dignes. 

5. Celui qui vaincra sera vdtude vete- 
ments blancs, et je nWacerai point 
son nom du livre de vie; et je confes- 
serai son nom devant mon P6re et 
devant ses anges. 

0. Que celui qui a des oreilles dcoute 
ce que FEsprit dit aux Egiises. 

7. Ecris aussi k range de TEglise de 
Philadelphie : Yoici ce que dit fe Saint, 
le Veritable, celui qui a la clef de 
David ; qui ouvre, et personne ne ferme* 
et qui ferme. et personne n'ouvre : 

8. Je connais tes oeuvres; voici, j'ai 
ouvert une porte devant toi, et per- 
sonne ne la pent fermer ; parce que tu 
as pen de force, que tu as gard4 ma 
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aom k ' Ct qUC tU " aS ! ' 0lnt rcni<5 mon 

M - Vo L ci, J e l ' en d <»nncrai de In svna- 

S2f5. d S * ata 1' qH . J se dise n' Jnlft, et 

?pnt. D »AM W p ? int > niais 1«1 men- 
tent; roici, je les feral venir alln qu'ils 

» Prosternent a tes pieds, et q • s 

cpnnaissent que je t'ai aime. 

<0. Parce que tu as garde la parole dc 

ma patience, moi-mdme je to garderai 

del neure de la tentation qui doit venir 

surle monde entier, pour <Spronvcr lcs 

habitants de la terre. 

n,}ii«.V en « biGat6t '' tic ns fermc ce 
que tu as, aQn que persoiinc ne prenne 
ta couronne. y*™u* 

..!?« Cel , Hi qui vain w. je feral de lui 
une colonne dons le temple de mon 
Dieu, et il nVn sortira plus ; et j'forirai 

lEui-iS 3 om de v S? n Dicn ' etle no »' 
de la cit6 de mon Dieti, de la nouvelle 

Jerusalem, qui descend du del, d'au- 

prCs de mon Dieu, et mon nouveau 

<3. Quccclui qui a desoreillcs <<coute 
ce que l'bsprit dit aux Eglises. 
■-*• J C I 1S a ,"? si , a ran ^ e de 5'Kgllse de 
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2. Et aussi(6t je fus ravt en esurit' n* 
vpic . un trone «talt dressV dans P le ciel 
ct q elqu'un eta t assis sur ce troue. 

3. ht cclui qui dtait assis. VarftwiiH* 
semblable a une plerre de jaspe et d- 
sardoine; et le trone etait entoWd'un 
SSSS!?' Qui l ,aralssa »'«omme une 

4. Autonrdu trdne il y avait vinet. 
Qtiatre quires troncs; ef jeVis surces 
trdnes vingt-quatre Anciens assis veto 
do voiements blancs, et ayant sir leurs 
totes des couronnes d'or. 

5. bt du trdne sortaient des Eclairs 
des tonnerres et des voix • ct devant 
le trdne brulaient sept lampes 

tes qui soat lcs sepf esprit? de Dieu 

6. llj[ avaltmmi Sevan t le trone une 



Laodicee : Void ce que dit I'Aincn, lo 
1. ' c ^" taI,le - »• Mnclpo 



T6moi» ^«v*v ci. v^u 
de la creation de Dieu ? 

p Je connate tes ceuvres ; jesats quo 
to iTes i)i froid ni boiiillanh Oh t si tu 
6ms fsoid ou bouillantf 

*6. Ainsi. parce que tu es tidde, ni 
bo°uch m liIafU > je te vomiral de ma 

n. Car tu dis : Jesuis rlclic, je me suis 
enrichi, et je n'ai besoin de rieo ; et tu 
ne connais pas que tu es malheureux, 
et miserable, et pauvre, el aveugle, ct 

<8. Je to conseiile d'achetcr de moi do 
lor eprouvd par le ; feu, pour cfevenir 
riche; et des vgtements blancs pour 
£tre v«m, et qm la honie de ta nuditd 
no paraisse point et nn collyre pour 
oindre tes yeux.alln que tn voles, 

i9. Je reprends etje ch&tie tons ceux 
que jaune; ale done du /Me et te re- 
pens. 

20. Void, je me Mens & la portc, et jo 
frappe; si quelqirun eiUend ma voix 
et m'ouvrc fa |>oi-tc,fentrerai chexlui, 
®i a je ^ s ? u l )er ? ! avec lul * etlni avec moi! 

21 . Ceiui qui vaincra, je le ferai asseoir 
avec moi sur inon trdne, contme moi 
j ai vaincu et suis assis avec anon P6re 
sur son trdne. 

22. Que'celui qui a des oreilles 6coute 
ce que l'bsprit dit aux Eglises. 

CHAPITRB IV 



nler dl verre semblS^dM 1%\\K 
au mjlieu du tr6nc et auto iir du trone 

e q "der e riIr r e iR,a,U PleiDS ^TSSt 

n!:J' e . pren,ier animal ressemblait a nn 

ion; le second animal ressemblait 2 

nn vcau; le troisieme animal a vail 1« 

qui vole ressemb,ait « "" aljle 

pfin I UiJ?ii21 ,at . p ? a , nima «* avaient cha- 
cun six . ailes.et a i'entourct au dedans 

. a „i u ' *P ur et n« t, de dire : Saint 
saint, saint est le Seigneur Dieii tout* 

K| 0t ' QDI ETAIT .«DI EST U et t0 Qui 

n-iiiSJ «?°i? n<l Ies anJm au* rendaiont 
§2r c „ el « honneur « grace a celuiquj 
dtait assis surle trdne, a ceiui auivit 
auxsiecles des siecles, q " 

tlv'Jff y in «H"atre Anciens se pros- 
ternaient devant cclui qui Ctait a«i« 
s»r Je trdne, et il. adorflent celul Si 
yit aux sidclcs des sicclcs ct ie aient 

d1"a r nt?° Ur0nnes devant taWefU 

ll'rtlti^vu' tn es d, 8ne dc receTolr 
ia gloirc, l'lionneiir, et la Duissanf£. 
car tn as crdd toulcschoses.et "rfffiar 
?rffl nt6 qU ' eUes «ta««S et o«?S 



I. Aprfts ccla je regardai, et void une 
parte Stait ouverte dans le ciel ; et la 
premiere voix que j'avais entendue, 
comme celle d'une trompette, et qu 
parlait avec moi, dit : Monte ici et je 
te feral voir les cboses qui doivent 
orriver apres celie«-«l. 
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CHAPITRE V. 

SSZSi " llyrc ' et «» Sun"K 

tore ft,,", 1 , d . a 1! ,e clel - "' "» l» 

reSep." "' re ' nl d « '« llre . ■""«"« 

A*' '"P .*« Anciens me dit : Ni 
ploorc point; void, te lion, ,,?| ' «| "J 
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la tribu de Ju&a, le rcjetpu de David, a 
vaincu, poor ouvrir I© livre et en d61ier' 
les septsceaux. 

6. Et je regardai, et void, an milieu 
tin trAne el des quatre animaux,' el ap 
milieu des Anciens. ua Agneaii 6taii 
Id comme immote; fl avail sept oomes 
etsept yeux, qui sont les septesprits 
dd Dfen envoyespar toute la terre. 

7. Ef il vinf, el priUe livre de- la ttiaih 
droite de celui qui 6tait assis jsur ie 
trd'ne. 

.8. fit quand il eut prisle livre,. les qua« 
Ire animaux et les vingt-quatreAncjons 
so prosterndrent devant PAgneau, ayant 
cbacijn des barpes et des coupes d'or 
pleines de parfmns, iesquelles sont les 
prteres des saints, 

9. -Et ils cban latent tin cantiqite ncu- 
<veau, rtjsaot : Tu es digne de prendre le 
livre, et d'en ouvrir les sceaux; car tu 
&s.£te immol<$» et tu nous as racbct<5s& 
Dieu par ton sang, de toute tri^u, de 
toute iangue, de tout peaple 9 et de 
totite nation ; 

10. Et tu oous as fails rotoet sacriflca- 
teurs 4 notre Dieu; et nous rdgnerons 
snr la terre. 

44. Puis je regardai, et j'entendisla 
voix de plusieurs anges aiitour du trdne 
et des animaux et des Anciens; et leur 
noxnbre £tait de plusieurs millions. 

42. lis disaient & bau.te voix : L'A'gnean 
qui &6t6 immote, est <tigoe de recevoir 
puissance, et richesse, et sagesse, et 
force, el honneur, et gloire, et louange. 

43. J'entendis aussl tontes- les creatu- 
res qui sont dans le ciefi, sur la lerre, 
et sous la terre, et dans la mer, et tou- 
tes les cboses qui y sont, qui disaient : 
A celui qui est assis stir le trdne, et k 
PAgneau, $oient la louange, et Phon- 
neur, et la gloire, et la force aux ste- 
cles des- stecles ! 

44. Et les quatre animaux disaient : 
Amen let les vingt-quatre Anciens se 
prostcrndrent el ador^rent celui qui 
vit aux sitefcs des stecles. 

CRAPITRE ?I. 

4. Et je regardai, lorsque PAgneau ewt 
tinvert tin- des sceaux,, et j'emendisTun 
des quatre animaux qui disait d'une 
voix de tonnorre: Yiens, et vois. 

2. Or, Je regardai^ et void- tin cheval 
blanc; et celui qui £tait mont6 dessus 
avail no arc, et on lui donna une cou- 
ronne, el il partit en vainqueur, et 
pour remporter 1b victoire. 

3, Et lorsque PAgneau eut ouvert le 
second scean, j'enteqdisle second ani- 
mal qui disait : Vlens, el vois. 

4, Et il sortit Un autre cbeval cotileiir 
do feil ; et celui qui le montait refcut le 
poitvoir de bannir la paix de la terre, 
et de faire que les hommes se tuassent 
les 'tans les aatres; el on lui donna une 
grande £p£e. 

5. Et qnand PAgneau eut ouvert le 



tfoIsMme scean. j'entendis le troisiemc 
•animal qui disait-i Vjens, el vois.Et je 
regardai. et void un cbeval n61r f et 
ceiiil qui etail mon%6 dessus avail une 
balanced la main. f 

* 0. Et j'entendis une voix att milieu des 
quatre animaux/qui disait: Une mesure 
de froment pour un denier, el trois'me- 
sures d'orge pour un denier; mais ne 
gdte point rbnile ni le viri. 

7. El quand FAgnean eut ouvert le 
qnalrifeme sceau, j'entendis la voix du 
quatri^rae animal qui disait r Yiens, et 
vols. 

8. Et je regardai, et voici un cbeval de 
couleur livide; et celui qui £tait monte 
dessus se nommait Sa Mort, et TEnfer 
marcbait-A sa suite; et le pouvoir leur 
fut donn6 sur la quatri6nxe partie de la 
tcrre, pour faire mourir ie.% hommes 
par Tepee, par ia* famine, par.la mor- 
tality, et par les b^tes sauvages de la 
terre, 

9. Et quand VAgntau eut ouvert le 
cinqui&me sceau, je vis sous 1'autel les 
Ames de ceux qui avaient M infs k 
mort potor la parole de Dieu, et pourle 
t6moignage qu*ils avaient maintenu^ 

iO. Et elles eriaient k grande voix, en 
disanl : Jqsgn'ft quand» 6 Souverain,le 
saint etle veritable, nejugeras-tu pointy 
et ne vengeras-tu point notre sang, sur 
ceux qi\i habitent sisr la terre? 

41. Et on leur donna a cliactm des 
robes biancbes, et on leur .dit d'atien- 
dre encore un pen de temps, jusqu'A 
ce que le nombre de leurs compagnons 
de service et de leurs fr&res qui de- 
vaient are mis k mortcomme eiix, ftit 
accompli. 

42. Et je regardai, lorsque PAgneau 
cut ouvert le sixteme sceau;* etvoici, 
il se fit un grand tremblement de terre, 
etle soleil devint noir corhme uo 6ac 
de erin* et la June devint comme dii 
sang. 

43. Et les «Hoilesdu ciel tombdrent sur 
la terre, comme un flgitfer, agit^ par 
un grand vent, jette ses figues vertes, 

44. Et le ciel se retire comme tin livre 
qn'on route, et tomes 'les montagnesct 
lc6 lies furent 6t<?es de leurs places; 

45. Et les rois de la terre, les grands, 
les riches, les capitaines el les puis- 
sants, tout esclave, et tout/Kwwne libre 
se caebftrent dans les caverries et dans 
les rocbers des montagnes; 

^6. Et ils disaient aux montagnes et 
aux rochers : Tombez sur nous, et ca« 
chez-nous.de devant la face de celui 
qui est assis sur le trdne, et de devant 
la cotere de PAgneau. 

4T 6 Car le grand jour de sa cotere est 
vemi, et qui peutsubsister? 

CHAPITRE VII. 

4. Aprds cete, }e vis quatre anges qui 
se tenaient aux quatre coins de la terre, 
retenant les quatre vents, afin qu'au- 
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cun vent ne soufliat, ni sur la terre ni 
sur la mer, ni sur aucun arbre. 
a. Puis je vis un autre aDge qui mon- 
tait du cdt<S derorient, tenanf Ie iSeau 
du Dieu vivant, et il cria a grand! voix 
™?., q 'J al J e an ?es x qul avaient recu ie 
P Z U vZ ir j£"?h k la ^ erre et ala V mer; 

J.KP 1 a la mer > ni aui ^bres, jusqu'a 
i« I u ^?3. us •> ron J » "»««!«« d'un sceau 

a fh wo e W vlteur !' de notr e Dieu. 
n „„?i j t ei i t .S ndis Ie sombre de cenx qui 
ZlTJjtf nmnis i : Cent quarante- 
quatre mille, marques d'entre toutes 
les tnbus des enfants d'lsracl ; 

5. De ia tribu de Juda, douze mille 
raarqii^s; dela tribu dettuben, douze 
2 marque's ; de la tribu de Gad douze 
n»lle marques: 

n»4«? IV i« Vll ace l> d £ UZQ mMe mar- 
ques; de la tribu de Nephtali, douze 
"»e maraud; de la tribu de Manasse\ 
douze mille marques; ' 

mJfAl t 5f bu . de Starion, douze mille 
marques; de la tribu de Le>i, douze 
i^fl^ mf rqu^s ; do^ la tribu d' ssacar, 
douze mjlle marquds; 
JL™I a tv } bi \ df t Zgbulon, douze mille 
SmT^l* de A la V ibu de ,os eph, douze 
""lie marques; de la tribu de Benja- 
mm, douze mille marqu&s. 
9. Ensuite je regardai, et void une 
grande multitude que personne ne pou- 
vait compter, de toute nation, de toute 
;«„ u, n de *°!" Peuple et de Jowtelan- 
WLti *,w e te naient devant le trdne et 

d K» an V> gneau « vetus de r <>bes Man- 
c tes,«\aes pa mesa la main; 
J.°M ils , cr, aiem a grande voix, di- 
sant: Le salut vtent de notre Dieu, oui 
estassis sur le trdne, et de l'Agneau 
♦1™« i t0 * u l les an S es se tenaient au- 
5£-S du t ^ ne ' et a ° s Anciens. et des 
quatre aniroaux: et ils se prosternerent 
* ur leur face devant le'trdne, et lis 
adorerent Dieu, 

J2. En disant: Amen! La louange, la 
gloire, ia sagesse, la grace, Phonneur, 
ia puissance et la force soient a notre 
D i e V ux 8l ¥ es des sieclesl Amen! 
13. Puis un des Anciens prit la parole, 
£* me dit : Ceux qui sont vetus de r£ 
bes blanches, qui 8ont-ils, et d'ou sont- 
ils venus? 

FtVmM 1 d J s : Se !g»e«r, tu le sais. 
fct it me dit : Ce sont ceux qui sont ve- 

i'nfif^^ 8 8rande tribulation, et qui 
ont lave leurs robes et ont blanchi leurs 
robes dans le sang de l'Agneau. 

J^SSl'iR 00 "*™^. 118 sont devant le 
™u®i de Ww** «* »s le servent jour et 
nuit dans son temple; et celui qui est 

Javflffi C trdDe » 6te " dra 8wr e »" ,on 

J2rf Ui i n ' aur 1 2 nt P 1 '" ^m, et ils n'au- 
ront plus soif ; et Ie soleil ne frappera 
P}™ ' 8Ur ,?«*. m aucunechaleur; 

tJI'nW. A?n ,? au * a K est au m'Heu du 
UOno, lea paitra et les conduira aux 
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sources des eaux vives; et Dieu essuiera 
toute iarme de leurs yeux. t/Utssuiera 

CHAP1TRE VIII. 

i. Quand l'Agneau eut ouvert le sen- 

tifeme sceau, il se fit ua silence dansle 

«e> <J environ une demi-heure? 

n-«r h Q J* s J e L se V* a "8es qui se tien- 
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!5? tASBU?"^ et Va fe « r " d = 

3. Et Jlvintnn autre an&e„ oui m tint 

?t r n S n d ?, a f e1 ' a l antun encensoir d'or 
?! on , lui iouna beaucoup de parfums 

L?c U L^ orfrir » avcc '« s prieres P de to™s 

vant Sa ie n trone Ur lflUtel ^° r qui * st dQ ~ 

4. Et la fum^e des parfums, avec les 
prices des saints, nionta de la main 
de range devant Dieu. 

5. Lnsuite, range prit l'encensnir pi 

6. Alors les sepl anges qui avaient les 

AS.^ffSft.'ffi mW'de et sai y 
qui tomberent surla terre; et la trof- 
sicme partie des arbres fut bralee et 
toute s llierbe verte fut brulee. * 
Mf} ,e ,. secondan 8e sonna dela trom- 
P«.:.i'„ et S omm e une grande montagne 
' 0, ««'i ^u fut. jette dans la mer, et 

n.^ffiX: etta ^ w toeVu?l!{ 

irnm^l.. tro i sio , a ie ange sonna de la 
trompette, et il tomba du ciel una 
K™ e J t0 e ' a / d entecorame un flam- 
iiVn'SU 1 }? tomba sur la troisieme 
Sis eaux eS ' et sur les sources 

|i . . Et le'nom de l'etoile dtait Absinthe ; 
Si.. 1 * . tro,s,em e. partie des eaux fut 

hr an J?£ een absinthe -. «n grand nom- 
bre d hommes monrurent par les eaux 

^^'"fPl^JentdevcnuesSnArS: 
Ha 2 iA" suite Jequatrieme ange sonna 
de la trompette ; etla troisieme part e 

d i"i, S r.°i eil ^ f ^ a P^ e ' ainsi que la troi- 
sieme partie de la lune et ia troisieme 
partie des <5toil6s, de sorte que li tfS? 

?.fe parUe f. ufut obscurcie, et que la 
troisieme partie du jour perdit sa lu- 
roiere, et fa nuit de mcnie. 
<». Puis je vis et i'entendis un ange 

?'h o y,?I aU par 1? mi " eu d « ciel, disant 
ft haute voix : Malheurl malheuri mal- 
heur aux habitants de la terre. a cause 
du son des trompettes des trois anges 
qui doivent encore sonner I 

CHAPITRE IX. 

Et le cinquieme ang@ soaua de la 



^i^^mm^^ir^^^^^^^ 



sw »»ww»^* 



t'*^*®1Fte7.'KS*3S«iS!i-«iafi'CS!iS'iwji.w.: 



r*:?«™*-?^w>s^<*>?#j«^?^**^*^E: 



trompettc, etje vis une 6toile quieu.it 




"5*pt dfcette fum<§e, des aauterelles 
IS a ent %»x VommV ?«i »•»« p.. le 

SiiS'S««5wo le scor ' ,io ° ""' 

Sfflf W SfiSfen? SI So'urir, et la 
WpI^mScIWs ressemblaient a des 

"MlSVaient des queues aemM*. 

J?SV5oSS1iS n i«Ji«ne. pendant 
c ff q Et°& avaient au-dessus d'elles 
^ of ' Wo d n 6 efio m n C t «om S 



APOCAUPSE, IX, X. 

vision- oeus qui <Haient assisdessus, 
avaient des cuirasses de coulenr de 
?«.T «t a-hvacintbe. et de soufre; les 
tltes des ffiau nfclient ™mmedes 
tttes de lions, et de leurs bouchcs il 
lortait du i feu. de la fumee, et du sou- 

f it' !« iroisieme partie des hommes 
lit'tuee par ces trol s cboses, par le feu, 
p l ar la fuffi et par le soufre, qui sor- 
taient de leur boucbe. . 

de Pierre °et de bols. qufne peuventni 
voir ni entendre, «i marcher 

ni de leurs impudicit6s, ni de leurs ia- 

pines. 

CHAPITRE X. 

t vt \a vis un autre ange puissant, 
mii deicendaitduciel.envlron^^une 

nufa- et il avait un arc-en-wel sur la 
ftteet son visage itait comme le so- 
leff/et ses pieds comme des colonnes 

d | ll U tenait a la main un petit livre 
otvertfSt il mit le pied droit sur la 
met ■ et ie gauche sur la terre.; 
T fct il Vccrla d'una voix forte, 
comme un lion qui rugit, et apres 
fflftut crie, les sept tonnerres flrent 

f Tt d q«aKs VO se X pt tonnerres eurent 
fait entendre leurs voix. [aHais toe 
!"t (Vntendis du cicl une voix qui me 
oiiauSe les choses que les sep 
tonnerres ont dites, et ne les ecn» 

^EtVanice que j'avais vu se tenir sur 
lamer eTsnr la terre, leva sa mam 
vers le ciel, 



r _ -..* Jnitnn^ 111 P11 . . . 



fl'pMura'iiar celui qui vit aux siecles 
des E S iffil P q«i a crcAe ciel et les cho- 



SS^f/oriatevreetlescbfsesqui 
f!of 1 lamer ctleschoses qui y sent, 
im'il n'Y aurait plus de temps, 
«Vnaftdcsiiuatre corn^ ««= * V l j,£,J JS'aux Jours ou fe aepttftme 



qui sont li<5s sur le 

""^""e moil i otKSSft , «0» «» '" er 



i<4pinrAa ses scrviieurs, ic» yi«uu"v. 
r EUa voix qi<e J'avais ouie du ciel, 
menarla de nouvcau et mo dit: Va 
1 »ivf» io «ptit livre ouvert dans la 

B S. f«S!S q«l » '"="' sor '° mcr 
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APOCALYPSE, X n tit 



CHAP1TRE XI. 

senta pi 4ir r£ e; ** ' a"ge se pr<5- 

tempie e de d D cu eu&f .? esilre ,e 
yadorent. et »«utel, et <euxqui 

Wan? auV e Ge m u tfls rG G ? iL nt rJ,, c r " • 
de ?JoChte r vy,^ e l deux t<5mo, 'n8 



l,Etquandns-au?^Toco^ 

5«iL* te qui m »nte dera- 



tomoignage, ,« „ CU ; qU i monto rfo p n 

SffittS? 1 ,ague!?re ' 5W&£ 

j6 5 »W{wrf -s j; it? 

tuellemeut Sodome et BgypfibA S»" 
Seigneur a (Ste* crucifle\ V £re 

"iro'nft tti." 1 " 1 , 8 .* 1 ".. <"«... rt 



Weu du ciei donn6 fent gioire au 

wswsasa 

*8. Les nations se snnt *J^uV egne - 

e£ des vnt* maI! y eul d es eclairs, 
gr&e. e * et une grosse 



CHAPITRE XII. 

e i *s ir.ij^SpyffldPmJ?; co,,nes - 

jeta sur la tPi-ro i>mi«i-j ' e * e ^ e * *cs 






j.?'./^ i,s entendlrent une grande voir 

du del, qui Jeur disait : Mooter m> -» 

is montlrent an ciel danRnenuSe II 
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o?; nii? /«?"»* ■'enfuit dons nn d&erl 

del Mfcheiat e 2L un combat dans >e 
«on r? i e d>aio n ? K i omba "aieni 

8. Ft lis ne furcnt pas let phis torn, 



w^ro^?^^^^'^ 



WWiXSH'&l* W -S™S?S? .V* ^*i ^ 



APOCALYPSE, XII. XIII. XIV 



et leur place ne se retrouve plus dans 

! S C Et l i« grand dragon, le serpent an- 
<£m i VooeK le dlaWe et Satan, oelul 
Soi slluit tout le monde, tat precinr e 
^rlaterre,etses angea furentpreci- 

Hlftffi Ventendis dans le ciel une 
J^'niiP vols aol disait : Malntenant 
IS" ?enu» le wlutet la force, etle 
ffie de notre Dieu, et la puissance de 
1x5 rhJu " car l'accusateur de nos fre- 

oSKSSu KolsnaWt in ° »"' »•">' 
..V2fVr£' leur vie a la raort. 
! «.> rest oourquoi reJouissez-vous, 
JLx 5t torn qui y nab tez. Malheur a 
Su, tabitoSu de la terre et de la mer ; 
%l \'e diable est deseendu vers voua en 
IrJrlde fSeur, sacbaat qu'il n'a que 

P i3 U 0? qTand le dragon vit qull.ftyait 
M'miS en terre, 11 pourauivltle 

,U nourrfe un temps, el des temps £ 
la mottle d'un temps, loin de la pre 

8 « 'Et^elffint, de sa gneute, lancn 
! «? Mais' la terre secourut la femme. 

'.n.VSS'S'leWutsune^c 

de la mer. 

CHAPITRE XIII. 
i wt iP vis monter de la mer une bete 
*'• «Jrit aeot tetea et dix comes, et 

s l »r ses corne P 8 dfx diadftmes, et sur ses 

„ 2 n \eoMrd; aia Pieda flatent.comnie 

SSiS? sa U ?orce? et son tr6ne, et un 
s a ra E??e W vi°s rune de ses teten comme 

Z^'&VWJ^ avait 
battre contre elle? 



5 Et on lui donna une boucue qui di- 
sait deKrandes choses et des blaspbfc. 
mea- et on lui donna le pouvoir de 
"aire la guerre pendant quarante-deux 

Tfit elle ouvrit la bouche pour blas- 
phemer contre Dieu. pour blasphemer 
contre son nom et son tabernacle, et 
contre ceux qui habitent dans le : ciel 
7. 11 lui tut aussi donne de faire la 



miprre aus saints, «t de les vaiacre, Et 
Ki M donn« puissance sur toute 
tribn. langue, et nation. , , , , 

8 Et tout ceox qui habitent sur la 
terre dontles noma ne sont pasecnis 
des la creation du raoude, dana . lelivre 
de viede TAgneau qui a ete imniole, 

Tadorerent. „»,in«« «»mi 

9. Si quclquun a des oreilles, qua 

^ C 0. U S?quelqu'un mene en captivity, il 
ira en captivitc ; si quelqu'un tue avec 
rep*e,ilfaut qu'il sou tue lui-memc 
par Tepee; e'est icila patience et la foi 

f? Puis je vis une autre bete monter 
de la terre, qui avait deux comes sem- 
blables a celles d'un agneau, et elle 
parlait comnie un dragon. „„„»., 
12 Elle exercait toute la puissance de 
la premiere bete en sa presence, «t 
elle faisait que la terre et ses habitants 
adoralent la premiere bote, doot la 
olaio mortelle avait 6te gueric. 
P Et elle operait de grands prodiges, 
nieme iusqui faire desoendre du feu 
du del sur la terre , a la vue des 

h |4?S e eHo seduisait les habitants de 
la terre, par les prodiges qnll lui ejalt 
donne d'operer en presence de la bete, 
disaut anx habitants de A la terre de 

de la bete, afin que 1'image de la bete 
Srlat, et elle fit mettre ft mort tons 
ceux qui nadoralent pas nmage de la 

b fc. e Et elle faisait que tous.pctits ot 
Kiands, riches et pauvres, libres et 
esclaves, prenaient une marque a la 
main droite ou au front. 
« Et personne nc pouvalt acheter ni 
veridre, s-ll n'avait \a marque ou le 
nom de la bete, ou le nombre de son 

"iTc'est tci la sagesse. Que celui qui a 
de rintelligcnce compte le nombre de 
la bete, car c'esl un nombre d'homme, 
etson nombre««sixcentsolxante-six. 

CHAPITRE XIV. 
4 Je regardai ensnite, et volci.l'Agneaw 
ae tenait sur la raontagne de Sion. et 
Ivec lui cent quarante-qUatre mille 
S«m»U qol avaient le nom d% §oa 
pore <5ct*it sur leurs fronts. 
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rrfJtP*** 1 *"' 



^^^si&sms^^^^^s^^^^^s^^^^j^^^im^si^^^ 



Wift&^SV&JSWtrtSQnf, 



«i^-^» 1? JS^,^'**«3l(jfe» i( , s 



„ ., APOCALYPSE, XIV, XV XVI 

comae iayols des^osKafix etla I JS? J ^°„ nne; «"»« temps demoteonnar 



? *^w^,. 



» tTii c V 5 " 18 ""pes . 
J?» Hs <*«ntaient comme un canti. 
que nouveau devant Icr trone, et devant 
?" i quatre animaux et les • Aoclens- et 

lifflS q "? ,es ,«ent quarante-auatre 

inille, qui oni &<§ rachWs de la ten? 

** n 9? l i" o n t ««" qui ne se son t point 

FA?neIuf S P^ mSc esPourDicu e?po5 
5. Et jl na s'est point trouve* de franco 
dans leur bouche; car ils son t sans t» 
che devant le trone de Wen. ta * 

o. nt ie vis un autre ange mil volnit 
au milieu du ciel, portafit ?Evan«?ie 
gtcrnel, pour Ta nn oncer i ceu! §Ji 

Sftifh^S? la te rre, a toute natio 
$ l^ et ! a n&«e, et peuple, ' 






£J n disant d'une voix forte ': Craignez 
noes gloire, car riieure 



oe son jugement est venue: et odon»7 
celui qui a fait le del, la terre! la Sir 
«J les sources des eaux. ' d inei 

_ 8 « Et wn autre ange /« su'ivit on di- 

Sh&HV 81 ton ! be *' clle est „mb2 e ; 
Bal ylone. la grande vi le, parcc an'elfe 
a labrenvd Routes les nations du vii c 
la fureur de son ImpudlciteV C 

y. Jit un troisi&tnc ange les snivif on 
disant d'une voix forte: Si qK'u£ 
adore la bete et son image, et s?l ™ 
P ,W a , mar< *" e atl ^ont, ou 4 la main 
MWn aussi du vin do la colore 
de Dieu, du vin pur prdpard dans Jh 

uans ic feu et le soufre, en nrdsen™ 

*u S ift anges ,< et , dc WgneaS. eMe 
h. lit la fumge de Ieur tourmpnt 
montera aux siccles dps siocles ?t iu 
n auront aucun repos, ni le jour Tij la 
nult,.ceu qui auront adord la bete et 

^fi^? 10 , 1 ! 101 Ia foi de-Wsus" 
.. J'i 1 4«ntcndi8 uno voix du ciel nui 
roe d salt : Ecris : Ifeurenx dfe Vh ofi- 
sent les morts qui meurent dans i» 
ficlgiiearionl, dft 1'HsprU? car ils £ 
reposent de leurs travaux.Vleui" oefj! 
vres les suivent. *" 

i*.Je rcgardai encore, et void il r 
avait une nude blanche, et ror la mitt 

S?n«*L° j. mc » ayant sur sa ,c *e nne cou- 

tranchan£ 6t °" ." mln " nc ^" x 

-^k^J? 11 autr ? a "ff e sor "t du temple 
criant d'une voix forte a celui qui Tm I 
assis sur la du6o : jcttc ta ft ix e 



Pace de milie six c^nts fSSSS. 

CHAPiTRE XV. 
A'JfV* Y J S dans le ciel «n autre wn~ 

col'ere'de&f 1168 que s,ac «onlplitia 
verJo Sluo!? 1 f comm e tine mer de 

JK.S le b n& eTe 'Sff&S "aB^ 

Mols^ ieXrJe^Di^ "St*"*? 
tique de l'Agneau, en disant • tIs «»" 
SrDii,ffi des >* ad Sbies ? , e S S: 

&'»niffii 9He tes j«w»««r!si 

M^ cela je regardai, et voici le 
iWttnstcff 6 du ^S* 

6. l*.t IPfi SArit antvn... ^ «_ . . . 



sL n L e Lc ept a . nges " <I ul tenaient les 
sept p aies, sortirent du tenmle vtt»* 

?n?.?J In .P ur . et blatant, et ceintsa ! 

? U P«i e . fn , !? Itrl,le de oeintuS d% 

cauS , l« te i? p if«r it ^"'P. 11 de f, ""^e a 
cause (ic la gloire de Dieu et Hp =» 

W»nce; ef personne ne put entre 
aisle temple jusqu'a ce que les Sut 

pifes. W Mpt anges '"ssentaccom. 
CHAPITRE XVI. 
22a 1 * El * c,|U8ndi8,me 6rande¥0ixw7wi| 



tt*w™:ws^-;w.!*»rai^r^^ 



Wtf'V**^^^«*^■i'>•'^-■*- r *. ^ S'*5Pfi^*- , ^ , ^ , 



APOCAUPSE, XVI, i'vtl'. . fA „ nP rres 

versa sa coupe sur la tcrre, la te „. e . - t dWgft , cri 



ffi»f S"S5 Vm.° r &e maim et 
WKcSi* aftge versa sa c» iope IjM 

; sfeates,'«w a f s 



45 r Bl lasrande cite Mt 4I;M« en 
.'"i.-.trt?. • les vlllos <les nations »- 
rent ren versje fJ^XS la 
la grande WTOvg^ur de sa colore. 
C ^ P |uoVte^le^nEet les monta- 

^fflKtfd7SSS?S. bonjmes 
2f ' Lt iL« ffvMP duDOidsd*un talent; 

STSaffi ^S^iM^t grade. 

CHAP1TRE XVII. 

i Ft l'iin des sept anges qui avaient 

1m Sot coupes, vint et me parla. en 

!n .,n t . vWs le te montrcrai le.cha : 

UmenV de a' Sande prostituce, qui 

ua aeacri, u- j^ ' 1(snr A r « P iatc. uleinc 



« 9 ne grande L^ffi^Vii? JuisSce I tctes et d^oocn* 






it. Et & ?a«se do le»rsdomeu Djea 



Wa temfflBfatt vttae de pourprc et 
Acarlatc paree d'or, de pierres pre- 
*.?**"* -1 5* nl >r\Ps- elle tenait a. la 



abominations 



Te? ? caus doTenrs do»>»W «< A M 5 ; 8 'tere BaMlono la'er, 
lenra OBavrcs. .__ ao en rom)e 6. Je vis cettefemme er 



surle frana ,ub avejj ^ »- ^ Ueml0 

nouilles. . pc^sis^c demons, 

4/ ( . Cor co sont aes esprn. j 

qui font dw P'odlges, qm jonj 
rois de la terre i et an m»m« com i, a t 

sail's (Ten est fait 228 

N. T, BET* 



mon!«?nS! t«r1es<i5elles la (emme 

:Eis«« l e«JVn«| 
SSSswnn, el t <ru»n« » •«• """• " 



APOCALYPSE, XY11, XY1IL 
plus, ,est elJe-iueuie mi huiticme rot: 
eHe vient des sept, et s'en va en perdi- 

«lnf iJ es « dix <r° r , nes we tn as vues, 
ftm^* ' 8 Mnont pas encore reed 
1 empire; piais ilsaurontla puissance 

heure? r ' avec la Mte ' P° M n™ 

<3. Hs ont un menie dessein, et don- 

"1a°blte eUr pui8sance etleur autorite" 

JiL U m comba V ront contrc 1'Agneaa, 
mais l Agneau les vaincra, parce qu'i! 

■SSi 1 A? e, *? eur des feigneurs, etle Roi 
des rois; et cenxqui sont avec lui sont 
les appeleX les <§lus et les fideles. 
<5. Puis il me dlt : Les earn: que tu as 
l«?h mr lesquelles la prostitute est 
X& e, J-°J?i des p. eu P les . et une multi- 
*?« fc* e f de I- natl °ns, et des langues. 
i« ulti l Z s M cornes que tu as vues a 
a r«^fH a „ 1 ^ nt ^.Prostitue-e, lad<§so- 
i!= on H 1* la d #">uilleroiit, et ruangeront 
ses chairs, et la consumeront dans le 

JXi? r Di ? u le - nr amJs au c « u r <'exd- 

S2l££ on J 1 ? 8 *! 11 * el d,a¥0ir « n m«iii& 
desseid, et de donner le royaume a la 
oete, iusqu'a ce que les paroles de Diet* 
soient accomplies. *• *" v u^wm 

iJ*J2»te f W e 3"? Iu as roe, «'e»t 
la grande citd qui regne sur les rois 
de la terre. 



9. Et les rois de la terrp mil nn# «^^ 
mh, fornication, et STiffiS 3K» 

i , asjS£j enpont ia ,um « e s?- * 



CHAPIIRE XVIII. 

4. Apr&s cela> je vis descendre do del 
un autre ange, qui avail; no grand pofc- 
voir. La terre ful £clair<5e de sa gloire. 

2.Etilcriaarec force et& graode voix, 
etdlt : Bite est tomb&s, elle est tomb& 
Babyione, la grande; et elle est de venue 
la demeure des demons, et le repaire 
de tout esprit immonde, et le repaire 
de lout piseaa immonde et borribfe. 

3. Car toutes les nations ont bu du 
via de la ftareur de sa fornication, et 
les rois de la terre se sont prostitu6s 
avec eUe ; et les marchands de la terre 
se sont enricMs de Fabondance de son 

4. Puis j'entendis une autre voix du 
ciel, qui disait : Sortes du milieu d'elie 
snon people; de peur que, participant 
a ses pecbte, vous n'ayez aussipart & 
ses jplaies ; * 

ft Cartes p£ch£s sont months jusqu'au 
€lel. et Dieu s'est souvenu de ses ini- 
suites. 

6, Traite^-la comme elle vous a traitds 
rendez-lui au double ce q-u'elle vous a 
fait Dans la m&me coupe o& elle vous 
a vers<§, versez-M au double. 

7. Autant elle s'est enorgueillie et 
« est plongee dans les dllices, autant 
faites-lui souffrir de tourment et d'af- 
fliction, parce qu'elle dit en son ccettr : 
Je suis assise en reine, je ne suis point 
veuve, at je"ne verrai' point Ife deuil. 

s* Cat pounpoi ses plates , la moi% 

MB 



10 IJsse tiendront loin, dans la cratnfe 
de sa torture, et lis diront : Maihenr t 
nialheur ! La clttf t la grande Babyione 
la ville pulssante! f car sa condamnffi 
est venue en une bqure ! ulI1Iltt «on 

$i. Etiesmarcbands<ie la terre nleiirn. 
ront et se lamenteront ft son St 
parce que personne n'acb&tera nius 
leursmarcbandises: pms 

12. Marcbandises d^or et d'argent d<* 
metres prtoiease8.de perlesf de fm 
lin, de pourpre, de soie, d^carinfA 
toute sorte de bols odori/foant fflfe 
sorte de meubles dlvoire et de bS6 
Sb P ret leM > d0 tamz * * "« efd! 

13. Ducinnamome.desparfums tfpq*»« 
senees, de rencens, clu vfn,dS™fcigS 
la fleur de farine, du bid des b&ee'dS 
charge, des brebls, deschevaox del ?ha 
nots, des corps et des Ames Almi" 

it. Les fruits que i d&lrc it™ ffi? 68, 

»S*nS d'AMt: Malheur! maiHeurl la 
grande cite, vettie de ftn lin da rm.,i 
P,™ et d'<5carlate, pare"e d'or?'de pfe??^ 
tant de richesses a ent 6tt Wtruitwi 

montent sur les vaisseaux.les matelou 

et teas cenz qui traflquent sur fa mer 

se tenaient loin. H ltt mer ' 

J8. Et, Yoyant la fum<§e de son em- 

5f fffS 6 !?^ » «crialent.en disant : Quelle 

v ^ le t fjaits&mh\m<i k la grande citif 

49. lis jetaient de la poussidre sur 

ears tetes, et, pleurantet se IameS- 

tant ils criaient et disaient ; Maihenr i 

malheur I la grande cite" ou tow rS 

SiL*^? 1611 ^ I? 8 vaisseaus sur mer 

f,n£ a il n ? enrichis m son opulence, en 

T 3 ? k eu . Ie ,b e "i , . e a.etdreduite endiSserll 

20. Ocieli r<§joms-toi a cause d'elle, 

?i n ^o q " e t ;?. MS ' saints «p6tres et pro- 

l„5 e i s , ,ca . r Dietl a exe rc6 ses jugeraents 

oi a, a cause de vous « 

«iL*..£ or -? an an eo puissant prit tide 

P' 6 "? commo une grande meule, et to 

l,.l da !?! la mer > en disant : Ainsi sera 
piewpitde avec violence Babyione la 

vBJ. * 6J ° Q ne to r ««ou?er! 



APOCALYPSE, XVlll,- 111, XX. '^" 

22. Etle son des joueurs de harpe, des i VERITABLE, qui juge'et qui combat avec 

muriciens, des ibueuw de flftteet dw Justice. 

i ah pnr« dp tromneiites ne sera plus en- I 42. bes yens erajenc comm« une 

????^™ ?LH^ff??il K r* * . .^»n %n ican flamme de feu ; U awtt sur sa ttte plu- 

sieurs diaddmes. li avail un nbm ecrlt 
que personne ne cunnalt que !ui- 

33. II 6tait v6tu d'un manteau teint de 
sang, et son nom s'appelle LA PAROLE 
DE DIES. , , ^ , . . 

44. Les armies qui sent dans le ciel, 
vdtues de ftn Siu blanc ct pur, lesui- 
vaient sur des chevaux Manes, 

45. I! sortait de sa bouche une epee 
tranchante, pour frapper les nations ; 
car il les gouvernera avec un sceptre 
de fer, et il foulera la cave du vm de 
la colore et de HndignaUon du Dieu 
tout-puissant. a 

40. Et sur son manteau t et sur sa 
cnisse. il portait ce nom ecrit ; RIH 



tendu au milieu de toi ; aucun artisan, 
de quelque metier que ce soil, ne s'y 
trouvera plus ; et le bruit de la meule 
n'y sera plus en tendu. , , , 

23, La lumitoe de la lampe n y luira 
plus, et on iVy entendra plus la voix de 
Fdpouxet de Wpouse; parce que tes 
niarchands itaient les grands de la 
terre; parce que toutes les nations 
ont ete s&IuUes par tes enchanie- 
ments; „ , - , , , 

24, Et que e'est en elle qu'a ete trouve 
le sang des propbdtes et des saints, et 
de tons ceux qui ont ete mis a raort 
sur la terre. 

CHAP1TRB MX, 

4* Aprfes cela, j'entendJs comme la 

voix d'une grande multitude, dans le 

del, qui disait ; Alleluia! [Louez PBter- 

nell) Le salut,et lagloire.etrhonneur. 



etla puissance, au Seigneur notre Dieu 

2. Parce que sen jugements sont vcri- 
tables et justes, parce qn'il a Ju$e la 
grande prostitute, qui corrompait la 
terre par son impudicjte, et qua a 
veng£ le sang de ses serviteurs, qu'elle 
avait rdpanau de sa main. * 

3. Et Sis dirent une secopde fois : Alle- 
luia I et sa fumle monte aux siecles des 

4. Et les vingt-quatre Anciens et les 
quatre anlmaux se prostern&rent, et 
adortrent Dieu qui etait assis sur le 
trdne, en disant : Amen S Alleluia I 

5. Et une voix sortit du trdne, di- 
sant : Loucz notre Dieu, vous tons ses 
scrviteui's, et yous qui le craigness> pe- 
tits et grands. , . __ 

6. Et yentendis comme la voix d une 
grande multitude, comme le bruit de 
grosses eaux, ct comme la vow de 
grands tonnerres, qui disait : Alleluia I 
car il rfcgne, le Seigneur Dieu, le Tout- 
Puissant. _ . , , . 

7. H$ouissons-nous,et fassons eclater 
notre joie,et donnons-lui gloire; car 
les noces de FAgneau sont venues, et 
son Spouse s'est paree. 

8. Et il lui a m donn6 d»6trc vfitue 
<Vun On Un, pur et blatant : car le On 
Un, ce sont les justices des saints. 

9. Alors range me dtt : bens . Hen- 
reux ceux qui sont appel<5s au banquet 
des noces de FAgneau i II me dit aussi : 
Ce sont Ik les v6rita|)les paroles de Dieu. 

40. Orje me ietai ft ses pieds pour 
radorer; mais A me dtt : Garde-tos de 
le falre. Je suis ton compagnon de 
service et cdui de tes frfcres qjU ont 1c 
t&nolgnage-de Wsus. Adore Dieu, car 



cnisse. il portait ce nom vum. ; «v* 
Dlffl a6lS t e P t SEIGNEUH DES SEIGNEURS. 

47. Je vis un ange qui se tenait dans 
le solelL et qui cria d'une voix forte a 
tons les oiseanx qui volaient par le 
ciel : Yenez, et assemblez-vous pour le 
festin du grand Dieu, 

48. Pour manger la chair des rois, la 
cbair des capitaines, la cbair des puis- 
sants, la cbair des chevaux et deceux 
qui les montent, et la cbair de tons, 
fibres et esclaves, petits et grands. 

49. Et je vis Sa bfite, et les rois de la 
terre, et leurs armies, assembles pour 
faire la guerre ft celui qui etait monte 
sur le cbeval, et ft son armee. 

20. Mais la Mte lut pnse, et avec elle 
ie faux prophftte, qui, devant elle, avail 
fait des prodiges, par lesquels il avait 
s^duit ceux qui avaient.pns la marque 
de la bfite, et qui avaient adore son 
image ; tons deux furent jetes vifs dans 
rtang de feu brAlant dajas le soufre 

24. Et tout le reste ftu tu^par repee 
qui sortait de la bouche de celui out 
^taitmontd sur le cheval; et tons les 
oiseaux furent rassasi^s^deleur chair. 

GHAP1TBE XX. 
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Anr^q cela ie vis descendre du ciel 
„n ffi, qnf avait la clef del'ablme. 
et une grande chalne en samain; 
a. Etil saisitle dragon, lancien i ser- 
pent, qui est le diable et Satan, etle ha 
«onr mille ans. ., 

3. Et il le jeta dans 1 abime. il 1 y en- 
ferma.et mit un sceau sur lm. afin 
au™ ne seduislt plus les nations Jus- 
ou'aoe que les mille ans f assent ac- 
complis ; apres quoi il faut qui! golt d<5- 
1)6 pour un peu de temps. w „„ Qle 
" TEt je vis des trdnes, sur lesquels 
s'assirent des persorines, et it leur fut 
donnS ; Se iuger. Je vis aussi les ames 
dfcens qui avaient ete decapit^s pour 
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/' tears. fronts, ou k leitrs mains* Et lis 
vecurentet r£gn6reni avec Christ mille 

«. Mais le reste des morts ne ressus- 
cita point jusqsa ce que iesrnilleans 
fnssent accompljg, &e$t 14 la prendre 

e. Heureux et saint celnl qui a part k 
la premiere resurrection I La seconde 
mort n'a point de pouvoir sureux; 
inals lis serontsacrflkateursde Dieu et 
<™ Christ, et lis rtfgueront avec lul 
mille ana, 

1. Et, quand les mille ans seroot a<J- 
eonjplis, Satan sera dtiivrddesa prison, 
8, Et II sortira pour s&JuJre les na- 
tions qui sont anx quatre coins de la 
Serre, Gog et Magog, et il tes assent- 
l>Iera pour combat tre, et leur nombre 
est fomme le sable de la mer. 
0. Et ils mon&rentsur la surface de 
la terre, et ils environndrent ie camp 
des saints et la eltd bien*aimtfe; mats 
unfetivenantde Dieudescenditdu del. 
et les devora. 

A°i ¥ ^ diable, qui les s6d«lsait t fiit 
jete dans rgtang de feu et desoufre.oti 
sont la Mte et le fans prophMe; et ils 
seront tourmontgs jour et nuit, aux 
sidcles des sidcles. 

a. Puis je vis on grand ir6ne blanc, 
et celui qui y 6tait assis. La terre et ie 
ciel sWuirent de devant sa face, et 
leur place ne se retrouva plus. 

12. Je vis aussi les mortis, grands et 
petits, qui se tenaient devant Dieu: et 
les livres furent ouverts. On ouvrit 
aussi un autre Uvre, celui qui est ie 
livre de vie. Et les morts furent Jngls 
selon leurs CBtivres, d'aprds ce qui <5iaJt 
dcrit dans les livres. H 

13. Et la mer rendit les morts qu'elle 
eontenait; la mort et l'enfer rendireot 
aussi les morts qui y etaient, etcbaciin 
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fiit jug£ selon sescsuvres. 
44. Ella mort et l'enfer 



furent jetgs 
c'est la seconde 



dans l'ltang de feu; 
mort. 

15. Et quiconque ne fut pas trouvd 
jterit daps le livre de vie, futjetd dans 
IVHangdefeu. 

CHAPITRE XXL 

1. Je vis ensnite un ciel nouveau et 
tine terre nouvelle; car le premier ciel 
et la premiere terre avaient disparu, 
etla mer n'&aitplus, * 

2. Et moi Jean je vis la saipte citd, la 
nouvelle Jerusalem, qui descendait 
du ciel, d'atipris. de Diets, prlparle 
comme one nouvelle marine qui s'est 
ornee pour son dpo«* 

3. Etfentendis nne graiide voii du 
del, qui disais s Void le tabernacle de 
Dieu avec les hommes, et il babitera 
avec eux; Hsserontson people, et Dieu 
sera.lui-meme aveo enx; i$ sera leur 
Diem 

4. Et Dieu essulert toute larmo de 
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lours year, ct la mort ne sera plus. li 
passes! P r era«*res cboscs sont 

viitL Vo ii c V % lais toutes choses nou- 
H l tL ms l ?\ e dU: Ecrla; car ces 
P a ar n m- s 2?i l v * r »«l»»« et ccrtalnes. 

L ^ et i 10 i ndg * a * ] ? commencement 
etia On. Je donnerai gratuitement de 
la source dVau vive ft celui qui a so? t 

rhn£i u, -* gui - vaincra ' Wj ™ r « toutes 
cboses; je serai son Dieu, et il sera mou 

it M i a jf» P, oup .^« Wches, les incrddu- 
& #™i ttb ? IU,nab l e «* les menrtriers, 
ii! M ( T?. ,cotcura ' les empolsonneurs 
i?J d -i? l ^ e8 ' e JA°»«les menteurs. leur 
Sf r if/ dM »t<Stang ardent de/euet 

o *uLlV ?? ci c ? 1 la wcondemort. 
9. Aiors Tun des sept anues aui 

Von e Vin e -'i ,es ?°P l C0U P CS P'efis 9ei 
sept dernifcres plaies, vint ft nioi etme 

la i nouvelle marine. lVpousc de TA- 
gnean, 

Jnn HUll 06 transporta en esprit sur 
une grande et bonte montagne, et il 
me montra la graude cite", la sa^nt" 
^l sa , ,e 5?' qui wscendalt du cielf ve- 
nont de Dieu avec la gloire de Dieu. 

.iV^r 1 . 80 "* 01 " 1 * ta . u semblableft celui 
u une pierre tres-pr<5cieuse, telle qu'une 
P'erre de jaspe cristallin. H 

riiiir le ava i l une gfande etbautemu- 
««. i£ !li veo douze P° rt es, et aux douze 
poi tes douze anges et des noras Merits; 

enfaot? diarae?" deS d °" Ze iribU8 des 

»i^', ^ ''O^nt.' trois portes: au Sep- 

,,nnl on xJ.n 0,s 1J p " rtes : au Midi, trols 
portes; ft 1 Occident, trois portes. 

fn^« am '! ra,I!e de ,a vilI e avait douze 
n^m! ? 60 *!!' - 8ur 'Wei* ttaient les 
noms des douze apdtres de 1'Agneau. 

JZ' a « S? ,aJ ^ ui rae Parlait avait un 
rosean d'or pour mesurer la ville, et 
see portes, et sa rauraille. ' 

,£ u Ville i «talt : quadrangulalre, etsa 
longueur etait 6gale ft sa largeur- il 

mille stades de cM6; sa longueur, sa 
I la £S e « r et sa bautear dtaient dgales. 

n .»V:L^ es,u ' a 4 aus8i la muraifie : cent 
i quarante-quatre coud^es, mesure 
d;iiommc, qui «talt celle de l'ange. 
in. La muraille etait batie de jaspe. 
paisla ville ^teiWun or pur, 8emMable 
a un. Yerre pur. 

je. El les (ondements de la muraille 
de la ville dtqient orn^s dt toute sorte 
«tepierrespr<5cieu8es. Le premier fon- 
demeni tftaitde jaspe; le second, de 
saphir : le troisieme, de calcddoine- le 
quatrieme, d'dmeraude; w ' uu,ue < ie 

£Steii e t M TflS J leeeptjeme, de cfiry, 
soliibej le paitieme, de Wrvl; lonen- 
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per'les ^cheque porte «iait d^ne Miito 
SIrle Et la place de la ville «<*« * on 
Spot scmblablea du verre transparent 
22 P Je n't vis point de temple; car • le 
Seigneur bleu Ut-puissant etl'Agneau 

e &'BlWS ft' pas bcsojo du soleil, 
nl de la luoe, pour reclaimer j car la 
gloire de Dieu Wclalre, et l'Agneau est 

^fiSSSKe se fcrmeront point 
chaquefour, car 11 n'y aura point de 

n 26 U bn y apportera la gloire et l'hon- 

TtfnV'emfefa ried de soullle.nl 
Srt onm Taui s'adonne a l'abomlnation 
St au mensonK rnais ceux-la seals qui 
sont Sts dans le Uvre de vie de l'A- 
gneau. 

CHAP1TRE XXII. 
h. Apres cela, range me fit voir tin 
flVnv? dtoau We, c air comme du cris- 
ta "qui sortail ; du tronc de Dieu et de 

Wtau'milieu de la place de la rill*. 
„?•". uJ , ieux Lords du fteuve, Mad 
i in arbre de vie, portant dou/e fruits, 
?Mdant8on iruif cbaque mois: et lea- 
Biles de Varbrc 4laienl pour la gue- 

r 3 S °ll J? Sa'pius aucun anath6ine; 
«f le toonede Dieu et deTAgncau sera 
en elle. et %es servlteurs le serviront. 
? lis verrontsa face, et son nom sera 

TlWiSS p\u. de nuit, et 11. n'au- 
ront point bcsain de lampe, n de la 
Sere du soleil, pawe que le Sei- 
g Sir Dieu leseclaireraet Us regne- 
ront aux siccles des siecles. 
6 llmedit cnaulle: Ces paroles sont 
cer aines.et v«5ritablcs; et le Seigneur. 
?| Dieu des saints propWtes a .envoy^ 
son anse pour declarer .a ses servi- 
teurs les chose* qui doivent arriver 

b 7 ,e vSd. Je viens bient6t; taeureni ce- 
liil qui garde les paroles dc la prophtftie 
decclivrel 



8. Et mol, Jean,i« mis celui qui alvu . 
et entendu'ees cn%s. Et apres^, avoir 
entendues et vues, Je me iotai aux : pleda 
de range qui me leamontraft, pour i a- 

d 9. r Mais il me dit : Garde-toi de lefain :; 
car Je suis ton compagnon de service, 
et celui de tes Ireres les propbetes, et 
de ceux qui gardent les paroles de ce 

TilWlRSii : Ne .oelle^lnt te- 
naroles de la prophetie de ce llvre; car 
le timps est prqebe. .. 

irQue celui qui est injuste, soit en- 

| corelufusle-, que celui qui est somlld. 

1 se sou lie encore: que celui qui est 
juste, devienne plus juste encore, et 
que celui qui est saint, se sanctifle eu- 

To^oiclfje viens bientot. et jvu 
nXn MIS Wee mol. pour re ndre a 
chacun selon que ses ceuvres auront 

n « ri Je suis l'Alpba et VOmSga, lepre- 
mier et le dernier, le commencement 

e {i a He n ureux ceux qui observenl t sea 
commandements ; afiti favour droit * 
Tarbre dc vie, et d'entrer par les por- 

les empoisonneurs, es grniarteure, 
les meurtriers, ^s idolatrcs, et qui 
conaue aime et pratique temensonge. 

tine celui qui voudra de leau vm, 

e r 8 r SfiSffwfflSnmie entend les 

si auelau'un y ajoute, Dieu tera iqmuei 
sur luFles plaies ecrites dans ce litre; 
S TEtsi quelqu'un retrench des pa- 
roles du Uvre dc cette PJOPM^S 10 , } 

Christ mt avec vous tousl Amen. 
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